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Ce petit livre est destine a rempla- 
cer les tuileurs, les catechismes et 
les almanaehs maconniques II ne di- ■ 
vulgue pas les secrets de l’ordre a 
tout le monde, sous pretexte d’ins- 
truire les masons; il rappelle simple- 
ment les mysteres aux inities qui, dans 
les agitations du mondq profane , ont 
pu les oublier. 

Specialement ecrit pour les adeptes 
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de bonne volonte, qui desirent connal- 
tre 1’origine, Ies prinicipes , les doctri- 
nes, les usages et le but de la ma^on- 
nerie, a laquelle its se sont affilies 
avant de la connaitre , l' Arche Sainte 
leur dira ce qu’est cet ordre ; d’ou il 
vient, qu’elles sont les puissances qui 
1 administrent en France ; la difference 
existante entre ces puissances, sous 
formes de schismes ; les divers genres 
de ceremonies adoptees par ces puis- 
sances sous le nom de rites; le nombre 
de degres dont se composent ces rites ; 

1 analyse et l’appreciation de ces degres; 
ce qu’est une loge ; 1’expli.cation des ce- 
remonies usitees dans les fetes macon- 
niques ; les modifications a apporter 
dans quelques ceremonies; le moyen 
pour une loge de devenir legalement 
proprietaire du local de ses reunions. 


$ 
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etc. ; enfin , ce livre se terminera pap* 
quelques anecdotes ma'^onniques. 

Coniine on le voit, la plupart des 
elements dont il est forme ne sont pas 
nouveaux. Quelques emprunts ont 
meme ete faits a des ouvrages favora- 
bjement accueillis par les loges, tels 
que l’ Histoire philosophique de la Franc - 
Maqonnerie , le Cours des Initiations 
anciennes et modernes , etc. Un ordre 
raisonne a ete suivi dans sa composi- 
tion. Le recipiendaire, a ehaque grade, 
pourray puiser en peu de temps, sinon 
une instruction complete, au moins 
des notions indispensables pour visiter 
les loges et se livrer avec fruit a leurs 
travaux. 

Nous avons resume la veritable ini- 
tiation ma^onnique dans les grades 
symboliques, le Rose -Croix et le Ka- 
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.VI 

«dosch. A la suite de ces degres , nous 
avons indique les decorations, bijoux, 
etc. , qui les distinguent. Nous avons 
ecrit la premiere ou les premieres syl- 
tabes des mots sacres, de passe, etc. 
Pour les signes , l’attouchement , la 
marche , qu’il serait imprudent de de- 
crire, nous avons renvoye le lecteur au 
grand-expert de sa loge. Ainsi, tout 
en aidant la memoire du lecteur, nous 
avons respecte les secrets de l’ordre. 

Quels que soient les managements 
et les reserves que nous nous sommes 
imposes, nous recommandons a ceux de 
nos FF.*. qui possederont ce petit li- 
vre , de ne le preter a personne , — 
pas meme a un matron, — dans la 
crainte qu’il ne s’egare dans le monde 
profane. La , on ne connait pas la ma- 
^onnerie et on ne veut pas la con- 
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naUre. II est plus facile de la tourner 
en ridicule que de l’etudier et de s’y 
faire initier. Tel est le motif de notre, 
recommandation. 

L Arche Sainte etant destinee a etre 
consult^ souvent , elle doit etre le 
Vade mecum de tout recipiendaire , et 
place a cote de ses decorations ma^on- 
niques. 

Les FF.*. qui ocottpent les postes 
de venerable et de surveillants ayant 
sous leurs yeux, pendant l’exercice de 
leurs fonctions , des cahiers contenant 
les formules d’ouverture et de cloture 
des travaux ma^onniques , nous avons 
considere comme inutile la reproduc- 
tion de ces formules dans l’ Arche Sainte. 

. Notre but , nous le repetons , a ete 
d’instruire promptement ceux de nos 
FF. • . qui n’ont pas le temps de lire de 
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gros livres , et qui veulent neanmoins 
agir avec discernement. 

Aussi , esperons-nous que les vene- 
rables voudront bien remettre , apres 
les travaux d’initiation, a chaque reci- 
piendaire, en merae temps que le bijou 
distinctifde leur atelier etletablier em- 
blematique , un exemplaire de l’ Arche 
Sainte. C’est cet espoir d’etre seconde 
par les loges , qui nous a decide a re- 
duire pourelles, autantque nous avons 
pu, le prix de ce livre. 
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L’ARfHE SAINTE 

MW 


Cbapfttre I. 

QU'EST-CE QUE LA FRANC-MAgONNERIE t 


En 1740, le due d’Antin, grand-maitre de 
l’ordre , s’exprimait comine il suit sur la franc- 
maconnerie , dans une seance solennelle de la 
Grande-Loge de France. 

« Le monde entier n’est qu’une republique , 
dont chaque nation estune famille, chaque parti- 
culierun enfant. L^art sublime de la maconnerie, 
sans deroger aux dillerents devoirs que la (Jiver- 
site des etats exige, tend a creer un peuple nou- 
veau qtii , etant compose de plusieurs nations, 
* les cimente toutes en qfielque sorte par le lien 
de la science , 8e la morale et de la vertu. » 
Voici comme elle est definie dans le premier 
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article de la constitution profnulguee en 1 849 
par le Grand-Orient ; 

« La franc-maconnerie , institution essentielle- 
nient philanthropique , philosophique et progres- 
sive , a pour base Texistence de Dieu et l’immor- 
talite de T&mc. Elle a pour objet l’exercice de 
la bienfaisance , l’etude de la morale universelle, 
des sciences et des arts , et la pratique de toutes 
les vertus. Sa devise a ete de tout temps : Li- 
beria , tyaliU , fraternity » 

A ces appreciations, qui sont encore justes en 
4851 , nous ajouterons : 

La franc-maconnerie n’est ni un parti politi- 
que, ni une secte religieuse. Elle embrasse tous 
les partis, toutes les sectes , pour en former une 
vaste association fraternelle. 

Elle est done essentiellement philosophique et 
philaiitropique. 

Elle est philosophique, parce qu’elle consi- 
der, auseul point de vue du bon sens et de la 
raison, tous les evenements accomplis comme 
ceux qui.se produisen^ chaque jour. 

A ses yeux , il n’y a rien jje surnaturel ici- 
bas : tout se meut , agit , s’harmonise , suivant 
les lois generates de la creation. Tous les e Ires, 


Digitized by Google 



* MTFRANC-HACOK. 11 

quelque disparates qu’ils se montrgnt a nous , 
concourent , pour leur patt, suivanj, leur specia- 
lite et leur importance , a la vie du mond*. 

Elle est philanthropique , pa$ce que , aaivant 
elle, tous les homines ont une m6me origine, des 
intents communs , et doivent marcher au meme 
but. 

C’est pourquoi elle leur enseigne f s’aimer 
les unset lesautres, a se prater un mutuel appui 
dans toutes les circonstances de la vie , h par- 
tager leurs chagrins , leurs peines comme leurs 
joies et leurs plaisirs; c’est pourquoi elle vou- 
drait, selon les paroles de PEvangile , les ras- 
semhlcr tous sous la voute de son temple, com- 
me la poule jrassembleses poussins soub ses ailes. 

Les anciens avaient pense que l’humanite 
agissait sous l’influence de deux genies , ou prin- 
cipes contraires : lc bien et le mal, qui furent 
representes par des dieux ou des hdfos. 

Lebien voulait la verite, Piritependance et le 
devouement dans l’humanitc ; le mal favQrisait 
lemensonge, P&sscrvissement et Pegoisme. 

La franc-ma^onnerie represente le bon prin- 
cipe et combat le mauvais. * 1 

Dans lc temps ou le despotisme et la supersti- 
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tion xegnai^nt sur les peuples, elle crea pour se 
mettre a l’abri des persecutions , les mysteres , 
c’est-y^re^rallegorie, le symboleet Pembteme, 
et nej^lsmit ^sa doctrine que par la voie secrete 
de rhtftMHWe nos jours , cbez les nations 
emancipees , elle a deploye son drapeau, sur le- 
quel on a enfin pu lire ses principes, qui renfer- 
ment to^e la science de la civilisation. 

La franc-magonnerie continue de transmettre 
sa doctrine et son culte par l’initiation. Cela du- 
re ra tant que son triomphe ne sera pas assure, 
c’est-a dire, tant que le genie du mat ne sera pas 
vaincu. 

La franc-raaconnerie est administree par des 
autorites pppelees Puissances ou Pouvoirs , et for- 
mees d’adeptes elus par leurs FF. • . Ces puissances, 
qui ont en elles-memes leurs conditions d’exis- 
tence et de duree , deleguent le pouvoir d’initier 
a des loges composees de plusieurs ateliers. Ces 
loges ont leur temple , leurs offices , et corres 
pondent avec la puissance qui les a creees ; elles 
obeissent a des reglements genenaux et a des re- 
glements particulars. Le principal but de ce livre 
est de feire contiaitre cette organisation et les 
resultats qui en deriyent. 
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Chapitre II. 

ORIGINE DE LA FRANC-MAQONNEl(lE , ETABLIE PAR 
LA RAISON ET^LA TRADITION. 

I. * 

Rechercher la veritable origine de la franc- 
ma^onnePie , c’est , de l’avis de beaueoup d’a- 
deptes, pefcke son temps. Depuis des siecles , 
disentails , le^cbboniqueurs poursuivent cette 
chimere. Void^g^lirqiioi : Les anciennes societes 
secretes , ou anciennes loges , ne perp&uaient la 
doctrine maconnique que par la voie orale. Les 
quelques livres anciens qui auraient pu donner 
des indices certains de cette origine , furcnt brti- 
les k Londres par des ignorants fanatiques. II ne 
reste done a Phistorien que te$ conjectures et les 
hypotheses. Or, sur un terrain si mobile, com- 
ment asseoir une opinion solide ? 

Nous ne devons point nous arrGter devan t esc* 
observations plus ou moins fondees. L’origine de 
la franc-ma$onnerie est la source feconie d’ou 
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decoulent les principes , les dogmes et les insti- 
tutions de cette societe ; c’est Tanneau solide au- 
quelsont attaches son present etson avenir. II 
importe done a ses adeptes de savoir d’ou vient 
cette source, ou est fixe cet anneau. 

La franc-maconnerie se compose de doctrines 
et de ceremonies. Nous etablirons d’abord l’ana- 
logie de ses doctrines et de ses ceremonies avee 
cclles de plusieurs societes secretes de Tanti- 
quite ; nous comparerDns ensuite quelques-uns 
de ses usages avee ceux de ces societes, etsi 
nous parvenons a reconnaitre qu’il y a identity 
ou similitude , la filiation pourra etre dtablie. 


II. 

Les premiers historiens ont dit aux pcuple$ 
que leurs ancetres etaient des dieux ou des he- 
ros. A leurcxemple, des francs-macons ont donne 
a leur societe Dieu pour pere , Adam et Eve pour 
parrain et marraine. D’autres Qnt fait de Tarche 
de Noe sonberceau. La plupart ont reconnuses 
«mces dans les temples d’Egypte eomme dans 
celui'de Salomon. Enfin, quelques-uns Font 
fait veqjr de l’orient a la suite des Croiscs et plu- 
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DU FRANC-MAgON. 15 

sieurs lui ont donne la chevaleric du inoyen- 
age pour mere. 

Nous ne suivrons directeraent aucune dc ces 
versions , car nous voulons, avant d’adnpter un 
systfeme , consul ter noire raison. 

HI. 

Depuis l’organisation de la sociele humainc . 
c’cst-a-dire depuis la reunion des families cn 
bourgades et des bourgades en peuples , on a vu 
le despotisme et la superstition exploiter l’igno- 
rance cl la misere, L’ambition , Tegoismc et lc 
mcnsongc se sont coalises pour dominer la mul- 
titude et s’cn servir comme d’un instrument. 

4 

Cette multitude a fait souvent entendre ses plain- 
tes douloureuses. Eerasee sous le joug de la ty- 
rannic 9 elle a senti la valeur inappreciable de la 
liberte et a soupire apres elle. Livree an travail 
comme la bdte de sommc 9 elle a voulu avoir un 
peu moins de fatigues et de peines 9 un peu plus 
de reposetdc jouissances physiques; eye a voulu 
gouter du fruit defendu 9 dc regalite. Le senti- 
ment intimc de son humilitc 9 de,pa faiblessc , de 
son impuissancc, lui a inspire le desir dc IV 


Digitized by Google 



16 l’arche sainte 

nion. L’union lui a donne les douceurs incifablcs 
de la fraternite. Telle a ete l’origine des principes 
de notre institution. 

Sous l'empire de lois tyraniques, ces principes, 
consideres corarae subversifs de l’ordre de chose 
existant , furent prohibes. 

Des hommes elus de la providence , doues d’un 
grand esprit et d’un devouement sans homes , 
s’en constituerent les apotres. Alors les mysteres 
furent crees. Ce qui ne pouvait se dire ouverte- 
ment, s'insinua dans l’esprit de quelques hom- 
ines d’elite , sous des formes allegoriques. De 
simples instruments de travail recurent une si- 
gnification instructive et devinrent dessymboles. 
Les inities eurent ainsi leur langage mysterieux. 
11s se reconnurent a certains signes , se donne- 
rent le baiser fraternel et §e repandirent che* 
toutes les nations. 


IV, 


Le prehiier legislateur firanc-macon dont l’his- 
toire nous ait conserve le souvenir , fut Boud- 
dha , qui refortna dans lTnde, environ mille ans 
avant Jesus-Clirist, la religion de Manou. 11 appes 
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DU FRANC-MACOK. 17 

la au sacerdoce tous les hommes, sans distinction 
de caste, qui se sentirent inspires de Dieu pour 
eclairer les homines. Ceux qui se r6unirent a sa 
voix form&rent une societe de proph&tes sous le 
nom de Samaniens. Cette societe reconnaissait 
Pexistence d’un seul Dieu incree, dans le sein du- 
quel tout croit, se developpe et se transforme. 
Le culte de ce Dieu reposait sur l’obeissance de 
tous les etres de la creation. Ses fetes etaient 
celles des solstices. Elle fut d’abord triompbante 
et se repandit en Asie, en Chine, dans le Japon, 
o d elle revGtit des formes circonstanctees. Mais les 
prStres de Brahma, propagateurs de la supers- 
tition , soutenus par le despotisme, se croyant 
menaces dans leurs privileges et dans leur puis- 
sance, se coaliserent contre les Bouddhistes 
qu’ils exterminerent. Mais leur sang fertilisa la 
nouvelle doctrine, qui produisit une nouvelle 
societe sous le nom de Gymnosophistes, 


V. 

De Tlnde , la science ma^onnique passa en 
Perse , ou elle eut pour chef Zoroastre, environ 
cinq cents ans aprcs Bouddha et cinq cents ans 
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avant Jesus-Christ. II institua des myslcres aux- 
quels la foule aceourait se faire initier f mais les 
epreuves etaient longues et terribles. 

Zoroastre considerait com me le meilleur ser- 
vileur de Dieu celui dont le coeur est droit , celui 
qui est liberal a l’egard du juste, de tous les 
hommes , et dont les yeux ne sont pas tournes 
vers les richesses , celui dont le coeur faitdu bien 
k tout ce qui est dans le monde (1). 

Zoroastre disait, en montrant le ciel et le ddme 
d’un temple : lls riunment sans distinction les 
rois et les sujets. 

Zoroastre s’etait retire dans la solitude pour se 
preparer a Finitiation. « Apres avoir consulte Or- 
musd , le createur des etres et des mondes , et 
s’ctre rempli de la connaissance de Dieu, il vit 
une montagne de feu et il lui fut ordonne de 
passer dedans. Il la traversa sans que son corps 
*,cn re?ut la moindre atteinte. On fit fondre en- 
suite different^ metaux , on les lui versa sur le 
corps et il ne perdit pas un seul poil. Apres cela, 
on lui ouvrit le ventre , on en tira ce qui y etait } 
tout cela se fit par l’ordre d’Ormusd. Celui que 
fteu protege , le fer dans sa main est comme la 

(!) Anquelil-Duperron, Traduction des livres sacrds. 
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cire ; il n’a rien a craindre del’eau, ni du feu(l).» 

Les preceptes de Zoroastrc ne sont-ils pas ceu^ 
de notre institution? Ne retrouvezvous pas, 
avons-nous dit dans notre Histoire Philosophique 
de la Franc- M aconnerie , dans ces ceremonies 
qui accompagnent l’initiation de Zoroastre, celles 
auxqueiies vous soumettcz Tapprenti? Le troi- 
sieme voyage, dans la reception au premier 
grade , n’est-il pas celui du legislateur indien a 
travers la montagne de feu ? Dans le conseil que 
Zoroastre donne de tourner le visage du cote de 
lalumiere, ne trouvez-vous pas toutes lesidees 
attachees a rorient de vos temples ? 

Zoroastre eleve a Ormusd un temple dans le- 
quel il retrace le systeme astronomique et qui 
lui rappelle le systeme du monde. 

N’est-ce pas Tidee de la construction du tem- 
ple de Salomon , aussi bien que celle de tous les 
temples maconniques eleves au G.\ A.*, de 
TUn.-.P 

Les doctrines des Gymnosophistes de l’lnde , 
semblables k ces semences ailees que le vent 
enleve dans une contree pour la repandre dans 
1’autrc , ont traverse la Perse et se sont arrclees 

(1) Anquelil-Duperron , Traduction (les tivres sac res. 
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en Egypte. Nous allons les retrouyep en Ethio- 
pie. « Leur demeure etait placee sup une petite 
colline, non loin des rives du Nil, dans le Meroe; 
ilsse reunissaient dans un bois saerc pour traiter 
des affaires communes; l’egalite existait entre 
eux , et F£ge seul conferait le titre de chef su- 
preme, d’hierophante par excellence. Ils avaient 
conserve l’habitude de llndoustan de parler par 
symboles, menaient une vie austere , prcsidaient 
a Teducation des enfants , et inspiraient au peu- 
ple une veneration profonde; leur Dieu etait 
l’etre immortel , principe de toutes clioses. Ne 
rien faire de mal etait j disaient ils dans leurs 
instructions, le plus bel hommage qu’on put lui 
rendre. Nous trouvons cliez eux le cultc de la 
lumiere et des tenebres , representees par le so- 
leil et par la lune 

» Ces Gymnosophistes etaient reputes en Egypte 
comme les depositaires de toutes les sciences qui 
rendirent FEthiopie celebre, et eux-m6mes 
consideraient les Egyptiens comme une eolonie 
de leur pays, laquelle avait emigre sous la con- 
duce d’Osiris (1). » 

(1) Histoire philosophique de la F ranc-Mafonnerie , par 
Kauffmann el Cherpin ; 1 vol. in-8°, p. 76. 


Digitized by Google 



21 


DU FRANC-MAfON. 

Osiris est le continuateur de Bouddha, de 
Zoroastre, le precurseur d’Apollon, d’Hirarn , 
de Jdsus, de Mahomet , c’est-^-dire le principe 
de la lumiere eternelle , le soleil vivificateur de 
la terre , bienfaiteur de I’humanitc. C’est corame 
symbole du soleil , vainqueur des ten&bres au 
printemps , epoque a laquelle le Nil feconde la 
terre de ses eaux abond antes, qu’Osiris devient 
le heros des mystferes egyptiens. 

Moisc fut ini tie a ces mysteres, ou il puisa la 
science de l’lnde et de la Perse, qui lui servit 
de boussole pour diriger le peuple Ilebreux dans 
sa perilleuse emancipation. 

L’arche sainte qui contenait les tables de la 
loi de Mo'ise n’etait que la representation en mi- 
niature des temples anciens, eleves au G.*. Ar.*. 
de TUn.\, suivant lesyst&me astronomique. 

Salomon , fiddle executeur des intentions de 
son pere , fit construire le temple de Jerusalem 
sur le plan de Tarche. Les Hebreux , toujours en 
guerre avec les nations voisines , n’avaient forme 
jusqu’A Tavenement de Theritier de David qu’un 
peuple nomade. L’arche portative avait done ete 
le seul monument eleve en conformite de leur 
existence precaire. 
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Devenus sedentaires , ils purent enfin realiser 
les voeux de leurs legislateurs , en posant les 
fondements Jii temple si celebre dans Thistoire. 
Nous ne ferons pas ici la description de ce mo- 
nument , a laquelle nous avons consacre plu- 
sieurs pages de YHisloire philosophique de la 
Franc-Maconnerie f que pourront consulter nos 
lecteurs s’ils veulent avoir de plus amples notions 
sur cette partie historique; nous nous contente- 
rons de reproduire la partie relative a Hiram , 
considere comme my the. 

« Osiris, assassine par Typlion et ses conjures, 
retrouve par Isis , puis rendu a la vie, a ete, ea 
Egypte , le heros de l’initiation. II a ete remplace 
dans les mysteres grecs par Cer6s. Le heros va 
changer encore une fois de nom. Le my the se 
rapprochera de la tradition premiere ; il ne 
pourra etre meconnu dans sa transformation, 
niais il sera autrement grand ; c’est le dramc 
social qui , pour la premiere fois , va se derouler 
clairement. Cette modification de la pensec mys- 
terieuse, ou plutdt le complement de la pensee 
qui n’avait pu jusqu’ici etre comprise tout entiere 
sous les voiles dont les ecrivains inities Tentou- 
raient, offrc pcut-etre Tinteret le plus puissant 
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que l’initiation ait encore presente. 


» Les trois mauvais compagnons qui frappent 
Hiram , le couvrent d’un voile , le cachent aux 
regards sous des feuiUes tombees des arbres, 
indiquent les trois mois driver , durant lesquels 
le soleil s’eloigne ; comme les neuf compagnons 
envoyes a sa recherche , qui le ram^nent, le 
couronnent de fleurs, represented les autres 
mois de Fannie. Les travaux du temple imma- 
teriel, eleye a Jehovah, ont ete suspendus; les 
travaux recommencent. C’est toujours la 
idee du Di#u raort et ressuscite , de la lutte des 
tenebres ct de la lumiere, du soleil qui disparait 
pour revenir 


» Osiris etait un guerrier, un heros. Ceres, 
une deesse. Le heros du symbole , modifie par 
lesinities, est un travailleur, un ouvrier chef 
d’ouvriers, un homme d’intelligence et de la- 
beur. Hiram est un artiste, un architecte, un 
fondeur de metaux , un teinturier. II grave , il 
desstne,il travaille Tor, Fargent, l’airain, le 
fer, il fait Pecarlate, le cramoisi. En un mot, 
rhommc du peuple , le plcbcien , a remplace les 
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castes superieures et l’olympe lui-meme. Quelle 
transformation , quelle pensee plus profonde 
pouvait etre offerte aux etudes serieuses de Ta- 
venir ! Gloire vous soit rendue , a vous , mys- 
teres anciens , qui l’avea produite et jetee a la 
terre ! k vous , mysteres nouveaux , qui l’avez 
conservee ! (H)» • 

A pres la destruction du temple et la dispersion 
des ouvriers, e’est-a-dire apres 1« ddfaite du 
peuple de Dieu par les armecs ennemies , les 
philosophes se retir&rcnt dans la retraite, ou ils 
formtrent des socieles qui conserverent les sai- 
nes doctrines de l’initiation. Nous me parlerons 
ici que de celle des Essdniens ? dont les rapports 
avec la franc-ma^onnerie sont plus directs et plus 
saisissables. 


VI. 

Nee au milieu des guerres rendues inevitables 
par Tinvasion des Syriens dans la Judee ? cetle 
societe se forma dans des montagnes escarpees , 
a l’abri des barbares qui imposaient partout, par 
la puissance des armes, leurs dieux et leurs lois. 

(1) Histoire philosophique de la Franc-Magonnerie , p' 
167 cl Suiy. 
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Leur premier principe fut celuide l’egalite, quails 
pratiqUerent entre eux ; leu* premier devoir fut 
celui de se seeourir mutuellement. 

Lorsqu’ils redescendirent dans les cit£s, ils 
continuerent A y propager et y mettre en prati- 
que leur doctrine, qui consistait A rester fidelesA 
leurmoindre engagement. It ne jamais faire de 
serments , les considerant comme inutiles , k ne 
nuire k personne , A fuir les mediants , A aider 
les gens de bien , a communiquer sans alteration 
et avec fidelity aux future inities les mysteres de 
la society, et A ne les d^voiler A aucun Stranger, 
lors m£me qu’il3 y seraicnt con train ts par la 
force. Ils enseignaient et pratiquaient l’amour de 
Dieu , 1’amour de la vertu et l’amour dc l’huma- 
nite (1). 

Cette soci&e produisit Jean-Baptiste et Jesus , 
fondateurs eux-mAmes de nouvelles societes qui, 
pendant les guerres desastreuses des barbares du 
Nord , dans la Gaule , Wtalie , etc., conserverent 
la doctrine maconnique dans toute sa purete. 

Le Christian isme , A son commencement, fut 
aussi le continuateur des mystAres anciens. 

(t) Philcm et Joseph. 
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« II fut initiateur, dit un ecrivain anonyme , 
jusqu’a ce que les Gesarsl’eurent couvert de leur 
pourpre. II avait ses degres dans lesquels on ex- 
pliquait graduellement aux auditeurs compitents , 
aux illumines, les dogmes de la doctrine divine. 
Au moment ou la ceremonie commen$ait, le pr£- 
tjre ^’ecriait : « Fermez les portes du temple ; 
loin d’ici les profanes. » L’aspirant etait presente 
comme dans les mysteres , per un initie nomine 
parrain. Obliges de se cacher dans les souterrains, 
les ehretiens primitifs travaillaient a la lueur des 
flambeaux ; ils avaicnt lcurs agapes, oufestins 
d’amitic. C’etait, disentlesecrivainsde l’epoque, 
des liommes doues de leur bon sens , obeissant 
aux lois civiles, tolerants, eharitables, adorateurs 
du G.\ A.*, de FUn.*., maisdegoutes de tousles 
genres de superstitions qui ravalaieut leur patrie. 
Ils se rechercherent et formerent un pacte moral 
qui devint parmi eux une chaine indissoluble ; 
sans les mots et les signcs sacres , on ne pouvait 
penetrer dans leurs lieux de recueillement. 
C’etait des endroits retires, ou, sans faste et sans 
orgueil, chacun se donnait le titrede F.\ La, 
sans aucune image , sans aucune representation 
profane, on adressait des bommages purs et fer- 
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vents au seul Dieu createurdu cielelde fa terre. » 

Le commencement du christianisme, q«fi com* 
prend la periode qui s’^tend depuis les predica- 
tions de Jesus jusqu’a la conversion de Paul, sur 
le chemin de Damas , termine la succession des 
mysteres anciens. Nous allons les voir renaitre 
dam une modeste association d’ouvriers du 
moyen-fige, comme le christianisme £tait ne 
dans une pauvre creche de la Judee. 

VII. 

Ce n’est que vers la fin du troisieme sieclc , 
que Texistence de la confraternite maconnique, 
proprement dite, commence a se manifesler. 

A cette epoque, une corporation de macons et 
d’architectes passa de la Gaule dans la Grande* 
^ Bretagne , ou Cazansius, chef d’une legion «*o- 
mainc, venait d’etre proclame empereiir. Celfki 1 
ci donna la direction de la confrerie a Alarms , 
un de ses lieutenants. Parses sojns, la societe ob- 
lint des privileges, au nombre desquels etait ce- 
lui de vivre libre et independante, dans un pays 
soumis a des lois tyranniques. Cette immunile 
de franchises lui vali^t plus tard son non) de 
franchc-ma^onnerie. , 
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De la fin du troisieme ircelledu sixieme siecle, 
il exist© encore une lacune dans Thistoire chro- 
nologique de cette societe, lacune que l’imagi- 
nation seule pourrait remplir. 

Ce n’est qu’a c?tte derniere 4poque , que la 
confrerie se manifeste d’une maniere remarqua- 
ble. 

Une nouvelle corporation de masons et d’ar- 
chitectes, a pres avoir b&ti la cathedrale de Stras- 
bourg, passe en Angleterre et y construit Teglise 
de Cantorbery, la tour de Kilwinning , la cha- 
pelle de Westminster, l’eglise de St-Paul, etc. 

Ces confreries, qui, comme nous Tavons dit, 
jouissaient de precieux avantages, etaient tres 
considerees. Elies avaient a leur tAte des person- 
nages puissants qui les protegeaient, et c’est ce 
qui leur servit, comme nous le verrons tout-&- 
ITieure, de moyen de transformation. 

Ellens etaient composees de differents corps 
d’habiles ouvriers, relies entre eux par une 
communaute de sentiments , de pensees et d’in- 
lerets. II y avait dans ces societes des savants 
pour creer et murir les projets de construction , 
des architectes pour former les plans et diriger 
les travaux, des ouvriers pour les executer. Les 
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degres de maitre, de cOmpagnon et d’apprenti , 
auraient dene existe en germe dans ces society, 
s’ils n’£taient pas d&ja pratiques, ainsi que le pre* 
ten dent quelques ebroniqueurs. 

Pour tire admis dans une corporation de 
macons litres *ou de francs*macons, il fallait 
avoir produit m travail acheve, appele chef- 
d’oeuvre. L’admrssion d’un ouvrier, d’un archi- 
tecte, d’un maitre etait entour^e d’epreuve9. 
Lorsqu’un maitre de la confrerie partait, on lui 
delivrait un dipldme qui lui servait d’introduc- 
tion dans toutes les autres confreries , oti il 
trouvait bon accueil , appui et assistance. 

Les associes avaient des signes, des mots qui 
leur servaient Si se reconnaitre; dans leur langa- 
ge ils ernployaient l’allegorie; leurs outils etaient 
emblematiqes, leurs ouvrages symboliques. 

Nous retrouvons done dans ces confreries, les 
moeurs, les usages que nous avons remarques 
cbez les societes secretes dc l’antiquitd; leurs 
principes etaient les memes , puisqu’ils vivaient 
libres et independants, egaux entre eux, et qu’ils 
pratiquaient la fraternite. Leur doctrine etait 
celle des Esseniens. 

Nos lecteurs ont sans doute remarque que 
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nous avons passe sous silence la construction du 
temple de Salomon, qui fut, suivaut un grand 
nombre d’ecrivains, le berceau de la franc-ma- 
connerie. D’apres eux, les constructeurs cosmo- 
polites du moyen-age tfetaient que les con- 
tinuateurs ou les descendants des ouvriers 
du temple eelebre de Jerusalem. Toutefois , la 
description de ce monument est pi u tot allego- 
rique qu’exacte dans ses details. 

D’apres ce que nous venons de voir de ces 
corporations , elles n’etaient pas seulement com- 
posees d’ouvriers, mais de savants, d’architectes 9 
etles secrets sur rartdeb&tir qu’elles possedaient 
avaient, dit-on , une analogie aussi frappante , 
non pas avec les constructeurs du temple de 
Salomon , mais avec Tart de Plnde , de la Perse, 
de la Grece et de Rome. Ils tenaient done leur 
science, leurs doctrines et leurs dogmes des an- 
ciens mystagogues, qui pendant les invasions 
des peuplesdu nord dans l’Orientse disperserent 
dans TOccident. II est un fait constant, e’est que 
les corporations libres avaient un secret pour 
batir, qui ne pouvait Hre devoile sous les peines 
les plus terribles. Ce secret ne consistait pas a 
faire un ouvrage plus ou moins complique cn 
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menuiserie ou serrureric, comme cela se prati- 
que encore dans les compagnonnages , mais des 
oeuvres dans la composition desquelles la science 
et l’art Intervenaient avec toute la puissance du 
genie et toute la beaute de la poesie. 

Le genre d’architecture adopte par ces cor- 
porations n’etait pas une creation du moyen-Agc, 
car apres la destruction des anciens myst&res, il 
fut simultanement mis en usage par les Maures, 
les Perses et les Europeens. 

« C’est une opinion generalement repandue, 
a ditun ecrivain ingenieux, quel’&egance, la re- 
gularile des formes, la purete des contours et des 
lignes, les vodtes, les cintres , suivant parallele- 
ment les arcs d’un ciel azure, qui appartiennent 
principalement aux temples grecs et romains, 
etaient en liarmonie avec l’ingenieuse th^ogonie 
de ces peuples, tandis que Varchitecture gothique 
avec ses grands et majestueux arcs en ogive, 
etait faite pour les temples chretiens ; pure illu- 
sion! Les chretiens ont pris les temples, tels 
qu’on les leur a construits. Ainsi, la cathedrale-de 
Strasbourg, Peglise de Saint-Paul & Londres, et 
toutes les vieilles basiliques, sont comme les 
temples egyptiens; non pas que les chretiens 
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aient jamais eu l’idec de faire cadrer leur religion 
avec la vieille theogonie des peoples de POrient, 
maisbien parce que les liommes mysterieux qui 
furent charges d’eriger ces monuments, imbus de 
l’ancien culte qui a precede le ebrislianisme , 
agissaient habituellement de la sorte dans la 
construction des edifices destines a recevoir des 
hommes qui sc rassemblaient pour pratiquer la 
vertu. » 


VIII. 

Ce fut la feodalite qui eleva les corporations 
maconniques k Petal de puissance pbilosophique. 

A cctte epoque d’anarchie et de brigandage , 
ou la volonte du maitre tenait lieu du droit , ou 
la force remplacait la justice, ou la noblesse 
avait reduit le peuple a Petal de brute , les so- 
cietes maconniques furent recherchees par les 
opprimes, a cause deleurs privileges et de la pro- 
tection d’hommes puissants dont elles jouissaient. 
Les savants, les architectes qui etaient a leur 
tete tendirent une main fraternelle aux oppri- 
mes ; ceux-ci , k leur tour , appelerent aupr&s 
d’eux leurs amis. Bientot les ouvriers praticiens 
furent cn petit nombre , et les philosopbes en 
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majorite ; mais les allegories, les symboles, les 
emblem es furent conserve avec soin comme 
protecteurs des vrais principes sociaux. On har- 
montsa sea ceremonies avec gelles des anciennes 
institutions ; ses grades furent mis en rapport 
avec les moeurs chevaleresques du temps , et ce 
fut ainsi qu’elle grandit dans le peuple et le pre- 
para a son emancipation. 
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Chapltre III. 

LA MAgONNERlg EST-ELLE UNE RELIGION T 


La maconnerie n*est pas une religion pro- 
prement dite , une religion positive, raais elle a 
un culte, celui de la verite. Moise parle aux 
Hebreux, il ecritlcs tables de laloi, il renversc 
la statue du veau d’or. Jesus discute dans le tem- 
ple avec les docteurs , il pr6che sa doctrine sur 
l$s places publiques. Ses disciples , ses apdtres 
l’imitent. Il chasse les marchands du temple. 
Mahomet suit le meme precede et donrie a sa 
voix l’auxiliaire du sabre. Partout la parole et 
Faction agissent de concert et agissentau dehors, 
partout dans ces trois religions les hommes sont 
publiquement appcles a venir entendre ce qu’elles 
enseignent. La franc-ma$onnerie , au contraire , 
n’appelle pas a elle, mais re§oit dans son sein 
ceux qui n’ont pas trouve la verite dans les 
autres cultes. Elle ne provoque pas ; loin de la , 
elle impose des epreuves a ceux qui frappent a 
la porte de ses temples. 
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Une autre difference importantc : Les religions 
preclient des doctrines , prescrivent des regies , 
etablissent des dogmes et les proclament eter- 
nels , sans vouloir comprendre que tout marche 
et se transforme autour d’elles. Elies imposent h 
la pensee le lit de Procuste, pour n’Stre pas 
depassees par elle. Les lois, les institutions, les 
sciences , elles font tout flechir : elles arretcnt 
tout pour tout rattacher a elles quand le mou- 
vement des progres hu mains entraine toujours 
le monde a des deeouvertes nouvelles, qui 
agrandissent le domaine de la science. 

Cette pretention des diverses religions a une 
immutabilite impossible , est precisement ce qui 
les separe de la franc-maconnerie , ce qui rend 
celle-ci , non pas leur adversaire , mais l’adver- 
saire de leurs prStres, aussitot qu’ils s’egarent, 
qu’ils mettent l’erreur a la place de la verile , 
qu’ils meconnaissent les besoins des peuples. 

La ma^onnerie est le culte, non pas d’une 
idee , d’une secte , mais de la verite ? du ratio- 
nalisme. 
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Ctiapttre IV. 

TABLEAU BES PRINCIPALES PERSECUTIONS EpROU- 
YEES PAR|LA FRANG-MA£ONNERIB. 


4425. — En Angleterre, sous la minorite de 
Henri VI , un bill est rendu a Finstigation do 
due de Beaufort, archeveque de Winchester,, 
gouverneur du jeune roi , par lequel il est de- 
fend u aux macons de tenir a l’avenir ni ehapitres, 
ni congregations , sous peine d' tire jugds coupa - 
lies de ftlonie et condamnes a une amende t t ran - 
con a la volontt du roi (4 ). 

4 561 . — La reine Elisabeth d’Angleterre prend 
ombrage de la franc - maconnerie , jusqu’alors 
florissante sous son regne. Elle envoie des hom- 
mes arraes pour dissiper la grande assemblee 
annuelle reunie & Yorck. Les officiers qui com- 
mandent le detacliement sont initics , font un 

(1) Histoive philosophiqae de la Franc -Maconnerie y page 
237 . 
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rapport favorable k la reine, qui devient la pro- 
tectrice de Tordre. 

1502. — A Berne, la franc-maconnerie est 
accusee de s’occuper d’objels en dehors de ses 
attributions. Le grand-maitre est cite devant la 
diete et ne se pr6sente pas. Les loges sont sup- 
primees dans tous les etats de la confederation 
germanique. 

1735. — Les etats -generaux de Hollande, 
effrayes par un article de journal sur la franc- 
maconnerie, Pinterdisent h toujours dans le 
pays. Les loges d’ Amsterdam, de la Haye, de 
Nimegue sont persecutees. 

1737. — L^lecteur Palatin defend les assem- 
blees de francs-macons. Tous les membres d’une 
loge de Manheim sont arreles et jetes en prison. 

1737. — En France, la police du Ch&telet 
prohibe les reunions maconniques. Un traiteur 
de la Rapee, nomine Chapelot , est condamne a 
100 fr. d’amende; samaison est muree pendant 
six mois , pour avoir prete asile a une assem- 
blee maconnique. 

1738. — Des macons rdunis rue des Deux- 
Ecus, a Paris, pour eelebrer la Kte de l’ordre, 
sont arretes et emprisonnes au Fort-l’Evcque. 
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1739. — Les masons sont excommunies par le 
pape Clement XII. 11 porte contre eux la peine 
de mort , la confiscation de leurs biens, peine 
irr£missiblc et sans esperance de gr&ce, contre 
ceux qui entreraient dans l’ordre. Ceux qui 
receyraient des reunions maconniques, sont me- 
naces de voir leur maison demolic. Les per- 
sonnes auxquelles il serait fait des proposi- 
tions d'initiation , devront denoncer les adeptes, 
sous peine de galeres , etc. Un habitant de Flo- 
rence , sou peon ne de tenir chez lui une loge, est 
applique & la question et condamne a la deten- 
tion. En Toscane, en Portugal et presque dans 
toute PEurope la ma$onnerie est mise au banc 
de police. A Caen , sur un theatre de college , on 
livre les masons au ridicule; mais l’opinion pu- 
blique est pour eux et les venge noblemen t en 
leur accordant leur eslime. 

1742. — Une bulle de Benoit XIV, qui re- 
nouvelle l’excommunication prononcee par Cle- 
ment XII , est publiee par Pev6que de Marseille. 
L’archev£que d’ Avignon ordonne aux fideles de 
remettre en ses mains ou dans celles de Tin- 
quisiteur le manuscrit qui renferme les regle- 
mcnts et les noms des francs-macons. L’inquisi- 
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teur Mabile poursuit les membres de la mere- 
loge de cettc ville, enleve ses meubles, ses 
papiers et ses chartes. Charles III , roi de Naples, 
interdit leurs reunions; Fr6d4ric I er , roi de 
Suede, fait la m£me defense, sous peine de 
mort, puis annulle cet edit. Les magistrals de 
Geneve suppriment les loges fondees dans cettc 
ville. En Espagne, Ferdinand VI rend contre 
les francs-ma^ons une nouvelle ordonnance , qui 
les assimile aux criminels d’etat au premier chef. 
L’inquisition pen&tre par Tespionnage au sein de 
leurs families et des ateliers, et sur une simple 
ddnonciation condamne des innocents (1 }. 

1745. — Par un edit, le gouvernement de 
Berne interdit sur tout le territoire du canton 
les reunions maconniques. Une amende de 100 
thalers cst portee contre ccux qui n’abjureront 
pas entre les mains des baiilis (2). 

1 754. — Interdiction de la franc-ma^onnerie , 
en Autriche , par Marie-Therese. 

1757. — M. Tournon, francais, qui a etabli 
une fabrique a Madrid , est denonce comme sus- 

(1) Hiitoirc philosophiquc de la Franc-Magonnerie, p. 255. 

(2) Court des Initiations , par Ragon , edit, sacree. 
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pect d’heresie , pour avoir sollicite ses Sieves a se 
faire recevoir francs-macons. II est incarcere 
dans lcs prisons secretes da Saint-Office , et con- 
darand par ce tribunal a une annee de detention 
dans la prison ou il est enferm£ ; et, au bout de 
ce temps , k etfe conduit jusqu’4 Ta frontiere de 
Frahce et banni d’Espagne pour toujours, 
etc. (1). A peu pr6s> k la m6me epoque, Paul I er , 
empereur de Russie , fait fermcr les loges sur la 
sollicitation des Jesuites. En Potfogne , Auguste II 
fait publier la bulle de Clement XII eontre les 
francs-macons. 

1774. — Deux courtisans nommes de Tan- 
nUcci et Genaro Pallante , persuadent a Ferdi- 
nand IV , roi de Naples, que les macons conspi- 
rent eontre le tr&ne et l’autel. Ils lui rappellent 
I’idit rendu eontre eux en 1751 , et pour ftechir 
sa resistance . ils font crcer un simulacre de 
ioge compose© d’hommes vendus, et la font sur- 
prendre par la police en flagrant d&it de cons- 
piration. Cette infame stratageme ne peut reussir. 
La maconnerie est protegee par l’Etat (2). 

1775. — En Autriche et dans les Etats de 

(1) Histoire philot.de la Franc -MaQonneric , p. 259. 

(2) Court des Initiations , par Ragon, edit, eacr^e. 
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l’Eglise 5 les fonctionnaires publics sont obliges, 
avant leur installation, de declarer sous serment 
qu’ils sont etraogcrs 4 la franc-maconnerie. A 
Aix-la-Chapelle , deux predicateurs s’ecrient , en 
lancant l’anatheme contre les francs-macons : 
Exterminez cetle engeance maudile. 

1808. — Les masons sont menaces de la 
peine de mort en Portugal. 

1812. — A Francfort et a Vienne, les loges 
sont fermees. 

1814. — En Sicile, les francs-macons sont 
poursuivis dans les rues par des assassins. Toutes 
les societes secretes, et notamment la franc-ma- 
connerie, sont interdites dans les etats du Pape. 
A Rome , requisition fait arrSter et jeter dans 
les prisons plusieurs francs-macons. 11 s sont de- 
livrds par des frfcres de l’armee napolitaine. 

1818. — Decret barbare du roi de Portugal 
contre les francs-macons. 

1819. — En Murcie (Espagne), deux hommes 
d’un rang 61eve sont arr^tes comme accuses de 
franc-maconnerie. Ils sont mis a la torture dans 
les cachots de 1 ’inquisition , ou ils perissent. 

1850. — En France, plusieurs loges sont 
suspendues ou fermees. 
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Chitpfttre V. 

DES SCHISMES MA^ONNIQUES. 


Un ancien adepte , qui a pris le titre de Philo - 
sophedes deux Obediences , s’est pose cette ques- 
tion : Qu'est-ce que le schisme ma$onnique ? et 
L’a resolue de cette maniere : 

« Un schisme est une opposition souvent irrefle- 
chie a une chose dominante. Une chose aussi 
futile ou aussi bizarre doit-elle etre une guerre 
de si£cle ? Savez-vous bien, combattants de plu- 
sieurs partis, pourquoi vous combattez? Vous 
6tes FF.\ et vous 6tes en guerre! Et c’est un 
fantdme qui est cause de vos hostilites ! Ouvrez 
done les yeux et vous reflechirez. 

» La maconnerie s’etablit en Angleterre. Une 
grande -loge se reforme. La minorite de cette 
loge se separe et elablit un schisme en errant 
unc autre grande-loge. 

» La maconnerie existant dans cette contrec, 
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un Ecossais macon rive des grades; il les fait 
valoir aupr&s de quelques FF.\ Voili un nou- 
veau schisme , ct par consequent la maconnerie 
divisie en maconnerie , sans autre nom que celui 
sous lequel elle est nee , et en maconnerie 4cos- 
saise . 

» Pareille chose est advenue en France. La 
maconnerie y est introduite. Une grande-loge est 
etablie. Trente ans aprcs, une autre grande- 
loge s'etablit en rivalite. Vers le mime temps , 
comme en Angleterre , la maconnerie est divisee 
par le rite ecossais. Voil& loges et rites, deux 
schismes bien condi tionnes , en Angleterre et en 
France. Chaque grande-loge et les loges & leur 
tour, chaque rite s’administrent par leurs lois, 
leurs usages, guerroyant de mots plus ou moins 
violents et convenables. Le temps continue sa 
course. Une chose se fond dans l’autrp ; les deux 
rites seuls ne se reunissent pas , mais se tolere jt. 
Quel grand mal y a-t-il dans tout celaPDu sang 
repandu ? Non. Des maximes subversives de mo- 
rale? Non. Degout des assemblies maconniques? 
Non. Mais force petites rivalites, farce parlage , 
un peu de devergondage d’idees, et voila tout. 

» Et aujourd’hui,desmaconsqui se pretendent 
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eclaires par lcs lumieres du siecle et par cede 
lumiere divine qu’ils recoivent lorsqu’ils ont, 
pour la premiere fois, franchi le seuil du temple , 
se font encore un .epouvantail de ces schismes 
qui pendant pres d’un siecle n'ont arraehe au- 
cunelarme, empeche aucune bonne action. » 
FF.\ des divers rites, reunissez-vous ; donnez 
un exemple digne de notre belle institution. 
SoyezFF.*. ensemble et non F F.\ separes. Pen- 
sez que le temps oe s’arrete pas ; qu’il emporte 
avec lui lesmacons du Grand-Orient, du Su- 
preme-Conseil , de Misraim , de la Grande-Loge , 
et qu’il n’epargnera pas ceux de Memphis, s’ils 
parvjennent k naitre. Montrez aux macons a 
venir que plus eclaires, plus sages, plus gene- 
reux FF.\ que vos predecesseurs , vous avez 
repousse un heritage de rivalite qu’ils ne vous 
ont laisse peut-etre qu’en geraissant et qu’en 
pensant que vous n’accepteriez pas le f&cheux 
bien qu’ils n’ont pas eu la force 9 le temps ou le 
bonheur d’aliener. 


* 
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Chapfttre VI. 

DES PUISSANCES MAgONNIQUES EN FRANCE. 


L’ordre magonnique en France etalt, avant le 
1 5 janvier 1 851 , di vise entre quatre pouvoirs ayan t 
chacun leur administration speciale et particu- 
liere. Ces pouvoirs etaient : le Grand-Orient , le 
Supreme Conseil , Misraim et la Grande - Loge 
naiionale. Celle-ci a ete supprimee par Tautorile 
civile. Quant a Misraim , son importance ne s’est 
point encore revelee. Nous ne ferons done con- 
naitre que l’liistoire et les constitutions des deux 
premiers. 


SCCVIOK I. 

ORIGINS DU GRAND-ORIENT ET DU SUPr£m£-C0NSE1L. 

La premiere grande-loge fut creee a Paris chez 
un traiteur par quelques Anglais. Elle consti- 
tua plusieurs ateliers maconniques et nomma , 

o 
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cn 1730, le due d’Antin pour son grand-maitre, 
en remplacement du lord comte Derwenwatcr. 

En 1756, elle cliangea son premier titre de 
Grande-Loge anglaise de France contre celui de 
Grande-Loge du royaume , et se declara inde- 
pendante. 

Le comte de Clermont suoceda au due d’An- 
tin dans la grande-maitrise, et choisit pour son 
adjoint un maitre de danse, nomme Lacorne. La 
grande-loge refusa de reconnaitre ce fonction- 
naire , qui se mit k la tete de quelques mecon- 
tents etlui crea une rivale. Le premier schisme 
maconniquc en France venait de naitre. 

La grande-loge exclut les schismatiques de ses 
t ravaux et de Tassociation maconnique. Cet acte 
de vigueur provoqua des voies de fait , a la suite 
desquels le gouvernement fit cesser les travaux 
de la grande-loge. 

La suspension de cette puissance durait depuis 
1767, lorsqu’en 1771 il lui fut permis de repren- 
dre ses travaux. Elle rapporta les decrets de 
bannissemement contre la dissidence Lacorne et 
nonima aux fonctions de grand-maitre le due 
de Chartres, en remplaccment du comte de 
Clermont, qui venait de mourir. Le due de Char- 
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tres choisit pour son successcur le due de 
Luxembourg. Les dissidents, un moment a paises, 
firent bientot entendre de nouvelles plaintes. 
De graves abus avaient ete commis, disaient-ils, 
pendant la suspension de la grande-loge. Celle- 
ci nomma une commission de huit membres 
pour examiner ce qu’il y avail de fonde dans ces 
plaintes et pour verifier ses operations. 

Dans lemois de janvier 1772, les huit cofti- 
missaires se reunirent pour remplir leur mission. 
Quelques ecrivains de Tobedience du Supr6me- 
Conseil ont pretendu qu’ils furent ciroonvenus 
parla faction Lacorne, qui conspirait contre la 
grande-loge. Quoiqu’il en soit, ces corrimissaires, 
ayant a leur tete le due de Luxembourg, decla- 
rerent , le 24 d^cembre de la meme annee, que 
la grande-loge avait cesse d’exister et qu’elle 
eta it remplacee par un nouveau pouvoir sous’ le 
titre de Grand-Orient de France. 

Cette nouvelle revolution dans l’autorie ma- 
eonnique , quoique aceueillie avec kveur par 
la grande majorite des adeptes, laissa une faible 
minorite mecontente qui servit de levain a de 
nouveaux schismcs. Cette minorite se prefcentera 
desormais comme la seule conservatricc du rite 
ecossais. 
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En 1781 , le Grand-Orient institua dans son 
sein une chambre dite des hauts-grades , et re 
fut elle qui, en 1786, crea le rite francais. 

Le Grand-Orient s’appliqua d&ormais k s’at- 
taeher les autres ordres maconniques qui exis- 
taient en France sous les noms de Directoires , 
Regimes , etc., et k se creerdes relations avec 
les puissances maconniques des autres pays. Ce 
fut par ces sages et babiles mesurcs qu’il conso- 
lida son autorit6. 

Le 19 aotit 1776, un traite d’union avait et6 
conclu entre lui et les Directoires du rite dcossais. 
Ce trait£ rendait compatibles les deux rites et 
permettait aux membres de Fun de s’affilier a 
l’autre. 

En 1786, le Grand-Orient fit un autre traite 
d’union ayec le Chapitre g&nbral de France , dans 
lequel s’etaient fondus le Comeil des empereurs 

Orient et d' Occident et celui des Chevaliers 
(POrient. Par ce trait£ , il acquit de nouveaux 
droits sur le rite 6cossais, qu’il possedait dej k 
comme successeur immediat de la grande-loge et 
comme afilie aux directoires de ce regime. 

En 1799, intervint entre le Grand-Orient et 
les membres de Fancienne grande-loge , qui 
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avaient jusqu’alors refuse de reconnaitre la nou- 
velle puissance , un concordat qui fut eonsidere 
com me devant clore pour jamais les debats qui 
avaient afflige la maconnerie depuis 1773, et reu- 
ni r tous les esprits et tous les eoeurs dans une 
seule et sincere communion maconnique. 

Mais le Grand-Orient avait trop compte sur 
1’abnegation, le desinteressement des recalci- 
trants. Quelques-uns continuerent leurs protesta- 
tions interessecs. Le Grand-Orient fit fermer les 
les lieux ou ils se reunissaient. 11s etablirent leurs 
conciliabules dans un caveau , chez un traiteur, 
et quelques loges les soutinrent. 

En 1761 , la grande-loge avait donne k un 
nomme Stephen Morin, qui partait pour l’Am^ri- 
que, pleins pouvoirs pour propager dans ce pays 
le rite eeossais en 25 degree. Cet.adepte etait de 
retour au commencement du nouveau schisme. 11 
sejoignit aux dissidents. D’aulres voyageurs, ini- 
ties en Amerique d’apr^s le syst&me de Morin , 
arriverent dans le meme temps et grossirent la 
phalange de ces nouveaux croises. Au nombre de 
ces demiers etait un nomme de Grasse-Tilly, por- 
teur dehuit nouveaux grades, institues, disait-on, 
par Frederic, roi de Prusse , et qui constituaient 
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la maconnerie de perfection. Les huit noaveaux 
grades, ajoutes aux vingtcinq existant, formerent 
le rite ancien et accepte, tel qu’il existe adjour- 
d’hui. 

De Grasse-Tilly crea un conseil du 33* degre , 
qui fut appele de Pompti , nom de la salle dans 
laquelle il tenait ses reunions. Uconferasesnou- 
veaux grades & beaux deniers comptants, et crea 
des loges suivant son system^. 

Le Grand-Orient,* sans cesse a la recherche de 
moyens efficaces pour eteindre la dissidence , 
nouveau Protee qui s’echappait toujours , pe- 
netra secretement dans le temple ecossais de 
Pompei et acheta aux novateurs americains leurs 
patentes constitutives des huitnouveaux grades, 
leurs rituels, leurs myst&res, etc. Le marcbe, as- 
sure-t-on, fut conclu et signe a Ph6tel du marechal 
Kellermann. 

Au bout dequelques jours, la dissidence fait de 
nouveau entendre ses protestations contre Pen- 
vahissement du Grand-Orient. Un pretexte suffit 
pour raviver Paneien schisme. 

Le Grand-Orient avait declare le 19 decembre 
1804, qu’il professcrait tous les rites pourvu que 
leurs principes fussent conformes au systeme ge- 
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n6ral de l’ordre. Or, le 21 juillet 1805, il ddcrela 
un directoire des rites , avec plein pouvoir de re- 
jet erou (Tadmettre tous les systemes magonniques 
non encore reconnus nominalivement . Les dissi- 
dents craignirent ou feignirent de craindre pour 
l’existence des huit nouveaux grades , et relevfc- 
rent le drapeau de Pompdi qui fut desormais ce- 
lui du SuprSme-ConseiL La scission etant faite , il 
fut convenu a I’amiable entre le nouveau pou- 
voir et le Grand-Orient, que le premier aurait 
une existence independante et qu’il delivrerait 
des constitutions k des ateliers superieurs au dix- 
huitieme degre; que le Grand-Orient admininis- 
trerait les ateliers inferieurs au dix-neuvi&mc. 
Par ce traite, le Grand-Orient reprenail purement 
et simplement l’exercice du rite fran^ais ; \oi\k 
pourquoi le Supreme-Conseil conteste encore au- 
jourd’kui au Grand-Orient le pouvoir de confe- 
rer les grades au-dessus de Rose-Croix. 

A dater de cette epoque , une guerre inces- 
sante de rivalite entre ces pouvoirs , deconsidera 
la franc-ma$onnerie et l’eut conduite a sa perte , 
si la majorite des loges n’avait pas ete plus sage 
et plus tolerante que les pouvoirs constituants ; 
et , chose etrange , cette guerre dure encore au 
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grand etonnement de tous les adeptes eclaires cl 
sinc&rementdevoues k rinstitution maconnique. 

En 1814, le Supreme Conseil ayant cesse de 
se reunir, le Grand-Orient le considers comme 
mort, et declara qu’il reprenait l’excrcice de lous 
les droils qui lui appartenaient sur tous les rites* 

En 1815, il institua dans son sein une cham- 
bre des hauts grades , sous le titre de Conseil - 
Supreme des rites . II crea en mfone temps un 
atelier superieur , sous le titre de Grand-Con- 
sistoire des Riles , qui s’appela ensuite Grand- 
College des rites , supreme conseil pour la France 
et les possessions frunfaises. 

Cependant le Supreme-Conseil, qui avait subi 
tant de vicissitudes, n^tait qu’en sommeil. En 
1822 , il se reveilla et reparut dans la lice pour 
eombattre de nouveau le Grand-Orient. Le ta- 
bleau de ses membres fut arrcte. Furent nommes 
le comte de Valence * Grand-Commandeur , le 
comte de Segur lieutenant Grand-Commandeur , 
le comte de Muraire et le baron de Fernig secrd- 
iaires du Saint-Empire. Les membres qui ne pos- 
sedaient pas le 33* degre furent appelis a for- 
mer une grande-loge , dite de la Commanderie . 

Le Grand-Orient , en verlu du traite de 1804 , 
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declare le Suprdme-Conseil schismatique et irre- 
gulier. Ce fut le commencement d’une nouvelle 
lutte plus animee que les prccedentes. 

Quelques logesdela province, anim^es d'un 
esprit de tolerance fort louable , rappelerent le 
Grand*Orient a des sentiments plus fratemels 
en vers son rival. 

Le 6 novembre 1841, sur les instances du F.-. 
Bouilly, reprisal tan t du grand-maitre, et d’a- 
pres le rapport du F.*. de Sanlis, president de 
Tune des chambres du Grand-Orient, ce dernier 
annula son decret d’excommunication, et declare 
laisser aux ateliers de son obedience la libertede 
visiter ceux du Suprfrne-Conseil, et de les rece- 
voir comme visiteur. 

Le SuprSme-Conseil accueillit froidementcettc 
sage mesure. En l’annoncant h ses administres, 
il fit des reserves sur les honneurs qui riappar - 
tiennqnt quaux magons investis de tautoriU par 
le SuprSme-Conseil , c*est-a:dire qu'il continua 
a se pretendre seul legitime possesseur des grades 
au-dessus de celui de Rose-Croix. 

La loge la Commanderie , annexee au Sup.*.- 
Cons.*. , prit plus tard le nom de Grande-Loge 
Centrale. Les loges et les ehapitres du Supr6me- 
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Conseil purent s*y faire representer par des man- 
dataires , mais avec des pouvoirs tr&s li mites. Les 
grands inspecteurs du 33® degre conserverent le 
pouvoir souverain et 1’administration du rite. 

Apres la revolution de fevrier 1848, le Grand- 
Orient fit adhesion au nouveau syst&me de gou- 
vernement. Le Supreme -Conseil, comme en 
1814, tomba en sommeil. 

Des le 17 deccmbre 1847, le Grand-Orient 
avait d£cid6 qu’il ne serai t plus compose que des 
seuls deputes elus par les ateliers de France. Le 
25 mars 1848, il in vita en effet, par une circu- 
late, tous les ateliers, sans distinction de rite, 
ni d’obedience , k envoyer des deputes a la nou- 
velle assemblee generate devant composer le 
Grand-Orient qui devait se reunir le 8 juin suU 
vant. 

Cette assemblee 61abora une nouvelle consti-» 
tution, qui fut promulguee en 1849. Elle tra*< 
vaille actuellement a la revision des statuts gene- 
raux qui doivent se trouver en harmonie avec 
les dispositions de la constitution. 

Le Suprdmc-Conseil est la personnification du 
pouvoir oligarchique. Ses dignitaires, nommes a 
vie , sont irrcvocables. II appclle a lui les homines 
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qtii lui conviennent, dirige et administrc, sui- 
vant sa volonte, lcs ateliers places sous son obe- 
dience. 

Le Grand-Orient represente le regime demo- 
cratique , mais temperc par des iois restric- 
tives. 


SECTION II. 

CONSTITUTION DU GRAND-ORIENT , 

Pfomulguee le IS septembre 1849 (1). 

TITRE I. 

De Fordre maconnique et des macons. 

Art. 4 er . — Definition dc la maconnerie. — 
2. Obligation de tous les macons a concourir au 
perfectionnement moral et intellectuel. — 3. To- 
lerance rcligieuse. — 4. Interdiction formelle 
dans les reunions maconniques de discussions 
religieuses. — 5. Defense de s’occuper dc qucs- 

(1) Nous avons clague les mots et les phrases qui no 
nous out pas paru indispensablcs k ('intelligence du lec- 
l^ur. Nous avons conserve avec soiu lout ce qu'il y a 
tl'esscniigl dans la*constitulion. 
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tions politiques en tant quit sagit de I'applica- 
cation contemporaine de* thiories politique s et des 
diverse s formes de gouvemement . Devoir des ma- 
cons de respecter les lois du pays qu’ils habitent. 
— 6. Obligation au travail , consideree eomme 
loi imperieuse de l’humanite. — 7. Le nombre 
des masons est illimite. Le lieu de leurs assem- 
blies s’appelie Atelier. — 8. Les ateliers sont 
relies entre eux par une autorite centrale , du 
nom de Grand-Orient. — 9. Pour participer aux 
travaux mqgonniques, il faut justifier de sa qua- 
litc de macon. — 40. La doctrine maconnique 
se transmet par Finitiation mysterieuse, etc. — 
4 1 . Tout candidat a l’initiation doit itre Age de 
vingt-un ans, itre de mocurs irreprochables , 
exercer un etat libre et honorable, itre domicilie 
depuis six mois, au moins, dans le departement 
ou il veut se faire recevoir, ou dans un rayon de 
50 kilometres , posseder au moins Pinstruction 
primaire. Les fils de macons peuvent etre recus 
a dixhuit ans, ainsi que les militaires en activrte 
de service au moins depuis six mois. — 42. Au 
sein des reunions ma$onniques , tous le masons 
sont places sous le niveau de legaliti la plus ab - 
soluc. 11 n’cxiste entre eux d’auires distinctions 
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que celles de la vertu, du savoir et de la hierar- 
chic des offices. — 43. Toules les fonctions sont 
electives et temporaires. — 44. Par 1’initiation, 
les macons s’engagent k s'aider et a sc secoarir 
mutuellement en toutes occasions. — 45. La 
qualite de magon , les droits et prerogatives atta- 
ches h ce titre se perdent, 4° par urte action 
^deshonorante prouvee $ 2° par l’exercice d’une 
profession notoirement deconsideree ; 3® par la 
violation du serment prete dans l’initiation , etc. 
— 46. Tout magon a le droit de publier son opi- 
nion sur toutes les questions magonniques. 

TITRE II. 

Des soctetis magonniques. 

Art. 47. — Le but des travaux magonniques 
rcste le m&ne, quelque differents que soient lrs 
rites suivis par les ateliers. — 18. La magonnerie 
comprend des ateliers de degres differents , dis- 
tingues entre eux par des sciences et des ensei- 
gnements divers . sous les denominations de 
Loges , Chapitres , Cornells ? Tribunaux et Con- 
sistoires. Le Grand -College des rites , seul , a le 
droit d’initie^ aux trois derniers degres du rite 
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ecossais. — 19. Un rite, quels que soient ses de- 
gres , ne peut se considerer comme superieur a 
un autre. Un atelier, quels que soient le norabre 
et Felevation des degres qu'il confere , ne peut 
exercer de suprematie sur un autre. — 20. La 
loge est l’atelier fundamental ; c’est sur elle que 
sont souches les ateliers de perfection. Un cha- 
pitre ne peut exister sans l’autorisation de la 
loge sur laquelle il est souche. Un conseil ne 
peut exister sans l’autorisation de la loge et du 
chapitre sur lesquels il repose. Un chapitre ou un 
conseil ne peut porter d’autre titre que celui de 
la loge qui lui a donne lexistence. — 21. L’or* 
ganisation , les droits et devoirs de chaque ate- 
lier, les conditions d’admission sont determines 
par les statuts generaux. — 22. La cessation 
des travaux d’une loge entralne la suspension 
de ceux des ateliers de perfection, qui pour- 
ront neanmoins se soucher sur une autre loge , 
avec son autorisation et en prenant son nom. — 
24. Les ateliers ne peuvent deliberer collectivc- 
ment, ni en corps, ni par delegation. Le pouvoir 
central autorise neanmoins les congris ou con- 
vents maponniques . 
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TITRE 1IL 

De l' organisation des pouvoirs maqonniques. 

CHAPITRE I". 

Du Grand-Orient de France . 

Art. 26. — Le Grand -Orient est compose des 
deputes de tous les ateliers de son obedience, re- 
gulierement elus. — 27. Pour 6tre depute , il 
faut £tre citoyen francais, jouir de tousses droits 
crvils et politiques, posseder le grade le plus 
eleve que confere l’atelier que Ton represente , 
etc. — 28. Un F.\ ne peut representer qu’une 
logo. ; mais il pourra, en outre, reunir autant de 
deputations qu’il existe d’ateliers de degres dif- 
ferents, pourvu qu’il ne represcnle pas deux ate- 
liers du meme degrc. — 29. La dur6e du man- 
dat de depute est de trois ans, a partir du l er 
mars. Pour la premiere legislature , ce mandat, 
qui a commence lc 27 decembre 1849 , durera 
jusqu’au 1 er roars 1853. 

Art. 30. — Les deputes jurent d’obeir & la 
constitution maconnique , atix statuts et regle- 
ments generaux , et de rester inviolablement at - 
iachts au Grand -Orient, seel legislatedr et 
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r£golateor dk l'ordrb maconnique en France . 
— 31. Le Grand-Orient choisit dans son sein : 
l°un grand-maitre ; 2° un premier grand - mai- 
tre adjoint; 3° un deuxieme grand - maitre ad- 
joint ; 4° un president ayant le titre de repre- 
sentant du grand - maitre ; 5° un premier sui> 
veillant j 6° un deuxieme surveillant ; 7° un 
orateur ; 8° un secretaire-general , etc. Les trois 
premiers dignitaires pourront , au besoin , etre 
pris hors du sein du Grand- Orient. — Art. 32. 
Le Grand-Orient est legislateur et regulateur de 
l’ordre. 11 exerce directement le pouvoir legisla- 
te, delegue le pouvoir executif au grand-maitre, 
assiste d’un conseil , et confie Tadministration k 
des chambres creees dans son sein. — 33. Le 
conseil du grand -maitre est compose des deux 
grands -maitres adjoints, du president, des pre- 
mier et deuxieme surveillants , de l’orateur et du 
secretaire-general du Grand-Orient. — 34. Droits 
do Grand -Orient : reconnaitre et consacrer les 
rites, constituer et regulariser les ateliers, veri- 
fier les pouvoirs des deputes et les proclamer ; 
affiliations avec les pouvoirs etrangers, evoca- 
tion de toutes affaires disciplinaires , accueil des 
voeux de tons les ateliers, publication des cahiers 
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des grades, delivrance de titres aux masons , sur 
la demande de leur atelier, revision des sentences 
prononcees par les loges , etc. — 35. Le Grand- 
Orient ne constitue pas d’ateliers dans les pays 
etrangcrs ou il existe une puissance maconnique 
supreme. — 36. 11 ne reconnait pas d’ateliers 
constitues en France par des autorites maconni- 
ques etrangeres. — 37. 11 ne reconnait pas de 
grandes loges provinciales. — 38. Le siege du 
Grand-Orient est a Paris. — 39. Les frais d’ad- 
ministration de l’ordre sont supportes par les 
ateliers, par les membres du Grand-Orient et les 
masons, au moyen de contributions, de cotisa- 
tionsetde droits de delivrance de titres colleclifs 
ou particulars. 


CHAP1TRE II. 

Du pouvoir extcutif. 

Art. 40. — Le grand-maitre est le chef su- 
preme de l’ordre, le repr£sentant du Grand- 
Orient aupr&s des puissances ma§onniques etran- 
geres , ct son organe officiel pres de i’autoriti 
civile. — 41. 11 preside le Grand - Orient , ses 
chambres et ses comitfe, donne les mots annuels 
et de semestre, signe les constitutions , les paten- 
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tes, les actes da Grand-Orient, qu’il peut convo- 
quer extraordinairement. — 42. Le grand-maitre 
promulgue les decisions du Grand -Orient et les 
fait executer; il peut reclamer.contre celles qui 
lui paraissent contraires aux principes et aux in- 
terns de Ford re et en demander la revision. — 
45. 11 a le droit dc survciller et de controler l’ad- 
ministration du Grand -Orient. — 46. 11 peut 
suspendre provisoireraent tout atelier contre le- 
quel s’elcvent de graves accusations, saufau Grand- 
Orient a prendre une decision definitive. — 47. II 
peut, pour des faits speciaux , deleguer ses pou- 
voirs a un membre du Grabd-Orient. — 48. Le 
grand-maitre et ses adjoin ts peuvent ctre choi- 
sis parmi tons les membres actifs de la mafonne - 
rie (1), pourvu qu’ils soient ages de trcnte-trois 
ans et possedent les grades les plus eleves de l’or- 
dre. — 49. Le grand-maitre et ses adjoints sont 
elus pour trois ans , et sont reeligibles. Pour la 
premiere fois seulement , le grand-maitre est 61 u 
pour cinq ans. — 50. L’eleclion a lieu dans une 
seance speciale du Grand-Orient. 

(I) Les fonclions de grand-mailre sont encore vacaules. 
Le. premier grand-mailre adjoiut est le ¥.\ Berville, pre- 
mu r avocal-g^neral a la courdc cassation. 
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CHAPITRE III. 

Des ckambres administratives , des comites pennanertts et de 
la chdrnbi'e de conseil et d*appel . 

SECTION PREMIERE, 

Dispositions generates. 

Art. 51. — Les chambres administratives du 
Grand -Orient sont au nombre de trois : 1° la 
chambre de correspondance et des finances ; 2° la 
chambre symbolique; 3° la chambre du supreme 
conseil des rites, il y a, cn outre, une quatrieme 
chambre appelee Chambre de conseil et d 9 appel. 
— 52. Les trois chambres administratives sont 
formees au moyen de la repartition en nombre 
egal dans chacune d’elles 9 de tous les membres 
du Grand-Orient , a l’exception des quatre pre- 
miers dignitaires. — 53. La chambre de conseil 
et d’appel est formee du tiers des membres du 
Grand-Orient, pris en nombre egal dans chacune 
des trois chambres administratives. — 54. Les 
elections des officiers , au nombre de neuf de 
chaque chambre, a lieu tous les trois ans, le 4 er 
mars, etc. 


Digitized by Google 



64 


l’aRCHB SAINTfi 


SECTION DEOX1&HE. 

Be la chambre de correspondence et des finances, 
et des comites permanents . 

Art. 57. — La chambre de correspondence et 
des finances connait de ce qui est relatif k la 
correspondence , aux sceaux et timbres , aux ar- 
chives, aux finances et aux proprietes du Grand- 
Orient. — 58. Elle prononce sur ces matures 
d’apres le rapport de deux commissions perma- 
nentes, cellc du comite du secretariat et celle du 
comite des finances . — 59. Le premier comite 
re$oit les pieces, etc. , les enregistre et les dis- 
tribue k celle des chambres qui doit en connai- 
tre, etc. 

SECTION TROISI^ME. 

De la chambre symbolique. 

Art. 64. — Cette chambre statue sur les de- 
mandes de constitution pour Pdrection des loges, 
delivre les dipldmes. Elle connait des affaires 
contentieuses qui peuvent exister dans les loges. 
Elle juge de la validite des oppositions formees 
par les ateliers centre les demandes en constitu- 
tion. Elle nomme des commissions pour Inspec- 
tion des loges en demande de constitution , de 
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regularisation , de reprise de travaux , on cumu- 
lation de rites. Elle juge toutes les questions 
dogmatiques des grades symboliques. — 65. Elle 
juge de la regularity des travaux des ateliers 
symboliques. Elle peut suspendre immediatement 
une loge qui viole la constitution ou enfrcint les 
statuts generaux , etc. 

SECTION QUATR1EMB. 

De la chambre du supreme conseil des rites . 

Art. 66. — Tout membre du Grand-Orient pos- 
sedant le grade de rose-croix, peut faire partie de 
la chambre du supreme conseil des rites ; mais 
il ne peut assister aux travaux des grades supe- 
rieurs k celui qu’il possede. Les dignitaires de 
cette chambre doivent £tre rev&tus des plus hauts 
degres. — 67. Les fonctions et attributions de 
cette chambre sont les m&mes que celles de la 
chambre symbolique pour tout ce qui est rela- 
tif aux ateliers superieurs, de quelque rite ou de 
quelque grade que ce soit. 

SECTION C1NQUI&MB* 

Des appels . 

Art. 68. — Les parties interessees peuvent 
toujours appeler des decisions et arrives des trois 
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chambres administratives, etc. — 70. Lorsqu’une. 
chambre aura prononce la suspension d’un ate- 
lier, l’appel ne pourra arreler {’execution de 
cette suspension. Dans tous les autres cas, l’appel 
sera suspensif. 

SECTION SIXIEME. 

De la chambre de cottseil et d’appcl. 

Art. 71. — Le renouvellement integral de 
cette chambre a lieu tous les trois ans , apres la 
constitution des chambres administratives. — 
72. Elle donne son avis dans toutes les affaires 
qui concernent les relations du Grand -Orient 
avec les puissances maconniques etrangSres. Ellc 
statue definitivement sur les affaires disciplinaires 
ou contentieuses jugees en premier ressort par 
les ehambres administratives. 

TITRE IV. 

Des ateliers et de leur discipline intirieure. 

Art. 73. — Aux epoques determinees par les 
statuts generaux , et en conformile de l’arti- 
cle 13 de la constitution, les ateliers procedent 
au renouvellement de leurs officiers dignitaires. 
Ce renouvellement a lieu an scrutin secret et 
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individuel, eta la majorite absolue des suffrages 
exprimes. Le nombre de ces officiers, leurs attri- 
butions et leurs prerogatives seront fixees par les 
statuts generaux. Les officiers en exercice sont 
tous reeligibles. — 74. Les membres actifs coti- 
sants , et ceux qui auront ete dispenses de la co- 
tisation par deliberation speciale de Fatelier, ont 
seuls le droit de concourir a lelection des offi- 
ciers dignitaires. — 75. Pour etre apte a remplir 
une fonction quelconque dans un atelier, exceptc 
celle de depute du Grand-Orient, il faut en etre 
membre actif cotisant et posseder depuis plus de 
trois mois le grade le plus eleve que cet atelier 
puisse conferer. Le president doit, en outre, 
remplir les conditions suivanles : 1° 6tre ne ou 
naturalise Francais; 2° ^tre reellement ou civi- 
lement domicilie dans un rayon de vingt kilo- 
metres de Porient ou siege 1’atelier ; 3° apparte- 
nir a l’atelier depuis six mois au moins. 

Art. 76. — II y a incompatibilite : 1° entre 
les di verses fonctions d’officier titulaire d’un 
meme atelier ( Neanmoins, cetle incompatibilite 
ne s'applique pas aux fonctions de depute au 
Grand - Orient , qui peuvent etre cumulees soit 
avec la presidencc , soit avec tout autre office.) ; 
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2° entre les fonctions de president de deux ate** 
liers du m£me dcgre. — 77. L’obligation a preter 
par les presidents d’atelier, a leur entree en fonc- 
tions , est la meme que celle imposee aux depu- 
tes par Tart. 30 de la constitution. 

Art. 78. — Les ateliers ont un conseil d-d- 
ministration dont les attributions et la composi- 
tion sont determinees par les statu ts gen6raux. 
— 79. 11s ont des reunions periodiques dont le 
nombre et le jour sont fixes, chaque annee , en 
assemblee generate. Ils peuvent etre convoques 
et assembles extraordinairement , dans certains 
cas prevus par les statuts gen^raux. — 80. Leure 
travaux ne sont reguliers et n’ont force de loi 
que lorsque ces reunions se composent du nom- 
bre de membres fixe comme minimum par les 
rituels maconniques. — 81 . Les ateliers ont droit 
de discipline absolue sur tous les membres et sur 
tous les macons assistant k leurs travaux. L’ofii- 
cier qui preside a la police de la seance , dirige 
et resume les discussions, ouvre et cldt les debats 
dans les formes determinees par les statuts gc- 
neraux. — 82. Dans les cas d’initiation , le droit 
de suffrage appartient k tous les masons, pourvu 
qu’ils soient reguliers. 
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TITRE V. 

De la revision de la constitution. 

Art. 83. — La constitution ne pourra elre rc- 
visee qu’apres une periode de neuf annees, a 
partir du 4 cr mars 4850. Le secretariat recevra 
et classera , a mesure qu’ils lui arriveront , tous 
avis, demandes ou renseignements relatifs h cette 
revision. Dans les six premiers mois de la neu- 
vieme annee, une commission sera nommee pour 
examiner tous ces documents et faire son rap- 
port au Grand-Orient, qui decidera, a la majorite 
des deux tiers des votants, s’il y a lieu de revi- 
ser. Dans le cas affirrnatif , lc rapport et loutes 
les pieces y relatives seront remis a la legisla- 
ture suivante, qui statuera. 

DISPOSITIONS TRANSITOIRES. 

Art. 84. — Pendant la duree des pouvoirs du 
Grand-Orient , il sera nomme une commission de 
trentc membres possedant les plus hauts grades, 
et les plus verses dans les matieres maeonniques. 
cette commission sera chargee de reviser tous les 
cahiers de grades , catechismes , livres de doc- 
trine et rituels, de les coordonner dans un ordre 
unique, et d’etablir entre tous les grades un cn- 

4 


Digitized by Google 



70 


l’arche sainte 


chaincment logique, et un developpement ration- 
nel et progressif dcs doctrines maconniques. — 
85. Elle pourra se faire assister dans ce travail 
par tous les macons etrangers au Grand-Orient , 
qui lui seront signales pour l’eminence de leurs 
lumicres et la profondcur de leur erudition ma- 
^onnique. — 86; Le travail de la commission 
ayant etc examine et discute par la chambre 
symbol ique et le conseil des rites, sera sounds 4 
la sanction du Grand - Orient , qui publiera les 
cahiers destruction, rituels , etc. , les declarant 
orthodoxes et obligatoires pour tous les ateliers 
de sa correspondence. — 87. Une commission 
sera egalement nominee pour reviser les statute 
et reglements, et les mettre en harmonie avec la 
constitution (1). 

(1) Cette commission a present^ son rapport au Grand- 
Orient qui le discute. 
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nonii hi. 

CONSTITUTION DU SUPRfatfE-CONSEIL , 

Promnlgata ea 4811. 

Le gouvernement de Pordre reside dans le Su- 
prtme-Conseil , souverain legislates et adminis* 
trateur. II rdunit^tous les pouvoirs el s’adjoint 
cinq sections auxquelles il delegue une portion 
de son autorit£, et dont les attributions sont de- 
terminees comme il est plus bas indiqud. 

Le Suprdme-Conseil siege sous le point repon- 
dani au 48« degre 50* 30” de latitude nord, orient 
de Paris. 

Le Suprdme-Conseil a seul le droit de const!- 
tuer, dans Tetendue de sa juridiction , au rite 
£cossais ancien et acceptd, des loges, chapitres, 
colleges, eonseils, tribunaux et consistoires. Tout 
atelier de ce genre, qui meconnaitrait son auto- 
rite, serait irregulier. 

COMPOSITION DES CINQ SECTIONS. 

Grande chambre symbolique. 

Grande chambre capitulaire. 

Grand areopage des ill.*, chev.*. Kadosch. 

Grand tribunal des inquisiteurs-commandeurs. 
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Grand consistoirc des sublimes vaillants princes 
du royal secret. 

I re SECTION. 

Composition des chambres du rite dcossais ancien 
el accept# . 

Le Supreme-Conseil est compose de trente-trois 
souverains grands-inspec teurs-generaux , dont un 
grand-commandeur, un lieutenant grand-com- 
mandeur, quatre gra nds-re presen ta n ts, un grand- 
secretaire du saint-empire, un grand-tresorier du 
saint empire, un grand maitre des ceremonies, 
un grand-capitaine des gardes (4), les presidents 
des autres chambres, s’ils possedent le 33« grade. 

Le nombre des souverains grands-inspecteurs- 
generaux, composant le 33« degre, est irrevoca- 
blement fixe a 8i . Ce grade ne peut etre confcqe 
qu’en Supreme-Conseil assemble. Aucun membre 
du 33« degre ne peut exercer de pouvoir indivi- 
dual 5 a moins d’une autorisalion speciale. 

Tous les trois ans, les cinq chambres elisent 
leur president et leurs officiers dignitaires. 


(I) Les personnel investies de ecs (lignites le son t ad 
ritam , 
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IF SECTION. 

Grande chambre tymboUque <1). 

Les pouvoirs de la grande chambre symbolique 
s’etendent jusqu’au grade de raaltre inclusive- 
ment. Pour la visiter dans ses travaux , il faut 
posseder au moins le grade de maitre. 

Cette chambre ne confere aucun grade. Elle 
delivre des constitutions aux loges symboliques , 
des dipldmes aux magons de son obedience qui 
en r&dament Les constitutions et les dipldmes 
doivent etre rev^tus du visa du supreme conseil. 

in® SECTION. 

Grande chambre capitulaire. 

Les pouvoirs de la grande chambre capitulaire 
s’etendent du 4° grade au 18 e inclusivement. Ses 
attributions sont , pour les grades qu’elle regit , 
les m6mes que celles de la grande chambre sym- 
bolique. Nul ne peut faire partie de cette cham- 
bre, ni la visiter dans ses travaux , s'il ne possede 
pas le grade de rose-croix. 

IV® SECTION. 

Ardopage des illustres chevaliers Kadosch. 

L’areopage administre les grades renfermes en- 
tre le 18® et le 31® degres. On ne peut en etrc 

(1) C’est actuellement la Grande-Loge Centrale. 
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membre 9 ni le visiter dans ses travaux 9 si Ton 
ne possede au moins le 30° degre. 

II conf&re les grades qu’il regit, et peut les 
covnmuniquer en tout ou en partie 9 s’il le juge 
convenable. 11 delivre des patentes de constitu- 
tion aux conseils qui se forment dans les d£par- 
tements, etles fait installer lorsqu’ils sont agrees 
par le Supr6me-Conseil. 11 delivre des patentes 
aux vnembres qu’il re$oit et k ceux recus par les 
conseils de sa juridiction. 11 doit 9 dans Pinter^t 
de l’ordre , exercer une surveillance active sur 
les conseils qu’il constitue. 

V® SECTION. 

Grand tribunal des inquisiteurs-commandeurs. 

Les attributions de ce tribunal sont de con- 
naitre de tous les debts ma$onniques qui peu- 
vent se commettre 9 de statuer sur les plaintes ou 
demandes qui pourront lui 6tre adressees 9 sauf 
appel au supreme conseil. 

11 delivre les patentes constitutionnelles ac- 
cordtes par le Supr6me-Conseil 9 pour les tribu- 
naux aupres des consistoires departementaux, et 
des patentes aux membres a qui ce grade est 
confere, etc. 
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VI* SECTION. 

Grand cotuisloire des sublimes el vaiUanls Princes 
du royal secret . 

Cette grande chambre propose au Supreme - 
Conseil l’etablissement des consistoires d^parte- 
mentaux, delivre les patentes constitutionnelles, 
etc. 

Pour entrer au consistoire 9 il faut £tre 32* ou 
33® degres. 

VII* SECTION. 

Dispositions gdndrales pour toutes les grandes chambres. 

Nul inacon , quel que soil le degre qu’il pos- 
sede, n’a lc droit, s’il cst isole, de conferer aucun 
grade. Toute augmentation de salaire est donnec 
seance lenante, et tout neophyte cst proclame 
par celui qui preside les travaux. 

Cepcndant les grandes chambres , au-dcssous 
du 32® degr6 , peuvent donner des autorisations 
speciales k des membres du 32® ou du 33® pour 
conferer les grades qu’elles regissent, dans les 
departements ou il ny a pas d’ateliers de perfec- 
tion ; mais ces autorisations ne seront valables 
qu’apres avoir recu la sanction du Supr6me-Con- 
scil , et ne pourront exceder un an. 

Chaque grande chambre fera connaitre avec 
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exactitude aux loges de leur juridiction, tout ce 
qui lea interesse en particular, ou ce qui con- 
cern e Ford re en general. 

Tels sont les reglements et les principals dis- 
positions qui forment la base du rite ancien et 
accept^. 


S1CTIOII IT. 

PUISSANCE OU RITE DU MISRA1M. 

En 1814, deux commercants Napolitains ap- 
porterent en France ce nouveau genre de ma- 
connerie. Ses nombreuses similitudes avec lc rite 
dgyptien, invente en 1782 par Cagliostro , fircnt 
penser que ce n’etait qu’une contrefacon de ce- 
lui-ci. Les proprietaires de ce rite prirent le titre 
de Membres du suprSme conseil des grands mi - 
nistres consliluants de Vcrdre. Suivant eux , Dieu 
lui-m&me avait preside a la creation de cet ordre 
dans le paradis terrestre, et Adam et Eve etaient 
ses auteurs. Noe , Abraham et plusieurs autres 
patriarches avaient tie membres du supreme con- 
seil ou grands ministres . Cet ordre devait ctre 
considerc comrae la seule et veritable souchc 
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maconnique , et lous les autres rites ou pouvoirs 
eomme ses rejetons. 

Cependant, en 4 84 5, le rituel de cette puissance, 
soi-disant aussi ancienne que le monde, n’existait 
encore qu’a l’6tat d’embryon dans l’imagination 
des importateurs. Des macons de Paris , versus 
dans la science maconnique, aimant la nouveautc 
pour la parer de vieux oripeaux , lui confection- 
nerent, & cette epoque, ses quatre-vingt-dix 
degres avec les hardes d’autres rites uses ou 
abandonnes. 

Ce rite fut divise en quatre series appelees 
symboliques , philosophiques , mystiques et hermd- 
tiques ou cabalisliques. La 4 r ® serie comprend 
les 33 premiers degres ; la 2* comprend le 34© 
jusqu’au 66® ; la 3® , depuis le 67® jusqu’au 77®, 
et la 4®, depuis le 78® jusqu’au 90®. Ces grades 
n’offrent rien de plus important quc ceux du 
rite ecossais. 

Le gouvernement de 1845 ne voulut pas rc- 
connaitre cette nouvelle puissance egyptienne ; 
il interdit ses reunions et fit fermer ses loges. 
Les membres de quelques-unes de celles-ci furent 
m£me poursuivis correctionnellement pour avoir 
fait partie de soei£tes prohibees. Le gouverne- 
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ment de 1830 se montra plus tolerant, ct la puis- 
sance de Misraim put se reconstituer. Elle crea 
qualques loges en province; mais aucune n’a 
vecu long-temps. Elle compte aujourd’hui k Pa- 
ris , sous son obedience , trois loges , dont une 
d’adoption ou de femmes. 


SECTIOM V. 


GR ANDE-LOGE-N A TION A LE , 

Qnatriime puissance de l’ordre margonnique en France, 
professant le rite dclectique. 

Au commencement de 1 848, plusieurs membres 
de la Grande- Loge centrale , dependante du Su- 
prgme-Conseil , unis & quelques officiers du Grand- 
Orient , firent un appel aux macons de tous les 
rites pour creer un nouveau pouvoir sur l’unique 
base des degres symboliques , et dans le but de 
realiser Funite en ma^onnerie. 11s formerent une 
nombreuse deputation , qui se rendit procession- 
nellement aupres du gouvernement provisoire. 
Le F. # . Jules Barbier, ex-ora teur de la Grande- 
Loge centrale, felicita le gouvernement provi- 
soire au nom de la deputation. M. de Lamartine 
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dit qu’il n’etait pas ma$on , et, dans un discours 
plein diffusion , il fit l’eloge de la maconnerie. 
La deputation fit hommage au gouvernement 
d’unebanniire aux couleurs nationales, surmon- 
tce de sattributs de la franc-ma$onnerie. 

Le 29 mai suivant, les nouveaux dissidents se 
reunircnt en assemblee generale , au nombre de 
trois cents, sans distinction de rites. Plusieurs 
des assistants protesterent contre la creation 
d’une nouvelle puissance, la considerant comrne 
nuisible k l’unitd ma$onnique, ou tout au moins 
comme inutile. « Si vous d&irez vraiment, di- 
rent-ils aux novateurs, la fusion des rites, pourquoi 
ne vous 6tes-vous pas entendus avec le Grand- 
Orient, parfaitement dispose k vous seconder 
dans cette entreprise? Pourquoi ne vous 6tes- 
vous pas entendus avec le Supreme - Conseil et 
Misraim? » 

Un des assistants repondit par cette parabole : 
« Quand on veut demolir une~maison, va-t-on 
demander aux pierres qui la composent, si elles 
consentiront k se laisser renverser?... » 

La discussion generale fut close, et on nomma 
une commission pour formuler un projet de 
constitution. 
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Cette constitution fut discutee , adoptee dans 
les seances suivantes , et. promulguee le 1 5 no- 
yembre 1 848. La nouvelle puissance fut inaugu- 
ree le 4 Cr mai 1849, sous le titre distinctif de 
Grande- Loge-Nalionale de france . 

A la fin de decembre 4850, elle se disposait 
a celebrer la fete solsticiale de l’ordre, lorsqu’elle 
re^ut de la prefecture de police l’avis qu’a dater 
du 4 5 janvier suivant , la faculte de se reunir lui 
serait interdite. L’autorite avouait pour motifs 
de sa rigueur, que tout en s’abstenant de s'occu- 
per de maiikres poliiiques et religieuses , suivant 
les termes de sa constitution , la Grande - Logc 
pouvait, en vertu de cette meme constitution, 
traiter des questions sociales. 

Mettant a profit le court espace de temps que 
Fautorite civile lui accordait, la Grande-Loge regia 
ses affaires administratives, et la veille du jour 
fixe pour son interdiction , elle eut sa derniere 
seance. 

Les loges de sa correspondance , un grand 
nombre de visiteurs des autres puissances, la 
plupart venerables ou deputes, se pressaient dans 
le temple pour recevoir ses adieux. 

Cette solennitc fut touchante et pleine d’in- 
teret. 
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Chapfttre VII. 

DES RITES. 


11 ne faut pas confondre les rites avec les pou- 
voirs constituants, car un pouvoir peut posseder 
plusieurs rites. Tel est le Grand-Orient qui s’est 
declare legitime proprietairc de la plupart des 
rites , par suite de la fusion dans son sein de 
diverses puissances dogma liques. 

Un rite comp rend le ceremonial usite dans les 
travaux d^initiation , de fetes, etc., Padoption et 
la mise en pratique de tel ou tel systeme de 
grades, certaines dispositions plus apparentes 
que fondees, dans les ornements emblematiques 
du temple, dans les decorations des inities, etc. 

Le Grand-Orient pratique le rite francais cree 
parlui en 1786, et compose de sept grades, qui 
sont ceux d ’Apprenti, de Compagnon , de Maitre , 
d 'Elu , de Chevalier d* Orient , d 'Ecossais et de 
Rose-Croix. 
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Les ma^ons-voyageurs, iuities suivant ce rite, 
eprouverentd’abord quelques difficultes a sefaire 
reconnaitre, lorsqu’ils voulurent assister a des 
travaux de loges etrangeres ; mais , au bout de 
quelques annees, consacre par l’usage, il fut 
admis par toutes les puissances. 

Le Grand-Orient pratique aussi le rite ecos- 
sais, dont nous allons parler, et constitue des 
ateliers k Pun ou aux deux rites a la fois. 

Le Supreme-Conseil ne pratique qu’un seul 
rite, le rite foossais, ancien et accept 6, dont il se 
pretend seul possesseur en France, k titre legi- 
time. 

Ce rite est compose des grades suivants : 

1 . Apprenti . 

% Compagnon. 

5. Mailre. 

4. Maitre secret . 

5. Maitre par fait. 

6. Secretaire intime . 

7. Prevot et Juge , ou Maire irlandais. 

8. Intendant des batiments. 

9. Maitre- Elu des neuf. 

10. Illustre-Elu des quinze. 

11. Sublime Chevalier tcossais. 
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42. Grand-Maitre architecte . 

45. Roy ale- Arche. 

44-. College des grands elm ecossais. 

45. Chevalier <f Orient et de VEpee. 

46. Prince de Jerusalem. 

47. Chevalier cf Orient et <T Occident. 

48. Souverain prince rose-croix. 

49. Grand-Pontife , ou Sublime Ecossais. 

20. Maitre ad vitam. 

24. Noachite , ow chevalier prussien . 

22. Prince du Liban. 

23. Chef du tabernacle. 

24. Prince du tabernacle . 

25. Chevalier du serpent dairain. 

26. Prince de Mercy . 

27. Somerain-Commandeur du temple . 

28. Grand Ecossais de Saint- Andr^ dficosse. 

29. Chevalier du soldi. 

30. Grand chevalier du Kadosch. 

34. Grand inqumteur-commandeur. 

32. Sublime el vaillanl prince du royal-secret . 

35. Grand inspecteur-gmeral. 

Le rite de Misraim , comme nous l’avons dit, 
a 90 degres empruntes & tous les rites, a toils les 
r£ves. 

La Grande-Loge-Nationale s’etait etablie pour 
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faire prevaloir 1c rite eclectique , qui n’admet 
et ne confere que les trois degres symboliques. 

Le rite reclifie , qui n’est plus en usage que 
dans la loge de Besancon , est divise en deux 
parties, reliees par un grade intermediaire. 
La premiere se nomme ordre exterieur , et la 
deuxteme ordre int^rieur. L’ordre exterieur est 
compose des trois degres symboliques , et l’inte- 
rieur du Chapitre iquestre , du Novice et du Che - 
valier ; le grade intermediaire est le Maitre tcos- 
sais de saint Andri. 

« 11 fut une epoque, a dit un auteur, ou tout 
macon qui jouissait de quelque influence et se 
donnait quelque talent, se croyait oblige de faire 
sa ma^onnerie , corame tout ecolier de seconde 
fait sa tragedie. » On crea aussi des grades ou des 
rites, non par amour du progres, mais par un 
appas pecuniaire. Des intrigants speculerent sur 
la vanite humaine , contre laquelle les macons 
n’ont malheureusement pas su se defendre, et il 
y eut des dupes et du scandale. Cependant, il 
faut rendre justice sur ce point aux novateurs; 
ils ne chercherent pas a changer les grades sym- 
boliques ; ils les respectercnt comme une arche 
sainte. 
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Cliaque pays a une roaconnerie speciale pour 
ce qui conceme les grades superieurs ; mais les 
degres symboliques sont partout les m£mes. 
Aussi, sont-ils seuls utiles aux masons voyageurs 
pourse faire reconnaitre. 

En Ecosse , le rite symbolique est principale- 
ment admis ; on y a cependant confere les hauts 
grades jusqu’a celui de Rose-Croix ; mais l’intro- 
duction dans ce pays natif de la franc-maconne- 
rie, des demiers degres du rite dcossais aticien et 
accept i, ne date que de quelques annees ; et, si 
nous ne nous trompons, ce serait un F.\ de 
Paris, mort depuis peu de temps, qui y aurait 
etabli des conseils de 30®, 32® et 33®. 

En Angleterre, le rite usite est celui des trois 
degres symboliques auquel on a ajoute le RoyaL 
arche . Les hauts grades dcossais y ont aussi ete 
admis depuis quelques annees ; mais ils n’y sont 
pratiques que par un petit nombre de m a 50 ns. 

En Allemagne, on travaille au rite symbolique. 
Dans quelques loges , on y a ajoute comme com- 
plement, les grades templiers institues en Phon- 
neur de J. Molay, sous l’allegorie d’Hiram ; ces 
grades sont : le Mattre secret, YElu des neuf \ vtlu 
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des quinze , le sublime Chevalier Slu et le Mattre 
par fait. 

En Belgique, on travaillc au rite symbolique. 

En Suede , le rite est compose de dix grades ; 
les trois symboliques en forraent la base. Pour 
obtenir le dixieme, divise en trois classes, il faut 
avoir quatre quarters de noblesse; ce qui est 
contraire& tous les principesmaconniques. L’or- 
dre, dont le roi est le grarid-maitre, est reconnu 
par f Etat, et la decoration se porte publique- 
ment. 

Enfin il y a un rite , le plus puissant de tous, 
parce que c’est le temps qui l’a consacre en de- 
jouant Tambition et les projets de tous les nova- 
teurs; ce rite que nous appellerons rationnel, se 
compose des cinq degres suivants : YApprenii , le 
Compagnon , le Mattre , le Rose-Croix et le 
Kadosch . 
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Chapttre VIII. 

QU EST-CE QUUNE L0GE1 


Une loge est une reunion d’un n ombre inf- 
inite de macons, nombre qui ne peut ncanmoins 
£tre au-dessous de sept. 

Une loge est indispensablement formee des 
trois ateliers symboliques. Elle peut, lorsqu’elle 
le croit convenable , y joindre un ehapitre de 
Rose- Croix. Quelquc soit le nombre des loges 
dans un departement , une seule peut avoir un 
conseil de 30* ou de Kadosch. Ce conseil admet 
a certaines conditions, dans son sein, les candi- 
dats de toutes les loges de sa circonscriplion. 

Une loge a pour mission d'admettre dans les 
divers ateliers qu’elle possede, suivant la hierar- 
chic , les candidats qui lui sont presentes ; de 
propager par tous les moyens licites, mais prin- 
cipalement par la voie de rinitiation,les principes 
ct la doctrine maconniques ; de faire des actcs 
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de bienfaisance et de ereer des institutions phi- 
lanthropiques. 

Plus il y a de loges dans un orient , moins la 
maconnerie y est prospere. C’est qu’au lieu de 
se concentrer en un seul faiseeau d’activite , de 
zele et de devouement , les forces ma^onniques 
se divisent cn jalousies , en rivalitts , en discus- 
sions scandaleuses, qui malheureusement decon- 
siderent l’ordre et emptchent les homraes de 
merite de s’y faire initier. 

Plus il y a d ’intelligence , destruction , de 
devouement, d’abnegation et de sympathie dans 
les membres d’une loge, plus elle est consideree, 
forte et puissante ; plus son avenir est assure. 

Une loge est constitute par une puissance 
maconnique , dont le siege est k Paris , et qui 
repond d’elle au pouvoir civil. La loge obeit aux 
lois de la puissance qui Pa creee, lui paie un im- 
pot. En dehors de ces lois generates, la loge peut 
s’assujettir k des reglements particulars , qui 
toutefois ne deviennent obligatoires pour tous 
ses membres, que lorsqu’ils ont ete vus et ap- 
prouves par la puissance constitutive. 

Une loge est administree par plusieurs officiers 
qui ont chacun leur emploi special. 
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Ces officiers sont : 

AU RITE FRANCA1S: 

Un venerable. 

Deux surveillants. 

Un^orateur. 

Un secretaire. 

Un tresorier. 

Un garde^es-sceaux , timbre et archives. 

Un hospitalier, ou F.\ eldemosinaire. 

Un maitre des ceremonies et Un adjoint. 

Un grand-expert Urileur. 

Un maitre des banquets. 

Un deuxi&me expert cauwreur^tt prfyarateur. 
Un porto-&endand. 

Un F.*. servant. 

AU RITE ECOSSAIS: 

En outre des fonctionnaires du rite francais , 
41 y a: 

Deux diacres. 

Ua porte-epee. 

Un architecte du temple. 

Un garde du temple. 

Les orateurs, les secretaires ont des adjoints 
dont le nombre est illimite. Dans quelques loges, 
les premier et deuxieme surveillants ont aussi'des 
adjoints. 
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Les cinq premiers officiers sont designes par la 
qualification de Lumxkre de la loge , parce qu’ils 
la dirigent et l’administrent plus specialement. 

Autrefois, un venerable ne pouvait 6tre r^elu 
apres un exercice de trois ans consecutifs ; depuis 
la nouvelle constitution , il est indefiniment ree- 
ligible. Cette latitude a son bon et son mauvais 
c6te ; elle laisse aux luges la faculte de eontinuer 
dans ses fonctions le ven6rable qui a acquis de 
l’experience et fait preuve d’aptitude et de de- 
vouement , mais aussi elle ouvre la porte a Fin- 
trigue. Si les loges n f y prennent garde, el les 
pourront bien voir revenir le temps des maitres 
de loges, ou maitres ad vitam . 

Les offices d’une loge ne peuvent 6tre confdres 
que par le suffrage universel de tous ses mem- 
bres. Le droit d’election ne peut 6tre exerce que 
par les membres cotisants et par les membres 
honoraires d’une loge* La constitution maconni* 
que determine les conditions d’eligibilite pour 
chaque emploi. 

PLACES RESERVEES AUX OFFICIERS ET AUX MEMBRES 
COTISANTS DANS LE TEMPLE. 

Le venerable est place a Foricnt de Fautel ou 
sur le trdne ; le depute de la loge a sa gauche. 
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s’il est present; l’ex- venerable a sa droite; les 
officiers et membres du Grand-Orient, les visi- 
teurs revStus de hauts grades, a la gauche et a la 
droite du venerable ; le premier surveillant, de- 
vant la colonne du midi; le deuxieme surveillant, 
devant la colonne du nord; l’onateur, en tete de 
la colonne du midi, a l’orient ; le secretaire , en 
t£te de la colonne du nord , a Portent ; les ad- 
joints a Torateur et au secretaire , k c6te de ces 
officiers ; le tresorier, a son bureau special , en 
tete de la colonne du midi; l'expert , a son bu- 
reau, en t£te de la colonne du nord ; le premier 
expert, a la gauche du premier surveillant, assis 
sur un siege s6pare ; le deuxieme expert , a la 
droite du deuxieme surveillant ; les maitres des 
ceremonies , en avant des bureaux du tresorier 
et de Thospitalier; le couvreur, a la porte du 
temple, a I’interieur; l’archiviste, a la droite de 
Torateur; le garde-des-sceaux et timbre, a la 
droite du secretaire, a Porient; les autres offi- 
ciers, indistinctement sur les deux colonnes; les 
apprentis , sur le deuxieme rang de la colonne 
du nord ; les compagnons, sur le deuxieme rang 
de la colonne du midi ; les maitres, sur la plus 
haute banquette de Tune ou de l’autre colonne ; 
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ils doivent ceder leur place , en cas de besoin f 
aux FF.*. visiteurs. 

DU VENERABLE. 

Le venerable est , pour ainsi dire , la cle de 
voute d’une loge. Sous sa direction , elle pros- 
pere, reste stationnaire ou deperit, suivant les 
qualites qu’il possede, l’aptitude qu’il a pour ces 
hautes fonctions. 

Aucun F.*. ne doit ambitionnefr, reehercher 
cet emploi , et encore moins intriguer ou cabaler 
pour l’obtenir. Lorsqu’il est confere au scrutin 
secret par une majorite imposante, le F.\ qui en 
a ete honore peut marcher hardiment dans la 
voie qui lpi est tracee par les reglements. Si , au 
contraire, il ya eu captation, incertitude, la 
loge se divisera en deux camps lorsqu’elle devra 
se prononccr dans dc graves circonstances , et 
son action se trouvera paralysee. 

Pour etre bon venerable , il faut avoir passd 
par tous les grades comme simple macon ou 
officier secondaire; il faut etre verse dans la 
science masonnique , avoir une ample connais- 
sance des hommes et des affaires , connaitre les 
usages du monde, savoir parler correctement sa 
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langue, etre indepeqdant et par son caractere et 
par sa position , etre dou6 d’un esprit doux , so- 
ciable et conciliant , etc. Un venerable ne doit 
prendre fait et cause pour aucun raembre de sa 
loge en particular ; il doit etre bon, juste egale- 
ment pour tous. C’est a lui h retenir la fougue, 
a stimuler l’insouciance et a reveiller la paressc. 
11 doit etre , en un mot, l’drae de sa loge. 

DBS SURVE1LLANTS. 

Les surveillants doivent etre appeles a rem- 
placer le venerable lorsqu’il s’absente pour des 
causes quelconques; ils doivent avoir les m&nes 
qualites et la meme aptitude que lui, 

DE l’oRATECR. 

Ce dignitaire est la representation vivante de 
la loi ma$onnique. II tempere les ardeurs du 
venerable, redresse ses ecarts ou stimule sa lon- 
ganimite. Ses fonctions font le contre-poids de 
celles du venerable dans le plateau de la balance. 

L'orateur etant appele a chaque instant a fairc 
respecter la loi dans son entiere et facile execu- 
tion , il doit etre profondement verse dans la 
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science et les usages ma^onniques. II doit clrc 
erudit , Eloquent , impartial et bienveillant 

DU SECRETAIRE. 

Le secretaire doit £tre doue d’une grande acti- 
vity et d’un zk\e fervent ; il doit ecrire vite et 
correctement. II faut que son esprit saisisse sans 
difticulte les faits k mesure qu’ils s’accomplis- 
sent , que sa plume les trace sur le papier avec 
un promptitude stenographique, afin qu’il puisse 
lire le proces- verbal de la seance avant la clo- 
ture de celle-ci. 

Une loge qui possede un bon venerable , un 
bon orateur et yn bon secretaire, peut compter 
sur une grande prosperity. 

DU PREMIER OU GRAND EXPERT. 

C’est a lui qu’est confiee la garde du sanc- 
tuaire. II peut s’ecrier avant Pouverture des tra- 
vaux , comme les anciens inities : Loin d’ici les 
profanes!... 

Le grand-expert ytant en contact avec les FF. \ 
visiteurs , doit 6tre poli , avenant , et avoir une 
grande connaissance des signes , mots ct usages 
maconniques , propres a fairc rcconnaitre les ti- 
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tres et qualites da vrai ma$on. C’est a lui qu’est 
eonfiee la police intArieure de la loge. Si pen- 
dant les travaux , il s’apercoit de quelques abus, 
il doit les signaler a voix basse au premier ou 
au deuxieme surv.\ , afin que ceux-ci les faseent 
cesser. 


DU DECXIEME GRAND-EXPERT. 

Ce fonctionnaire est plus ordinairement ap- 
pele F.\ Terrible. Il ne doit cependant rien avoir 
de terrible. AppelE a conduire les neophytes dans 
les epreuves, il doit leur inspirer par son attitude 
severe, par une froide reserve, par des mots et 
des manieres polies , une haute idee de la ma- 
connerie. Il importe surtout que ce fonction- 
naire ait du bon sens et parle correctement sa 
langue ; car on ne saurait croire combien une 
faute de francais ou une question inconvenante 
produisent un mauvais effet sur l’esprit du neo- * 
phyte. 

DES MAITRES DES CEREMONIES. 

Il faut que ces officiers soient jeunes, de bonne 
tenue, actifs, vigilants, qu’ils aient les usages 
du monde civilise. Ils ne doivent pas troubler lc 
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silence qui r&gne pendant que les orateurs par- 
lent, pour aller au-devant des FF.\ visiteurs, 
decores de rubans rouges ou noirsj et les con- 
duire k Torient. Si ceux-ci ne sont pas presses 
pour venir occuper leur place avant les travaux , 
ils peuvent sans inconvenient attendre sur Pune 
des colonnes la fin des discours. 

Nous bomerons la nos reflexions sur les offi- 
ces des loges. Nos FF.\ suppleeront facilement 
par leur intelligence et leur instruction a notre 
silence sur les autres eraplois d’un atelier. 
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Chapttre Hk 

DES DECORATIONS ET DES BIJOUX MA£ONNIQUES 


Les raacons rdunis en assemblee portent une 
ou plusieurs marques distinctives, suivant le 
grade qu’ils possedent ou 1’ofGce qu'ils reroplis- 
sent dans une loge. 

Ces marques , qu’on appelle cordons , bijoux 
qu decorations , seront designees a ]a fin de cfoa- 
que grade. 

Autrefois , ces decorations etaient tr^s simples 
et par consequent en barmonie avec le caractere 
severe de l’ordre et l’air serieux du macon. En 
Angleterre , les adeptes n’etaient deeores que du 
simple tablier d’apprenti ; les officiers seuls d’une 
loge portaient cet embleme en soie blanche. 
Mais a mesure que les adeptes ont neglige l’e- 
tude approfondie de la science maconnique, 
pour ne s’occuper que de ses formes et de ses 
usages 9 ils se sont laisses gagner par la vanite et 
pnt fait couvrir leurs decorations de dessins plus 
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ou moins emblematiques , ornes de broderies v 
plus ou moins riches et de bon gout. Les reu- 
nions maconniques, d’un aspect autrefois si 
grave 9 n’ont plus represente qu’une espece de 
marqueterie, assemblage bizarre de formes et 
de couleurs etranges. 

II faut esperer que les masons se remettront a 
1’etude des myst&res de leur ordre, et qu’en s’e- 
clairant ils reviendront an gotit simple et uni- 
forme de leurs predecesseurs. 

En outre des decorations dont nous venons 
de parler , la plupart des loges ont adopte comme 
marque particulifcre , pour leurs raembres seu- 
lement, un ruban etroit, d’une ou plusieurs 
nuances , au bout duquel est attache une me- 
daille en euivre ou en argent , representant aussi 
des objets emblematiques. Cette decoration se 
porte ou a la boutonniere , ou au cou en forme 
de sautoir. 

Toutes ces decorations maconniques ne se 
portent qu’en loge. Cependant, dans quelques 
orients et dans des circonstances exception- 
nelles , des macons se sont montres en public 
avec leurs decorations, mais en France cet usage 
n’a pas encore pu prevaloir. 
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Chapfttre 1. 

DES SIGNES, DE LORDRE , DE LATTOUCHEMENT , DE 
LA MARCHE , DE LA PAROLE SACR^E , DU MOT 
DE PASSE, DES MOTS DE SEMESTRE 
ET DE LA BATTERIE. 


Ces signes, ces mots servent aux macons k sc 
faire reconnaitre par les membres de leur so- 
ciete en tout temps et dans tous les pays. On les 
a multiplies afin d’eviter l’erreur ou la super- 
eherie. Chaque grade a ses signes et ses mots 
particulars. 

Ce mode de se reconnaitre entre fibres etait 
en usage dans les societes secretes ou philan- 
thropiques de la plus haute antiquite. Les Thera- 
peutes , sociele judaique contemporaine des 
Esseniens, employaient pour se faire connaitre 
un attouchement qui a beaucoup de rapport 
avec celui du grade d’apprenti. 

des signes. . 

Lorsqu’un macon veut se faire reconnaitre 
d’un frere , il lui fait quelques signes en usage 
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au grade d’apprenti. Celui auquel il s’adresse lui 
repond par d’autres signes analogues, s’il est 
reellement macon. Dans le cas contraire, le 
premier doit facilement s’apercevoir de sa m6- 
prise et mettre fin a ses demonstrations. 

Cette reconnaissance ne doit pas se faire dans 
des lieux publics, ni en presence de profanes. 
On doit savoir pour cela profiter d’un lieu et 
d’un moment convenables. 

On se sert des signes pour penetrer dans un 
temple lorsque les travaux de la loge que Ton 
visite sont ouverts. C’est au grand^expert , plac6 
a la porte du temple , qu’il faut les coramuni- 
quer , ainsi que les mots sacres , etc. 

Un macon qui vcut assister a des travaux , ou 
d’apprenti, ou de compagnon, ou de maitre, etc., 
doit prealablement chercher a se rappeler des 
signes, des mots, etc., en usage dansce grade, 
afin de prouver au grand-expert qu’il y a ete ini- 
tie. Autrement, l’entree du temple lui serait 
refusee. 

DE L^ORDRE. 

L’ordre est la position des mains et des pieds , 
et l’attitude du corps que l’on doit avoir lorsqu’on 
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se presente devant le grand-expert pour se faire 
iuiler ou reeonnaitre, ou lorsqu’on entre dans 
le temple. Dans beaucoup d’autres circonstances, 
dont nous parlerons bientot , on doit se mettre a 
I'ordre. 


DE l’aTTOUCHEMKKT. 

C’est la maniere de se donner la main en se 
frappant reciproquement avec le pouce ou en 
s’enlacant les doigts de telle ou telle facon, 
suivant le grade auquel on desire sc faire recon- 
naltre. Le nombrc et la disposition des coups 
sont a peu pres les memes que les pas de la 
marche et les coups de la balterie. 

DB LA MARCHE. 

On execute la marclie en placant les pieds et 
en faisant des pas dans certain ordre, suivant 
rinstruction que l’on a re9ue a la fin de la recep- 
tion k tel ou tel grade. 

DE LA PAROLE SACRl^E. 

La parole sacree est un mot qui ne peut £tre 
prononce en entier qu’apres avoir ete epele. 
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c’est-a-dire decompose en syllabes entre celui 
qui interroge et celui qui repond. C’est une nou- 
velle barriere opposee a l’erreur ou a la super- 
cherie. 


DU MOT DE PASSE. 

Les membres d’une loge, quoiqu’ils soient 
connus des officiers, doivent, en entrant dans 
le temple , dire ce mot dans l’oreille du grand- 
expert. C’est comme le mot d’ordre qu’un soldat 
en patrouille dit a une sentinelle pour passer 
outre. Dans les travaux ordinaires et lorsqu’il ne 
se presente pas de macons inconnus ou Gran- 
gers, on se contente quelquefois de cette simple 
formalite. C’est une negligence ; il faut toujours 
exiger les mots sacres et de semestre. 

DES MOTS DE SEMESTRE. 

II y a ordinairement deux mots dits de semes - 
ire , parce qu’ils sont changes tous les six mois 
et envoyes par le Grand-Orient aux loges de sa 
correspondance. Ces mots ont un sens different 
et rappellent des idees conformes a l’esprit du 
jour. Lorsque , par exemple , les circonstances 


Digitized by Google 



103 


DU FRANG-MA(ON. 

exigent une grande force et de la persistance , 
ces mots seront : Unite ! Courage ! 

Lorsque le venerable d’une loge a recu la 
planche renfermant les mots de semestre , il fait 
annoncer qu’il sera communique dans cette 
seance. Au commencement ou a la fin de la 
seance, il ouvre la planche, lit, sans les pro- 
noncer , les deux mots traces sur un bout de 
papier et fait former la chaine d’union par tous 
les membres de la loge presents. S’il y avait des 
FF.\ visiteurs , ils devraient se tenir a 1’ecart. 

11s servent a eloigner des travaux ma$onni- 
ques les adeptes non cotisants ou inactifs , les 
masons des loges irriguliires et ceux qui , pour 
des motifs quelconques , ont ete rayes des ta- 
bleaux des loges. 

DE LA BATTEEIE. 

On appelle batterie les coups de maillet que 
le venerable frappe sur Fautel en ouvrant et en 
fermant les travaux , et ceux que les premiers 
officiers d’une loge frappent en cadence pendant 
Introduction d’une deputation. 

La batterie est un symbole. C’est l’imitation 
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des coups die maillet que l’on entend dans un 
chantier de tailleur de pierre on dans un atelier 
de sculpteur pendant que les ouvriers travail- 
lent. La c^remonie des maillets, battant pen- 
dant Tintroduction d’une deputation, signifie 
que les ouvriers sont en chantiers lorsque des 
FF.*. viennent prendre part a leurs travaux. 

Dans la batterie de deuil y qui se fait avec la 
main droite sur le bras gauche , les coups sont 
sourds, le bruit est commc etouffe. Cela signifie 
que les ouvriers sont tristes , que leur ciseau ne 
taille pas aussi profondement la pierre , parce 
que la pression du maillet est moins forte. 
Preoccupes de la perte d’un F.\, leurs travaux 
languissent. 

Dans la batterie , les coups de maillets sont 
suivis d’applaudissements exprimes par des bat- 
tements de mains. Les ouvriers quittent leur 
maillet pour manifester de cette maniere leur 
joie et leur contentement. L’acclamation est le 
dernier terme de la batterie. 

Dans quelques loges on fait un usage immo- 
dere des applaudissements. C’est le moyen de les 
deconsiderer. 

La batterie est usitee dans les banquets lors- 
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qu’il s’agit de porter une sante et presque dans 
toutes les ceremonies maconniques. Elle a tou- 
jours la meme signification. 
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Chapfttre XI. 

DU BAISER FRATERNEL ET DE LA CHAINE D UNION. 
C ANTIQUE DE CLOTURE DE BANQUET. 


DU BAISER FRATERNEL. 

Quand deux Perses se rencontraient dans les 
rues, on reconnaissait a la maniere dont ils^se 
saluaient les conditions diverses auxquelles ils 
appartenaient. Egaux , ils se baisaient a la bou- 
che. Si Tun etait dune naissance un peu infe- 
rieure a Pautre, ils se baisaient seulement a la 
joue, etsi la condition de l’un etait fort au-des- 
sous de celle de Pautre, l’infericur se prosternait 
devant le superieur. 

Nous pensons done qu’il faut attribuer aux 
inities Perses Pinstitution du baiser maconnique, 
conserve jusqu’ici dans les loges, sous le nom de 
baiser fratcmel. Leurs coutumcs dans la vie 
ordinaire semblent Pavoir fait naitre naturelle- 
ment. Les citoyens ont diverses manieres de 
s’embrasser, qui indiquent entre eux des diffe- 
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rences sociales. Les inities adoptent le baiser h la 
bouche , qui earacterise Pegalite des conditions 
dans la vie civile, et des l’entree da temple, il 
n’y a plus de roi , plus de guerriers , plus de 
pretres, plus d’artisans, il y a des homines. Le 
baiser fraternel , conserve dans la franc-macon- 
nerie tel qull se donnait chez les Perses egaux 
entre eux , doit done avoir et6 a Porigine le bai- 
ser de Pegalite dans lc temple, 

DE LA CHA1NE d’UNION. 

Cette eeremoniecst Pune des plus touchantes 
dela franc-maconnerie. C’est la scene allegorique 
de la fraternite universelle. 

Pendant une seance , tous les membres d’une 
loge ou tous les macons presents, suivant les 
circonstances , se rangent sur une seule ligne en 
forme de cercle ou d’ovale. Le venerable est a 
l’orient, ayant a sa droite le secretaire, et k sa 
gauche , l’orateur. Le grand-expert est a l’occi- 
dent , en face du venerable , ayant a sa droite 
le deuxieme surveillant , et a sa gauche , le pre- 
mier surveillant. Tous les freres sc tiennent par 
la main. 
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Cette sc6n6 a lieu dans trois principales eir- 
constances : la premiere , 4 la fin du banquet 
d'une fete d’ordre , lorsqu’il s’agit de porter la 
derniere sante , celle des macons repandu9 sur 
toute la surface de la terre. Dansce cas, les FF.*. 
servants sont appeles pour prendre part a la ce- 
rcmonie. 11s se placent a l’occident ; tous les FF. \ 
ont leur drapeau en ligne horizontale, a la hau- 
teur de l’estomac, de maniere a former un lien 
faisant le tour de la chaine. 11s tiennent de cha- 
que main un bout de leur drapeau et un bout du 
drapeau de leurs voisins. Lorsqu’il s’agit de por- 
ter la sante , ils r^unissent les deux bouts dans 
la main gauche , prennent le canon de la main 
droite , et chantent un ancien cantique que 
quelques novateurs ont trouve d’une simplicite 
ridicule. Or, c’est precisement cette simplicite 
qui en fait le vr^i merite, Dans cette disposition, 
ils tournent autour de la table formant fer a cbe- 
val, en faisant un mouvement d’oscillation (1). 

(t) Les ennemis des francs-maconsont tourne cette scene 
en ridicule, etont dit que le mouvement d’oscillalion des 
FF.*., etait le symbole de l’ivresse. Cette oscillation si- 
gnifie que le franc-magon ne se repose jamais dans sa 
marche vers la fralernile universelle, 
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Lorsque le F.\ servant de la toge est arrive & 
l’orient , il s’arrete h la place du venerable , et 
celuici se trouvant a la porte du temple en face 
du servant , il adresse a ce dernier des Vemerci- 
ments pour son service cn lui faisant observer 
qu’en maconnerie il n’y a ni premier ni dernier; 
que Pegalite doit y regner constamment. A la fin 
de la ceremonie, le venerable fait circuler un 
mot dordre de cir Constance. 

J,a deuxieme circonstance dans laquelle a lieu 
la chaine d’union, est ceUe de la communication 
du mot de semestre. 

La troisieme est celle de la ceremonie de la lu- 
miere, au rite eclectique, a la fin de lmitiation. 


CANTIQUE DE CLOTURE DE BANQUET. 

LE VENERABLE. 

Freres et compagnons 
Dc la maconnerie, 

Sans chagrins, jouissons 
Des plaisirs de la vie. 

( Tous les FF.'. en choeur.J 
Munis d’un rouge bord , 

Que par ti ois fois, le signal de nos verres, 
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Soil une preuve que d’accord, 

Nous buvons h nos fr&res. 

DEUX1EME COUPLET. 

(En chqeur.) 

Joignons-nous, main en main , 
Tenons-nous femes ensemble ; 
Rendons grdce au destin 
Du noeud qui nous rassemble, 

Et soyons assures 

Qu’il ne se boit sur les deux hemispheres, 
Point de plus illustres sant^s 
Que celles de nos freres. 
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Chapfttre Ul. 

DES GRADES MAQONNIQUES. 


On enlend par grades ou degres maconni- 
ques le classement des initios dans plusieurs ca- 
tegories distinctes , suivant le degre de leur ins- 
truction, de leur capacite ou de leur aptitude. 11 
n’y eut d’abord que trois grades : ceux d’ap- 
prenti, de compagnon et de maltre, qu’on a ap- 
peles symboliques , parce que lea enseignements 
qu’ils renferment sont pr6sent6s aux neophytes 
sous la forme du symbole. 

Plus tard, des partis politiques, des sectes 
religieuses ou des speculateurs, escomptant Pam- 
bition et la vanite de leurs FF.\, agrandirent 
successivement 1’echelJe maconnique jusqu’a 33 
degres. Les rivalites, les luttes, les scandales que 
ces innovations produisirent dans la ma$onnerie 
sont innombrables, et la detournerent de sa voie. 
Les inities , au lieu de remplir leur mandat , qui 
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( onsiste a instruire le peuple , a propagcr les 
doctrines de l’ordre, k creer des institutions phi- 
lanthropiques , userent leur intelligence et leur 
esprit dans des discussions stdriles, ou passerent 
un temps precieux k ecouter ces discussions. 
Le temps et la raison ont deja fait justice de la 
plupart de ces innovations frivoles. 

En sanctionnant la valeur, en rehaussant Tim- 
portance de ceux des grades qui se recomman- 
dent par les principes ou les doctrines remar- 
quables qu’ils renferment , ils ont annihile les 
autres , assemblage Strange de morceaux bibli- 
ques, d’idees anti-maconniques , de doctrines 
incoMrentes, de formes bizarres , espece d’habit 
d'arlequin jete isur les 6paules de la franc- ma* 
connerie, la rendant ridicule, la deconsiderant 
dans Tesprit de ses adeptes les plus instruits, les 
plus capables. 

Aujourd’hui, on ne pratique plus que les 
grades d’apprenti, de compagnon, de m&itre, de 
rose croix et de Kadosch. Ceux d’£7w, d'Ecos- 
sais , de Chevalier d* Orient, qui jouissaient encore, 
it y a peu d’ann6es , d’une certaine faveur, sont 
peu a peu oublies. Les 31% 32* et 33* degres 
SQnt plut6t consid^res comme des litres fastueux 
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et honorifiques , que comme des classes d’ensei- 
gnements maconniques. 11s se revelent aux yeux 
et non a l’esprit. 

Quoique tous ces grades ne soient pas prati- 
ques, nous ollons neanmoins les passer en revue, 
afin de mettre nos lecteurs a la portee de juger 
eux-m&mes de leur importance. 

PREMIER GRADE , OU GRADE D’aPPRENTI. 

Le grade d’apprenti est le plus ancien et le 
plug important de tous. On assure qu’il fut uni- 
que k l’epoque de la transformation qui s’opera 
dans la franc-maconneric au moyen-&ge. On at- 
tribue a Elios Ashomole , celebre antiquaire an- 
glais, sa composition sc6nique en conformite des 
mysteres anciens. Si ce fait 6tait authentique , il 
prouverait que les premieres corporations ma- 
conniques ne s’occupaient pas seulement de tra- 
vaux mat6riels , comme quelques critiques Font 
avance , mais aussi d’enseignements philosophi- 
ques. Le grade d’apprenti represente la premiere 
phase de la vie de Thomme, celle ou le neophite 
apprend a (ttgrossir la pierre brute; c’est-^-dire 
a developper son intelligence, a anoblir son &me 
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et a diriger ses passions. Aussi, repose- t-il sur 
trois bases essentielles, qui sont 2 Dieu, Morale, 
Humanite. 

Les epreuves auxquelles l’aspirant est sounds, 
les symboles que son esprit doit penetrer pour y 
decouvrir les enseignements secrets qu’ils ren- 
ferment , tout concourt k Implication du dogme 
qui precede. 

Cet enseignement a ete rendu prompt et facile 
par les formes sceniques dont on l’a revetu. Les 
epreuves fixent l’attention de l’aspirant, frap- 
pent son esprit , et le disposent k penetrer plus 
vivement dans le sens des symboles et a les gra- 
ver dans sa memoire. 

Nous n’entendons toutefois parler ici que, des 
epreuves dirigees avec intelligence et avec une 
grande convenance. Certaines epreuves mate- 
rielles que Ton faisait autrefois subir au qeopbyte, 
pouvaient bien avoir quelque effet sur des natu- 
res indisciplinees ou sauvages , mais elles decon- 
sideraient et avilissaient meme l’institution dans 
l’esprit de la plupart des adeptes. Nous approu- 
vons done hautement le systeme ecleetique adop- 
te et suivi aujourd’hui par la plupart des ateliers. 
Ce systeme, comme on le sait, a congedie le F. \ 
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terrible et a jete au feu les instruments dc tor- 
ture dont il se servait pour Pamusement des oi- 
sifs et les tribulations du candidat. Aujourd’hui, 
dans les loges qui se respectent le plus , et qui 
sont jalouses de se montrer en rapport avec la 
civilisation profane, le candidat assiste assis dans 
un fauteuil a Piriterrogatoire que lui fait subir le 
venerable. 11 passe par les epreuves morales et 
physiques , sans qu’elles perdent de leur impor- 
tance dans son esprit par le nouveau caractere 
qu’on leur a imprime. 

Pendant tout le cours de son initiation , le 
neophyte fait une premiere etude des preceptes 
et dcs usages maconniques. Cette etude sera con- 
tinuee dans les autres grades et deviendra de 
plus en plus profonde et attrayante , a mesure 
que son esprit s’eclairera et que son kme se com- 
plaira dans la science des mysteres. 

Les travaux des fetes maconniques s’executent 
presque toujours au grade d’apprenti , afin d’y 
faire participer tous les neophytes. 

Lorsque Pinitie a re?u la communication des 
signes, mots, etc. , qui constituent la partie mys- 
terieuse de l’ordre , il va s’asseoir k la derniere 
place sur la colonne du nord. 
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Signe : Former un equerre avec la main droile. 

L’ordre : La main droitc a la g. 

L’attouchement au rite ecossais ; •• • , 

au rite frangais : 

La raarche : En suivant le meme ordre que 
dans rattouchement. 

La parole sacree : Ja. 

Le mot de passe : Thub.. 

La batterie : • • • , au rite ecossais ) • • • , au 
rite frangais. 

Decoration : Un tablier de peaji blanche. 

Age : Trois a., efc plus. 

DEUXI&ME GRADE, OU GRADE DE COMPAGNOBf. 

On fixe k l’annee 1648 la creation ou la refor- 
mation du grade de compagnon suivant les mys- 
teres anciens, d’apres les instructions d’AshmOle. 
Ce grade etait la consequence ou le developpe- 
ment necessaire de celui d’apprenti. 

II represente la seconde phase de la vie hu- 
maine ; c’est-a-dire 1’age ou l’homme, parvenu a 
la virilite, possede toute l’energie, toute Pactivite 
propres au travail, et l’instruction necessaire 
pour le diriger dans de grandes entreprises. 
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Pendant son noviciat do premier grade, il a 
degrossi la pierre brute dont il doit faire un mor- 
ceau d '’architecture parfait ; il va maintenant sc 
servir des instruments du compagnon pour lui 
donner la forme prescrite par l’art; il la po- 
lira, et ce sera son chef-d’oeuvre. 

« Suivant la tradition du symbole hebreux , 
les compagnons ne pouvaient penetrer dans Pin- 
terieur du sanctuaire , specialement reserve aux 
maltres. 11s furent charges de la construction des 
cinq degres exterieurs du temple. Chacun des 
materiaux et des outils qu’ils enqdoyaient , a 
aujourd’hui recu une signification , et ces degres 
eux-memes sont devenus une allegorie. 

» Les materiaux bruts sont epars devant les 
compagnons, ct pour les travailler, on leur donne 
le ciseau, le maillet, la truelle, la regie, le le- 
vier, Pequerre et le compas. Le ciseau et le mail- 
let qui taillent, la truelle qui cimente, la regie 
qui dirige , le levier qui souleve , Pequerre et le 
compas qui determinent les proportions, Pequer- 
re qui nivele toutes les parties. A l’aide de ces 
instruments, ils obtiennent de la pierre brute la 
pierre cubique, et ils eonstruisent les degres du 
temple. Lc premier s’appelle intelligence; lc 
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second , droiture ; le troisi&me , courage ; le qua- 
trieme , prudence; le cinquieme, amour de Yhu - 
manitt . Par cette gradation, les compagnons mon- 
teront jusqu’aux deux colonnes Jakin et Boot. 

)> Mais ici , il faut quitter le champ des idees 
materielles, et s’dlever plus haul dans une region 
plus feconde et plus vaste. L’epreuve du compa- 
gnon est la seeonde que l’initie doit subir avant 
d’entrer dans le temple oti lui sera enseigne le 
grand mythe d’Hiram , c'est-i-dire la pensee de 
l’initiation. La premiere condition est Tintelli- 
gence , parce que la raaconnerie ne veut pas de 
soldats aveugles , qui marclient quand on leur 
dit: Marche! qui frappent si on leur dit : Frappe! 
Tous ses adeptes ont une mission a remplir, mais 
il faut qu'ils la eomprennent et qu’ils sachent 
bien s’ils veulent s’y devouer. Ce n est pas le fa- 
natisme qu’on cherche a developper en eux, c’est 
le sentiment du devoir appuye sur la raison. 

» La seeonde condition exigee, est la droiture. 
La franc -maconnerie ne veut pas de triomphes 
achetes par des moyens illicilcs. Droiture dans 
la vie priv^e, droiture dans la vie publique: telle 
doit 6tre la regie inviolable de Finitie dans tou- 
tes les occasions, dans toutes les circonstances. 
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» La troisierae condition est le courage ; pour- 
quoi dissimulerait-on aux adeptes les dangers 
qu’ils peuvent courir, les haincs qu’ils souleve- 
ront, les persecutions qu’il faudra peut-etre af- 
fronter? Dans la lulte, vive toujours, sanglante 
parfois , qu'ils auront a soutenir, le courage est 
indispensable $ ils laisseront assez de martyrs sur 
la route. 

» La prudence est la quatrieme condition. Si 
le courage est toujours necessaire, la prudence 
ne lest pas moins, parce que si Ton a le droit de 
jouer son repos , sa fortune , sa vie , on ne sau- 
raitf sans se rendre coupable, compromettre le 
repos , la fortune , la vie de ses fr&res. La franc- 
ma^onnerie ne veut pas de forfanterie, de de- 
monstrations inutiles ou vaniteuses ; elle a besoin 
de ce courage reflechi qui sera toujours un but 
trace , mais qui ne se jette pa9 tdte baissee dans 
de folles entreprises. 

» La cinquieme condition du compagnon , est 
l’amour de l’humanite. Arriere l’egoisme ! arri6rc 
les pensees de personnalit^ ! Le franc-macon doit 
tout rapporter a l’interet general. On lui a dit, 
lors de son initiation, quand il a vu scintiller les 
epees , qu’il devait etrc toujours prompt a volet* 
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au secours dc scs freres, comme il les trouverait 
toujours prdts & le defendre dans le peril. On lui 
apprend ici que tout sentiment individuel doit 
s’absorber dans Tamour de rhumanite ) que le 
bonheur de l’humanite est le but des efforts cons- 
tants du franc-macon. 

» II va toucher enfin les colonnes du temple, 
mais il doit encore construire le pav£ qui cou- 
vrira 1’espace entre elles et le dernier degre. Le 
pave est une mosaiique faite de petits cubes et 
de ciment, et cette agregation qui dcvient inal- 
terable, qui bravera les outrages du temps, qui 
resistera aux siecles , lui enseigne que Tunion 
seule lui imprimera sa duree. 11 est arrive entre 
les deux colonnes, Jakin , qui signific force; 
Boot , qui signifie la stability. C’est sur elles que 
repose le fronton du temple immateriel que le 
franc-macon doit clever, et qu’il n’achevera pas, 
s’il n’apporle dans son ceuvre l’intelligence , la 
droiture, le courage, la prudence et 1’amour de 
rhumanite (1). » 

Tel est le symbole du compagnon ; il se com- 


et) Hisioire philosophique de la Franc-Magonnerie , pag. 
102 ct suivantes. 


Digitized by Google 



JHJ FRANOMACON. 121 

pletera dans le temple, quand , ses 6preuves ter- 
minees, il pourra y penetrer et assister au drame 
d’Hiram, qui constitue le grade de maitre. 

(Pour le signe, l’ordre, la marche et l’attou- 
chcmcnt, consulter le grand-expert de la loge.) 

La par. : Boo. 

Le mot de p. : Schib. 

La batt. * • • • • • 

Ag. : cinq a. 

TROISIEME GRADE, OU GRADE DE MAITRE. 

En 1649, le systime de reformation ma$on- 
nique dont nous avons dej& parle, fut complete, 
dit-on, par la creation du grade de maitre. 
Corame cette epoque est precisement celle de la 
mort tragique de Charles I er , on pense que le 
drame d’Hiram fut compost par les partisans des 
Stuarts pour consacrer la memoire du roi mal- 
heureux. On peut combattre cette assertion par 
ce fait, que la commemoration dont il s’agit, 
peut aussi bien s’appliquer aux grades de Maitre 
secret , d* Eluparfait, etc., qu’i celui de la maitrise. 

D’autres ecrivains ont cru voir dans l’allegorie 
d’Hiram la mort de Jacques Molay. Nous retrou- 
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verons la commemoration plus frappante de cette 
fin terrible dans les grades d’£7us. Quoiqu’il en 
soit , nous preferons voir dans la figure d'lliram 
la person nification de Bouddha, d’Osiris, etc., et 
dans le mytlie, la continuation des anciens mys- 
teres. Nous avons a la fin du deuxierae chapitrc 
de ce livre , demon tre Fanalogie frappante qui 
existe entre le heros de la franc-maconnerie et 
ceux de la mythologie antique. Nous allons main- 
tenant retracer le canevas historique sur lequel 
on a compose le cbfame du Maitae. 

Salomon 9 au moment d’elever son temple fa- 
meux, demanda a Hiram, roi de Tyr, des bois du 
Liban et un architecte habile pour diriger les 
travaux de 1 edifice. Le roi lui envoya un ouvrier 
habile (1 ) portant le mfrne nom que lui (5). Get 
ouvrier, doue d’une grande activity, d’un merite 
incontestable , presida k l’execution de toutes les 
parties des travaux , avec un art et une science 
qui lui creerent des jaloux, parmi les autres ou- 


(1) Fondeur, cisclcur, sculpteur. — Bible % liv. Ill, 
ch. 7, v. io. 

(2) Hiram , fils de Ur, Ce dernier mot signifie feu , Fun 
des quatre elements. 
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vriers employes a la construction du temple. 
Trois d’entre eux formerent le criminel projet de 
Tassassiner pour le remplacer. 

Un jour, ils se placerent chacun a Tune des 
portes du temple pour attendre le maitre. Celui- 
ci se presenta a la porte de l’orient. L’un des 
assassins lui demands la parole sacree. 11 refusa 
de la donner, et il fut frappe d’un coup de maik 
let. Hiram s’enfuit. Son assassin le poursuivit 
jusqu’a la porte du midi , ou veillait le deuxieme 
mauvais compagnon qui lui porta un nouveau 
coup. Hiram se traina jusqu’a la porte de l’occi- 
dent , ou le troisieme mauvais compagnon It ren- 
versa en lui portant un dernier coup de maillot 
sur la tete. Les trois criminels jet&rent alors un 
voile noir sur la partie superieure du cadavrc 
qu’ils transporterent dans un lieu ecarte , creu- 
sfcrent a la h4te une* fosse ou ils le jeterent ; ils 
recouvrirent la fosse avec des feuilles, et y plan- 
terent une branche d’accacia pour montrer Ten- 
droit. 

Le lendemain , les ouvriers attendirent inuti- 
lement Hiram. Pleins d’inquietude, ils allerent 
de tous cdtes & sa recherche. Ils TUppelaient de 
son nom , et les echos seuls leur repondaient. 
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Les assassins n’etaient pas les moins tristes et les 
moins empresses. Les ouvriers design&rent neuf 
d’entre eux pour continuer les recherches que 
Vinteraperie de la saison rendait encore plus 
difficites. Pendant ce temps-la , les trois mauvais 
compagnons s etaient offerls pour continuer les 
travaux. 11 s furent accueillis par les uns et re- 
pousses par les autres. Bientot l’anarchie succeda 
k Pactivitq , a Pordre , et ce fut alors que l’ab- 
sence d’Hiram, ce grand genie, ce maitre parfait, 
se fit plus vivement sentir parmi eux. 

Cependant les neuf compagnons etant arrives 
dans le lieu oti Hiram avait ete inhume, ils sou- 
lev£rent la branclie d’aecacia qui n’avait point 
de raeines. C’est 1& qu’il repose , s’ecri^rent-ils f 
Ils enleverent la branche , 6 cart 6 rent les feuilles 
et apcrcurent le corps de leur maitre. L’un d’eux 
essaya de le soulever en le prenant par un bras. 
Le bras glissa de sa main , et il crut qu’il s’etait 
detache du corps. II s’ecria : Mak Benac « La 
chair quitte les os ! » 

Iliram n'etait point mort 5 il avait survecu a 
ses blessures. En entendant ses fidelcs compa- 
gnons, il se leva radieux et leur dit : Ne pleurez 
plus , vans nCavei retrouvi ! Il se dirigea au mi- 
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lieu d’eux vers le temple oi tous les ouvriers 
Paccueillirent par des cris de joie. Ils le couvri- 
rent de fleurs ct lui jurferent une fid£lite inalte- 
rable. Hiram leur promit que, sous ses ordres, le 
temple s’acheverait. Ils battirent des mains en 
signe d*alUgresse . 

Telle est 1’allegorie aussi simple que touch ante 
de notre maitre Hiram. II est le symbole incam6 
de la science, de la vertu, de l’amour fraternel; 
comrae ses trois assassins (1) sont la personifi- 
cation des trois vices principaux qui corrompent 
• les hommes 2 l’ambition , l’egoisme et la dupli- 
cite. 11 represente le principe du bien , et les trois 
mauvais compagnons le principe du mal. 

Le grade de maitre bien compris , bien exe- 
cute, doit produire un eflfet saisissant, non-seule- 
ment sur l’assistance , mais encore sur le reci- 
piendaire. Chacun peut se penetrer de ccs mots 
que Tinitie aux grands mysteres dTsis lisait a la 

(l) Abiram, Romvel, Grevelot , suivant un rite ; Giblon , 
Giblas , Giblos , suivant un autre. D*apr£s les grades Tem- 
pliers : Squiti de Florian , Neffodei et Vlnconnu, sur les de- 
positions desquels Philippe-le-Bel , Bertrand de Goth et le 
Grand-Maltre de Tordre de Malle , firent perir les Tem- 
pliers. 
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fin de ses epreuves, mots conserves dans un grade 
et inscrils sur le sarcophage d’Hiram : « ...... Qui- 

conque aura pu vaincre la frayeur de la mort, 
ayant son aine preparee a recevoir la lumiere, 
pourra sortir du sein de la terre et 6tre a dm is a 
la revelation des grands mysteres (1). » 

Le rituel ancien etait incomplet; c’etait une 
espece de canevas que ses auteurs avaient remis 
aux loges, dans la pensee que leurs vencrables 
sauraient le remplir convenablement* Malheu- 
reusement la plupart des officiers charges de 
conferer le grade 9 lisaient bicn ou mal , et sui* 
vaient aussi ponctuellementque possible le cahier 
ouvert sous leurs yeux. II n’y avait done et ne 
pouvait y avoir ni attrait, ni emotion. On as- 
si$tait a cette ceremonie par obligation , et le 
recipicndaire, pour se decorer du cordon bleu et 
payer son titre . Un F.\ vintqui voulut corriger 
ce mal et qui depassa son but. De Tallegorie 
d’Hiram, il fitun drame de theatre. 11 parla aux 
yeux et non au coeur ; il fatigua Foreille par des 
discours emphatiques 9 et ne produisit qu’un re- 
sultat negatif. Le grade de maitre est done a 


(1) Apuleus. — Ane d'Or. 


Digitized by Google 



DU FRANC-MAfON. 127 

creep, ou du meins k reformer; II faut espercr 
que quelque F.\ intreprendra bientdt cette tAche 
et la menera a bonne fin. 

(Pourle signe, la marche, l’ordre et Fattou- 
chement, consulter le grand-expert de la loge.) 

La par. : Mak . Be. 

Le mot de p. : Ghi . 

Batt. . • • • • • • • 

Ag. : Sepl a. et plus. 

QUATRI&ME GRADE , OU MAITRE SECRET. 

Nous avons considere le grade de Maiire com- 
me un episode dramatique de la yie humaine ; 
Hiram , comme le symbole du bon principe , et 
les trois mauvais compagnons, comme les repre- 
sentants du principe du mal. Au quatrieme de- 
gre, Faclion coniinue et se developpe lentement 
sous le voile de Fallegorie. 

La scene represente le sanctuaire, ou le saint 
des saints. C’est dans ce lieu sacre , s£pare de la 
nef par une balustrade dont les levites avaient 
seuls la cle, qu’etait place le tombeau d’Hiram , 
elevejpar Salomon. Sous la youtedu temple, est 
un G radieux, entoure des attributs de la divi- 
nite. Au premier abord, on est tente de voir 
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dans le. sanctuaire du temple consacre aux m&nes 
d’Hiram , le symbole des plus secrets mysteres 
de la science theogonique, mysteres auxquels 
les levites seuls etaient inities. Mais le F.\ Vas- 
sal , dans son Cours complet de Maconnerie , y 
voit de plus hauts enseignements. 

« Le sanctuaire du temple, dit-il, represente la 
conscience de l’homme ; c’est la partie la plus 
eoncentree de son 6tre ; elle peut seule conce- 
voir la grandeur et Pimmensite de Dieu. La ba- 
lustrade represente la raison qui preserve la 
conscience des funestes effets des prejug^s vul- 
gaires et fanatiques. La cle du sanctuaire , est le 
symbole de Pintelligence , qui , en eclairant la 
conscience, permet & Phomme d’arriver jusqu’a 
la verite , qu’il concentre en lui-m6me des qu’il 
en a la conviction la plus intime ; dou il r6sulte 
que la conscience, figuree parle sanctuaire, est, 
comme le saint des saints, un asile sacre ou per- 
sonne n’a le droit de penetrer. 

» La lettre G qui orne la votite du temple, si- 
gnifie Gloire, Grandeur , etc. » 

L’institution de ce grade est attribute a Salo- 
mon , qui fut initie aux grands mysteFes grecs, 
ou il puisa les connai^sances philosophiques qu’il 
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allia plus tard aux sciences morales et religieuses 
des Hebreux. 

Les adeptes qui ont vu dans Hiram la person- 
nifieation de Jacques Molay, et dans le grade 
de maitre, la commemoration de sa mort, re- 
trouvent au quatrieme degr6 la continuation de 
1’allegorie. Le tombeau renferme dans le sanc- 
tuaire, est celui du grand-maitre, etc. 

CINQUIEME GRADE , OU MAITRE PARFAIT. 

Ce grade est si etroitement lie & celui qui pre- 
cede , que Ton peutcroire qu’ils furent les deux 
parties d’un meme tout. 

Le tombeau que Salomon avait fait Clever dans 
le saint des saints, en l’honneur d’Hiram, fut 
ensuite transport^ dans une autre partie du tem- 
ple ou se tenait le conseil prive du roi. Ce con- 
seil, qui s’appelait Chapitre , etait compose de 
trois membres, c’est4-dire d’Hiram II, roi de Tyr, 
de Salomon et d’Hiram, architecte du temple. 
A la mort de ce dernier, le chapitre fut reduit a 
deux membres , et ce sont precis^ment ces deux 
personnages qui figurent au cinquieme grade. 

Lors de la translation dont nous venons de 
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parler, les auteurs de l’obelisque, qui etaient 
tous des architectes distingues par leurs talents 
et leur raerite , furent admis au Chapitre , et ce 
fut dans ce conseil ou se traitaient les plus hautes 
questions religieuses, philosophiques et legisla- 
tives, que Ton pensa a venger la mort du mailre, 
c’est-a-dire a recherchcr ses assassins pour les 
livrer a la vengeance . Corame on le voit, la pen* 
see qui a preside a la creation des grades d’£/us, 
commence k se devoiler, et ceux qui ont reconnu 
dans Hiram Pombre de Jacques Molay, pourront 
facilement justifier leur syst&me. Mats, si nous 
ressaisissons le fil du sens mystique attache au 
nom d’Hiram , nous arriverons k la decouverte 
de la pensee morale que renferme le cinquieme 
grade. 

Nous avons dit qu’Hiram represente le genie 
du bien , et les trois mauvais compagnons le ge- 
nie du mal; que des lors, le tombeau d’Hiram 
doit etre considere corame la derniere limite 
posee entre le monde physique et le monde spiri- 
tuel , comma une espece de tabernaele ou repose 
la table de la loi vivante. En continuant Pinter* 
pretation , dans le sens mystique 9 des symboles 
et des allegories qui composent le quatrieme et le 
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cinquieme grade, la nefet le sanctuaire du tcm* 
pie, qui sont se pares par une balustrade , repre- 
sen teront, le premier, le grand espace qu’oceupe 
la foule, dont les connaissances sont circonscrites 
dans le cours de la vie materielle, et le second , 
ou le saint dcs saints destine aux levites, le 
raonde intellectuel reserve a un petit nombre 
d’elus. La translation du tombeau d’Hiram paries 
Mailres par fails, ou homines d’intelligence , de 
cceur et de savoir, dans un lieu retire, signifiera 
qu’il ne faut expose a, aufc yeux de la foule , les 
bautes verites theogoniques , philosophiques et 
sociales, qu’au fur et k mesure qu’elles peuvent 
etre comprises. L’admission au couseil priv6 du 
roi dcs raaitres parfaits , represented la raarche 
du progres. Les recherches auxquelles va se li- 
vrer le conseil pour decouvrir les assassins dUi- 
ram , syraboliseront les travaiix des liommes 
d’inlelligence et de genie, dont le resultatest 
l’emancipation de resprit. 

Tel est, selon nous, le veritable sens que Ton 
doit donner aux symboles et aux allegories du 
quatrieme et du cinquieme grade , consideres 
eunune institutions maconniques. Mais , s’il faut 
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les appr^cier d’apr&s la signification que lesTem* 
pliers leur ont donnee, nous devons nous rejouir 
de les voir abandonnfe. Nous en expliquerons 
les motifs au grade d'Elu* 

SIXJtME GRADE , OU SECRETAIRE INTIME. 

Ce grade est comme une sc&ne isolee , ou 
corame un episode au milieu de Paction , qui 
semble relier plus ou moins 6troitement entre 
eux les degres symboliques. 11 nous suffira de 
citer brievement Phistoire etrange qui sert de 
base k ce grade , pour prouver son inutilite ac- 
tuelle. 

Le royaume que David avait conquis par la 
fronde , s'etait bien augmente en puissance et en 
richesses , lorsque la seduisante Abisaag fut don* 
nee au saint roi pour rdchauffer ses vieux ans. 
Cependant , de m6me que le prophete Nathan , 
qui n’avait pas trouve les mains royales du vieil* 
lard assez pures pour Clever un temple au Sei- 
gneur, Salomon ne jugea pas les tresors de son 
pere suffisants pour entreprendre ledification du 
temple. II eut done recours, comme nous Pavons 
dit , k Hiram , roi de Tyr, qui lui envoya de l’or, 
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des cedres et un architecte. En echange de cette 
liberalite , Salomon s’engagea secr&tement k 
ceder ou roi de Tyr, apres la construction du 
temple , plusieurs villes de son royaume. Lors- 
que le temps fut venu de prendre possession de 
ces villes, Hiram alia les visiter. Mais il les trouva 
dans un tel etat de delabrcment et de misere , 
qu’il pensa avoir etc dupe de sa confiance au roi 
renomme par sa sagesse. Cedant k un sentiment 
de colere , il partit soudain pour Jerusalem , en- 
tra incognito dans le palais de Salomon, et p£- 
netra jusque dans son cabinet secret sans avoir 
ete vu de personne. Jocaber, secretaire intime de 
Salomon, ayant entendu un grand bruit, et crai- 
gnant pour les jours de son maitre , ouvrit la 
porte du cabinet. Hiram , outre de cet acte d’in- 
discretion , tira son 6pee pour en frapper Jocaber, 
mais Salomon arrdta la main homicide. 

Des ecrivains ont consider^ ce grade sous di- 
vers point de vue, dans Pespoir de satisfaire leur 
exigence et leur amour-propre d’inities. Mais 
leurs recherches et leurs interpretations ont ete 
vaines. Ils n’ont pu trouver a Phistoire allego- 
rique de ce grade d’autre but que celui de faire 
connaitre au recipiendaire les dangers de la cu- 
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riosit6. Peut-etre a-t-elle rapport aux accusateurs 
des Templiers, et represen te-t-elle quelques faits 
particulars qui nous sont inconnus. Dans tous 
les cas, considere au point dexue raaconnique, 
ce grade cst d’une nullite complete. 

NEUYIEIHE GRADE , OU MAI THE ELU DES NEUF. 

La troisi&me serie des grades magonniques est 
composee du Mattre Elu des neuf , du Mailte Elu 
des quinze et du Sublime Chevalier Elu. 11s repo- 
sent surle meme fond, e’est-adire sur une fable 
absurde. 

L'idee qui a servi de base a ces trois grades 
etait anti-ma^onnique. Elle n’a pu sortir que du 
Cerveau vindicatif d’un sectaire. Greffee sur la 
souebe magonnique, elle a produit des fruits bien 
amers pour notre institution. Depuis plus d’un 
demi-siecle, ses ennemis se sont servis des grades 
d’elus comme d’une arme terrible , dont ils lui 
ont porte des coups meurtriers. Lisez Barruel , 
Cadet - Gassicourt, Lefranc et les journaux sou- 
doyes par la societe de Jesus; toutes les calomnies 
dirigees centre notre institution, ont leur source 
dans les grades templiers. Les mots de vengeance 
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et de mort qu’ils renferroent , ont ete diverse- 
raent interprets , et ont pr&te raatiere a toutes 
sortes deputations. 

Eh ! poupquoi conserver ces grades, nous dira- 
t-on? Voila precisement la question k resoudre. 

Les macons, pas plus que les autres membres 
de 2a soctete profane , n'ont embrasse la cause 
des Chevaliers du temple. 

Ces derniers, k cerlaines epoques , ont pu de- 
mender secours et protection k la franc-mafon- 
nerie et s’abriter sous 6on toil; ils ontpu, dans 
le calme de la securite et dans l’ardeur de leur 
desir de refaire leur position perdue, creer des 
grades en rapport avec la situation de leur esprit , 
et vouloir cn doter la franc -ma^onnerie; raais 
jamais celle-ci n’a dti les admeltre com me com- 
plement de son existence. Seulement quelques 
adeptes peu orthodoxes, dans certains pays 
se sont rev£tus , sans trop savoir pourquoi , du 
cordon a poignard , et cela surtout lorsque des 
reformateurs ont eu donne aux grades dont il 
s’agit une signification toute morale. 

Du reste , nous esperons qu’un simple resume 
de la fable sur laquelle repose ces grades, suffira 
pour altirer sur eux la disapprobation de ceux 
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de nos fr&res qui n’ont point vieilli dans la rou- 
tine , et qui se laissent toujours guider par le 
flambeau de la raison. 

Nous avons vu, au grade de Maitre parfait, que 
Salomon fit elever A Hiram un tombeau qui fut 
place dans une salle separ^e du temple , appelee 
Chapitre. Ce fut dans ce lieu que Salomon tint 
desormais ses conseils secrets. Or, au grade d’ZJ- 
lu de s Neuf , Salomon preside son conseil , lors- 
quHiram, roi de Tyr, se presente sur les marches 
du trdne pour demander vengeance de la mort 
de l’architecte du temple. Le president attend 
Tavis de l’assemblee qu’il a consultee , lorsqu’un 
grand bruit se fait entendre. Un inconnu est ar- 
rive clandestinement jusqu’a la porte du Chapi- 
tre, ou il veut penetrer, malgre les gardes , pour 
faire une confidence a Salomon. Ce dernier, qui, 
dans le sepli&me grade, donnait une lecon de 
sagesse et de moderation au roi de Tyr, en arr£- 
tant sa main homicide , s’oublie a son tour. N^- 
coutant que sa colcre, il ordonne a ses gardes de 
sacrifier sur-le-champ aux mAnes d’Hiram , l’in- 
trus qui a voulu surprendre les secrets du con- 
seil. Mais le roi de Tyr, qui est maintenant le 
plus sage , emet l’avis qu’au lieu de livrer ect 
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inconnu k la mort , on le fasse introdoire dans 
le Chapitre , les mains liees , les yeux couverts 
d’un bandeau, et qu’il soit entendu. Cette pro- 
position est adoptee, et l’inconnu parait deyant 
le conseil. 

Salomon lui demande quels sont les motifs de 
sa demarche. II repond qu’il a decouvert la de- 
meure de l’un des meurtriers d’Hiram , et qu’il 
vient la faire connaitre au roi. 

Salomon, apres avoir consulte le Chapitre sur 
les mesures k prendre dans cette eirconstance , 
met dans une urne les noms des membres qui le 
composent, et les neuf premiers dlus par lc sort, 
sont envoyes au lieu indique par I’inconnu pour 
s’emparer de la personne du meurtrier. 

Jocaber, — Joaben, suivant le rite fran^ais, — 
secretaire intime de Salomon , est nomine chef 
de l’expedition. Elle sort de Jerusalem pendant 
la nuit, marche au milieu des ten&bres par des 
chemins inconnus et difficiles jusqu’aux environs 
de Joppe , ou elle arrive avant l’aurore. Jocaber, 
impatient et sans doute guide par un genie ven- 
geur , devance ses compagnons , s’enfoncc dans 
les ravins , au milieu d'enormes rochers et d’af- 
freux precipices. II brave hdroiquement tous les 
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obstacles de la nature, et echappe , comme par 
miracle, a raille perils. Enfin , il apercoit, — pro- 
bablement a la clarte d’une etoile miraeuleuse, 
— au fond d’un precipice , un chien qui se de- 
saltere a une source d’eau vive. L’animal se tait 
et disparait derriere un buisson , d’ou s’echap- 
pent quelques rayons de luniiere. Jocaber s’a- 
vance hardiment, et docouvre une cavernc der- 
riere le buisson. II y penetre et apercoit Abiram, 
Tun des meurtriers du maitre, etendu sur le sol , 
se livrant aux douceurs du sommeil. Une lampe 
est allumee k cote de lui , et un poignard s’est 
echappe de sa main. Judith avait k traverser 
une armee ennemie , a tromper la surveillance 
des gardes d’Olopherne pour accomplr son pro* 
jet; mais Abiram est seul, endormi et sans de- 
fenseurs... Allons ! courageux et loyal Jocaber, 
ministre du plus sage et du plus juste des hom- 
ines , la victime est prete ! ra masse ce poi- 
gnard ! Pour punir le meurtre, fais-toi roeur- 

trier! Allons , frappe ! Cest bien! le 

sacrifice est acheve... le sangcouleen bouillon- 
nant du sein de ta victime; la paleur de la mort 
s’etend sur son visage et decolore ses levres; ses 
membres sc raidissent; un dernier r41e s’e- 
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cbappe de sa boucbe... Omne consummalum est l 
Mais , ce n'est pas assez de premeditation , 
d’horreur et de l&chete! Coupe la tete d’Abiram, 
et emporte-la corame un glorieux trophee, a ton 
royal maitre qui te recompenses. Tes compa- 
gnons te rejoindront plus tard pour etre temoins 
de ton triomphe!... 

A in si s’accomplit la mission des Neufs Ehu , 
ou plutdt de VElu des Neuf. Triste et honteusc 
histoire que notre plume a retracee avec autant 
d’exactitude que de degout. Maintenant, nous le 
demandons a nos lecteurs, les ennemis de netre 
institution n’ont-ils pas beau jeu , lorsqu’ils ont 
a leur service de telles armes contre elle? 

decoration do temple. — Tendu de noir, par- 
seme de flammes ; colonnes rouges et blanches ; 
neuf himi&res , huit ensemble et unc separee. 

La loge porte le titre de Cbapitre. 

Lc president, qui represente Salomon , est ap- 
pele Trte Souverain. II n’y a qu’un surveillant 
qualifie d 9 Inspecleur. Le recipiendaire represente 
Jocaber, VElu des neuf. 

Signes : II y a deux signes de mart. (Consulter, 
pour les connaltre, Pexpertdu Cbapitre. 11 en est 
de meme pour l’attouchement. ) 
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Mots sac. : Nek . Nec. 

Mot de pas. : Bagul , ou Begoh. KoU 

Batt. :•••••••• . 

Tablier blane tache de rouge , double et bordi 
de noir. Sur la bavette , un bras ensanglante te- 
nant un poignard. 

Gordon : Large ruban noir, se portant de gau- 
che a droite. Au bas, neuf rosettes rouges. 

Bijou : Un poignard. 

DIX1EME GRADE , OU ILLUSTRE ELU DES QUINZE. 

Salomon est averti par un de ses intendants 
qui vient de parcourir le pays de Geth , que les 
deux autres meurtriers d’Hiram se sont retires 
dans cette contree. 11 choisit done cette fois 
quinzeElus, au nombre desquels sont les neuf 
de la premiere expedition , et les envoie au roi 
Maacha , avec une demande d’extradition des 
deux criminels, nommes Sterkin et Oterfus, 
designes sous d’autres noms au grade precedent. 

Maacha donna aux envoyes de Salomon des 
guides pour les diriger dans la recherche des 
deux coupables. Apres bien des courses inutiles 
et des fatigues sans nombre, ils parvinrent ce- 
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pendant a les trouver dans une carriere de Ben- 
Dicat (1 ). Us s’emparerent d’eux , les cliargerent 
de chaines et les conduirent a Jerusalem, ou Sa- 
lomon ordonna qu'on les mit dans les cachots 
d’une tour nominee H4sar } pour les livrer le 
lendemain a la mort la plus cruelle ; ee qui fut 
execute a dix heures du matin. 11s furent atta- 
ches a deux poteaux par les pieds et le cou , les 
bras lies derriere. On leur ouvrit le corps depuis 
la poi trine jusqu’aux parlies g&ii tales, et on les 
laissa dc cette facon a Tardeur du soleil Pespace 
de huit heures. Les mouches et les aulres in- 
sectes s’abreuverent de leur sang. 11s faisaient 
entendre *dcs plainles si lamentables , que leurs 
bourreaux furent emus de compassion , ce qui 
les obligea a leur couper la tete. Leurs corps 
furent jetes hors des mure de Jerusalem pour 
£trc livres aux betes feroces. Salomon ordonna 
ensuite que les tdtesdes deux criminels fussent, 
comme celle d’Abiram , exposees hors de la ville, 
sur des pieux , dans le meme ordre que les meur- 
triers s’etaient places dans le temple pour assas- 

(5) Qu'etait Ben-Dical? — Un des intendauts de Salo- 
mon cl son gendre. ( Catechisme de dot Quinze.J 
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siner Hiram, afin de donner ud exemple a tous 
ses sujets , et particuliirement aux ouvriers ma - 
cons . 

Ainsi , voila Fun des premiers principes de 
l’ordre social : « Nul ne peut se faire justice a 
soi-meme, » foule aux pieds par une institution 
etablie sur les bases de lequite et du progres ! 
Voila la delation, F assassin at, la haine et la ven- 
geance , la cruaute et la barbarie , honores par 
des hommcs aimant la justice, la douceur, Fhon- 
neur et la vertu ! 

Dans la refonte des grades, en 1786, le Grand- 
Orient, au lieu d’effacer de Fancien rituel tous 
ces grades, sans meme en conserver le souvenir, 
les resuma dans un seul sous le tit re d’ELU Se- 
cret ; c’est celui qui figure dans le rite francais. 
Les reformateurs essayerent de modifier l’liisto- 
rique que nous avons retrace, de moraliser Fac- 
tion du heros ; mais en lui otant son caractere 
odieux, ils ne parvinrent qu’a le rendre ridicule. 

Dans ce grade , le nombre des Elus est reduit 
a sept , sans doute pour rendre homraage a ce 
chiffre myst^rieux. Jocaber , se nomme Joaben . 
Lorsqu’il se presente dans la caverne , il trouve 
mort le meurtrier d’Hiram. 11 n’a done plus le 
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molif de s’ecrier en le voyant : Nekam! c’est-a- 
dire vengeance ! puisque le meurtrier sest fait 
justice h lui-meme en se poignardant. 11 a encore 
moins raison de detacher la t£te du cadavre. 

Voici comment le F.\ Vassal , qui fut Tun des 
officiers les plus eclaires et les plus distingues du 
Grand-Orient, disait du grade d’Elu, il y a plus 
de vingt ans , dans son Cours complet de magon- 
nerie : 

« VElu ne doit plus figurer parmi les grades 
maconniques que comme historique, et le Grand- 
Orient doit interdire aux Chapitres de confSrer 
un grade qui fUtrirait et ferait abhorrer V initia- 
tion. » 

Le Grand - Orient a laisse les Chapitres sui- 
vre son rituel sans leur donner aucun avis, sans 
leur faire aucune recommandation. Fort hen* 
reusement, beaucoup ont trouve dans leur in- 
telligence et dans leur droiture, le moycn 
d’abandonner ce grade. 11s n’ont fait que le 
communiquer aux recipiendaires Rose -Croix. 
C’est encore trop j il faut qu’il soit entierertient 
oublie. 
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ONZJEME GRADE , 

OU LE SUBLIME CHEVALIER ELU. 

Ce grade est le dernier conserve de la noin- 
breuse serie de ce nom; il est le complement des 
deux qui precedent. (Test a Salomon qu’est en- 
core attribue sa creation. 

Pour etre admis a ce grade, it faut prouverquon 
a purti tom les traitres . . . 

Cette obligation , aussi banale que ridicule , 
ressort du reste de Fhiitoriquc du grade. 

Salomon , a pres avoir venge les m&nes d’Ht- 
ram 9 voulut rccompenser les quinze elus qui 
avaient ete a la recherche des meurtriers. 11 
confia au sort le soin de designer douze d'entre 
eux pour lour donner, en recompense de leur 
noble action , le gouverncment de douze Iributs. 
II leur communiqua en outre les manuscrits ren- 
fermes dans le tabernacle, et les tables de la loi 
ecrite par Molise sur le mont Sinai'. Pourquoi 
Salomon , apres avoir confil h quinze personnes, 
les plus eclairees de son royaume un office, digne 
d’ogents subalternes, n’en recompensa-t-il que 
douze? L’historiquc se tait sur ce fait, qui a , du 
reste, motive un autre grade dV/ua, dans lequcl 
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ne figurent que douze personnages. te reste du 
grade est d’une incoherence et d'une invraisem- 
blance telles, que nous renoncons a en parler. 

Somme totale , ce grade est aussi nul sous le 
rapport de l’inslruction , qu’il est contraire a la 
veritable morale. 

Le signe du grade , qui est a peu pres celui 
4e rose -croix , signifie que le recipiendaire doit 
porter constamment une croix pour lui rappeler 
ses fautes pardonnees. 

DOUZI&ME GRADE, OU GRAND- ARCH1TECTE . 

II semble renouer la chaine rompue par l’in- 
terpolation des trois degres qui precedent. II est 
consacre a la geometrie , comme celui de Maitrc 
cn Israel Test a Tarcbitecture. II n^ofifre , du 
reste, rien d’extraordinaire, si ce n’est la bizarre- 
rie du costume de celui qui preside les travaux. 
Celui -ci doit etre revGtu de la robe de grand- 
pretre ou d’hierophante, ce qui est une preuve, 
diUon , de l’anciennete du grade... 
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TREIZIEME GRADE , OU ROYAL-ARCnE. 

Ce degre repose sur une longue histoire, dont 
le principal defaut n’est pas Pinvraisemblance. 
Cette histoire , com me celle des grades prece- 
dents, a subi dans le cours des Ages de nombreux 
ehangements ; mais le fond parait avoir ele 
respecte. II s’agit de la decouverte du Delta ou 
triangle d’or, sur lequel Enoch, avant le deluge, 
avait grave le nom de Dieu, afin qu’il ne se per- 
dit point. La decouverte de cette inscription eut 
lieu en creusant les fondations du temple de Je- 
rusalem... Aussi , Salomon est-il encore considere 
comme Tauteur de ce grade. 

Les macons anglais, qui ne pratiquent, en ge- 
neral , que les grades symboliques , ont nean- 
moins conserve le Royal- Arche . 

QUATORZIEME GRADE , OU GRAND-ECOSSAIS. 

Ce grade est enti&rement religieux. II n’est 
renferme dans aucun cadre historique. Le Delta 
est son embl&me , et ses symboles sont Tonction 
du recipiendaire et la communion sous les deux 
especes. Le lieu od sc celebrcnt les mysteres de 
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ce grade, se nomme Vo&te Sacrde. Les chevaliers 
doiveni porter au doigt un anneau renfermant 
ces mots : La vertu unit ce que la mart ne pent 
tiparer* 

QUINZ1EME GRADE , 

CHEVALIER DE L’ORIENT OU DE L’EPEE, 

Nabuchodonosor s’empafa une deuxieme fois 
de Jerusalem , renversa le temple , emporta scs 
richesses et emmena 40,000 Israelites en capti- 
vite. Leur servitude durait depuispresde soixante 
etdixansj lorsque Jeehonias , leur ancien roi, 
qui partageait leurs maux , eut un fils nomine 
Zorobabel. Ses nombreuses qualites lui attire- 
rent ^admiration et l’amour de ses freres ; il fut 
le premier oint du Seigneur. 

Cyrus eut le desir de voir le jeune Israelite , 
dont la brillante reputation etait parvenue jus- 
qu’a lui. Zorobabel vit arriver avec une joie 
inexprimable le jour ou il devait se presenter 
devant la cour de Cyrus. 11 parla au roi avec 
respect, mais avec courage et fermete. Il lui fit 
le douloureux recit des miseres des captifs, et 
toucha son cceur. Le roi lui promit la liberte 
pour lui et tous les siens. 
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Suivant le caliier destruction , Zorobabel 
choisit sept mille captifs qu’il instruisit dans le 
maniement des armes, et qu’il nornma Chevaliers 
de I’Epee. 

Cyrus tint sa promessc. Non-seulement il ac- 
corda la delivrance des captifs , mais encore il 
rendit a Zorobabel les riches ornements du tem- 
ple ? enleves par Nabuchodonosor, et lui donna 
un des generaux de son predecesseur pour Pac- 
compagner, lui et ses freres. 

En arrivant sur les bords de l’Euphratc, les 
Chevaliers de VEpte rcncontrerent de nombreux 
ennemis qui leur barrfcrent le passage d’un pont, 
et voulurent leur enlever leurs richesses. Zoro- 
babel, en chef habile, rangea aussit6t sa troupe 
en bataille et fondit sur Pennemi, qu’il tailla en 
pieces. Le vainqueur fit elever sur ce lieu un 
trophce en Phonneur de ce glorieux fait d’armes, 
et Parm6e continua sa marche. 

Elle arriva a Jerusalem , disent quelques au- 
teurs, le 22 e jour du premier mois de l’an 672 
avant Pere actuellc, c’est-a-dire quatre mois 
apres sa sortie de Babylone. 

Les Chevaliers de VEpec jeterent bienlot les 
fondements du nouveau temple. 3fais les Sama* 
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ri tains , descendants comme eux d’Abraham , 
dlsaac et de Jacob, avaient, dans l’intervalle de 
la captfrite des enfants d’Israel , b&ti un autre 
temple dans leurpays. Or, ils pretendaient quc 
le dernier devait etre aussi agreable a Dieu quc 
celui de Jerusalem. Les chevaliers de Tepee, 
s'appuyant sur Tautorite des paroles de Salomon, 
pensaient le contraire. Cette difference d’opi- 
nions religieuses fit , de deux peuples de freres, 
deux peuples rivaux. Les Samaritains, prevoyant 
les riches destinees des H£breux, leur declare - 
rent une guerre acliarnee. 11s fondaient a Tim- 
proviste sur les ouvriers du nouveau temple de 
Jerusalem , leur dtaient la vie et detruisaient 
leur ouvrage. Le lendemain , de nouveaux ou- 
vriers , Tepee nue d’une main et la truclle de 
Tautre , recommencaient To uv rage demoli la 
veille. 

Nous iTexaminerons point si cette histoire est 
conforme au texte biblique; car, nous Tavons 
dit, les auteurs ou les reformateurs des hauls 
grades maconniques ont commis tant d’erreurs 
bistoriques , que nous avons mieux aime cn re- 
chercher la cause dans leur position diilicile vis- 
a-vis des pouvoirs ombrageux et persecuteurs, quc 
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de les accuser de s’en etre sciemment rendus 
coupables. 11 leur fallait un manteau sous lequel 
ils pussent cacher leurs doctrines, que beaucoup 
d’hommes de nos jours regardent encore comme 
subversives ou revolution naires, et ce manteau, 
ils le faisaient de diverses pieces historiques, dont 
chaque couleur avait une signification symbolique 
ou mysterieuse. 

Considere au point de vue de son importance 
morale , le quinzieme grade enseigne aux inities 
a Etre perseverantset courageux dans lemallieur. 
La reconstruction du temple, sous les auspices de 
Zorobabel, signifie que les saines doctrines triom- 
phent toujours du temps et des hommes. Les 
attaques que les ouvriers occupes a cette cons- 
truction ont sans cesse a repousser, sont le sym- 
bole de celles auxquelles sont en butte les amis 
de la raison et du progres. Ce grade est done l’un 
des plus important^ de ceux conserves par le 
rite francais. 

decoration de la loge : Deux appartements 
tendus, Tun en vert, l’autre en rouge. 

Soixante-dix lumieres par dix groupes de sept. 

Le president , representant Cyrus , porte le 
litre de Souverain. Les surveillants se nomment 
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Gdndraux; le secretaire, Chancelier; le maitre 
des ceremonies, Grand-Maitre , et tous les freres, 
Chevaliers . 

(Pour le signe, l’ordre, l’atlouchement et la 
marche consul ter le grand-expert du chapitre.) 

Mot sac. : Raph . ( Au rite franc. : Jud.) 

Mots de p. : lahab ... Ham ... 

Grande par. : Sckil ... Schal... Ab. 

Batt. : 

Ag. : 70 a. 

Tablier : Blanc double et borde de vert; sur 
la bavette une t6te ensanglantee , des epees en 
sautoir, etc. 

Cordon : Dans le premier apparteinent, ruban 
moire vert d'eau , se portant de gauche a droite. 
Dans le deuxieme appartemcnt , echarpe de soie 
couleur d’eau , bordce d’une frange d’or 

Bijou : Une epee nue dans le deuxieme appar- 
tement seulement. 

Applaudisseraents : Gloire a Dieu et au Souve - 
rain ! 

SE1ZIEME GRADE , OU PRINCE DE JERUSALEM* 

C’est la suite normale du precedent. Les Juifs 
ne pouvant triompher des Samaritains, et Zoro- 
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babel , desesperant de voir achever les travaux 
du temple commence sous sa direction , des am- 
bassadeurs furent envoy es au roi des Assyriens 
pour lui demander sa protection. Assuerus or- 
donna aussitot aux Samari tains de se soumettre 
au roi de Jerusalem et de lui payer tribut. Trop 
faibles pour resister, ils obeirent. Ainsi finit une 
lulle qui avait ete presque aussi fatale aux Juifs 
que leur captivite , et qui cut inevilablement 
cause leur ruine. v 

Ce grade, qui porte apres le titre de prince 
de Jerusalem, celui de Chef des loges r 4 gu litres, 
cst d’une nullite complete. 

DIXSEPTIEME GRADE, 

OU CHEVALIER D’ORIENT ET D’OCCIDENT. 

Cc grade semble avoir ete cree en l’honneur 
des chevaliers croises. Ainsi , il regne dans son 
ensemble une si grande diffusion d’idees, et l’on 
y remarque tant d’anachronismes , que le but de 
ses auteurs est reste ignore. C’est encore un grade 
inutile, et rien de plus. 
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mx-HUlTlEHE GRADE , Oil ROSE-CROIX. 

Ce grade fut autrefois le dernier du systeme 
ecossais , c’est-4-dire le nec plus ultrb des grades 
dits perfectionnes; il clot l’echelle du rite fran- 
cais. Ce sont 14 des preuves irrccusables de sa 
haute importance. De nos jours, le trafic qu’on 
en a fait l’a puissamment ddconsidere ; toutle 
monde a voulu se parer de son beau cordon , 
mais personne n a songe 4 etudier sa raison d’e- 
tre, 4 connaitre sa base historique, en un mot, 
4 apprecier sa couleur reelle au point de vue 
religieux , philosophique ou majonnique. Nous 
croyons done faire une oeuvre utile en rappelant 
1 attention de nos FF. • . sur la partie serieuse de 
ce grade, en le leur montrant tel qu’il fut et tel 
qu il devrait 4tre. Les recherches nombreuses 
auxquelles nous nous sommes livre depuis quel- 
que temps sur cette matiere , les documents pre- 
cicux que nous avons consultes, nous permet- 
tront , non pas de trailer cc sujet 4 fond , mais 
de 1’envisager sous ses faces les plus saiflantes. 

Parmi les ecrivains qui se sont livres 4 des 
recherches historiques sur ce grade , quelques- 
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unsen attribuentla creation a Para cel ce ? d’autres 
a Bacon. J.-J. Smler assure que la societe des 
Rose - Croix fut fondee en Egypte dans le XIV© 
si&cle, vers Pan 1378, par Pallemand Rosen- 
kreuzer, qui avait etudie k Fez, en Egypte, la 
haute philosophic des Orientaux. 

Un autre auteur dit qu’il existe dans un 
ancien temple en mine , de Benar&s , ville de 
Tlnde , un triangle renffermant une eroi* ornee 
d’une rose , et que le peuple a pour ces objets 
une grande veneration. QueJqties savants con- 
testent ces origines, parce que les Rose-Croix ne 
puhlierent que vers Pan 1600 leur premier ou- 
vrage intitule : La Reformation du monde entier 
par la fraterniti des Rose-Croix . « Mais, il est 
evident, dit Favre d’Ollivet, que le manuscrit 
original de k Fama fraternitatis existait alors 
depuis long -temps. » Plusieurs annees avant sa 
publication , le notaire Hazel Mayer en parle 
pour l’avoir vu , et la Confessio fratmm existait 
encore avant la Fama fraternitatis . Cette confes- 
sion porte : « Bientdt Punivers suhira une refor- 
mation generate. Les impies seront chasses; la 
doctrine de Pegalite se rcpandra sur toutc la 
terre. » 


Digitized by Google 



155 


DU FRANC-MA£ON. 

Un ecrivain attribue 1’instilution de ce grade 
a Godefroy de Bouillon ; voici dans quelle cir- 
constance elle aurait ete cr6ec : 

Godefroy 9 apres la conqu£te de la terre-sainte, 
s’en fit declarer roi par son arm6e. II ceda la prio- 
ri paute d’Edesse k son frere Baudoin. Tous deux 
crurent devoir faire consacrer leur puissance par 
Pautorite religieuse. Baudoin s’adressa aupatriar- 
che d’Orient , chef du rite grec, qui s’empressa 
de repondre a ses desirs. Godefroy voulut avoir 
la sanction de I’evSque deRome. Mais celui-ci, au 
lieu de souscrire au vceu du conquerant , lui en- 
voya un legat pour lui annoncer que les lieux 
saints ne pouvaient rester au pouvoir d’un laic , 
et qu’il en prenait possession au nom du Saint- 
Siege. Godefroy chassa le 16gat de Jerusalem et 
se passa de la consecration de l’evGque roraain. 

II y avait depuis un temps immemorial, aux en- 
virons du temple de Jerusalem , une societe dont 
les membres portaient le titre de Templiers , a 
cause de leur position m&ne & cdte du temple. 
L’origine de cette soci£t£ datait des TWrapeutes 
et des Esseniens , sectes philosophiques de la 
Judee , dont nous avons parle dans le cours de 
cet ouvrage. 
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Les fondateurs de cette societe, qui avaient ete 
inities aux anciens mysteres par les Esseniens , 
avaient ensuite embrasse le christianisme. Leurs 
successeurs communiquerent ces mysteres a Go- 
defroy. Celui-ci, aide des lumieres d’Arnauld , 
chapelain du due de Normandie , qui visait au 
poste de patriarche de Jerusalem, institua un 
culte nouveau en rapport avec l’initiation an- 
cienne et les mysteres chretiens. Cette institution 
porta ensuite le oom de Rose- Croix. 

A l’appui de cette assertion , on cite les faits 
suivants : 

Un ecrivain franc-ma^on assure avoir vu dans 
sa jeunesse , a Montpellier, sa ville natale , un 
moine attache a un monastere du Mont-Carmel , 
qui voulut assister aux travaux d’une loge. Pen- 
dant la seance, le moine expliqua la grande 
analogie qui existe entre les usages pratiques 
dans sa congregation et ceux de la maconnerie , 
surtout au grade de Rose»Croix. 

Autre fait : Un militaire de Texpedition d’E- 
gypte fut envoye en detachement dans les mon- 
tagnes de la Syrie. Sa compagnie, privee de 
communication avec les autres parties du pays , 
stationna long-temps dans les gorges de ces mon- 
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tagnes, ou elle trouva, a son grand etonncment, 
des villages composes de gens qui s’appclaient 
Chrestians et parlaient unc espece de langue 
fraoque. Leurs ceremonies religieuses etaient 
celles de l’eglise primitive, melees aux usages de 
Pancienne initiation. On a pense que cette peu- 
plade descendait d’anciens croises qui s’etaient 
etablis dans ce pays lors de la conqu&e de la 
terre-sainte , et qu’ils y avaient conserve les ce- 
remonies religieuses de leurs peres. 

Enfin , nous lisons en t£te d’un r£glement de 
Chapitre, ecrit 4 Marseille en 1761 , les ligncs 
suivantes : 

<t Les chevaliers sont nommes : Chevaliers de 
Vaigle et du pilican , souverains princes Rose • 
Croix , mapons parfaits et libres d'HMdon. 

» Le nom d’Heredon est ajoute aux autres qua- 
lites, parce que ce lieu est celui d’ou les cheva- 
liers tirent leur origine. Heredon est un ch&teau 
antique, situe sur une haute montagne, entre 
l’ouest et le nord d’Ecosse , k 60 milles d’Edim- 
bourg , siege du grand-maitre dcossais , qui tres 
souvent Test aussi d’Heredon, car le grand mai- 
tre ne siege dans Pun ou Pautrc de ces lieux 
qu\in an. 
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» Quoique le chateau d’Heredon ait beau coup 
perdu de sa premiere splendeur, e’est toujours 
en cet endroit ou se tient le premier et souverain 
chapitre, comme etant le lieu ou l’ordre a eu son 
premier etablissement , et que e’est nussi dans 
cet endroit ou l’on tient un registre exact ou 
sont inscrits les noms de tous les chevaliers re$us 
dans tous les royaumes, quand il en est donne 
avis. Ce chapitre etant plus ancien que la mere- 
loge d’Angleterre, on a donne aux chevaliers les 
pouvoirs et prerogatives de tenir le maillet dans 
toutes les loges regulieres, de faire ct parfaire 
des macons jusqu’au sixieme grade, etc. » 

Si l’on adraet, comme quelques auteurs Font 
assure, que beaucoup de chevaliers croises, a leur 
retour de la terre-sainte, s’arreterent en Ecosse , 
la version qui attrihue a Godefroy de Bouillon , 
aide des Templiers, l’institution des Rose-Croix 
se trouve la plus voisine de la verite. 

Mais pourquoi , demande-t-on, cette institution 
fut-elle appellee Rose Croix ? 

Une tradition orientale rapporte qu’a la mort 
du Christ, la premiere goutte de sang qui tomba 
de ses blessures au pied de la croix se changea 
en une rose. La circonstance unit done la rose a 
la croix. 
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D’une autre part, on lit dans un ancien rituel, 
que le Christ etait designe dans les ecriturcs sous 
l’embleme d’une rose, et qu’ayant ete mis en 
croix, Funion des deux objets fit la denomination . 

Si nous voulons alter plus loin dans le systeme 
des interpretations, nous trouverons la justifica- 
tion complete de l’embleme de la rose appliquee 
au Christ. La beaute de la forme et du colori de 
la rose, son parfum suave sont le symbole des 
idees nouvelles, de la doctrine fraternelle de Je- 
sus. La croix est Fembleme des peines et des 
maux qu’il endura pour les propager au milieu 
d’un monde mechant et corrompu. 

Ce qu’il y a pour nous de plus evident, c’cst 
que le grade de Rose -Croix ne peut 6tre consi- 
dere aujourd'bui que comme une ceremonie com- 
memorative, instituee en l’honneur de la doctrine 
evang61ique. 11 consacre le souvenir de l’epoque 
la plus memorable des temps modernes, celle de 
l’emancipation du peuple par la parole de vie , 
par la fralernite. 

Ce grade ne peut pas etre detourne de sa voie, 
comme il en a ete menace par de pretendus 
reformateurs. Qu’on lui dte sa croix et son Christ, 
qu’on bouleverse ses symboles et ses allegories , 
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et Ton n’aura plus qu’un grade sans portee, sans 
utilite , comme la plupart de ceux que nous ve- 
nons de passer en revue. 

Le grade de Rose-Croix est divise en trois par- 
ties distinctes qui forment un intone tout. A cha- 
cune de ces parties est consacre, pour la mise en 
scene, un appartement special. 

Le premier appartement est tendu de noir. Le 
silence et les tenebres regnent dans ce lieu re- 
presentant le Galvaire. Au fond , a Torient , est 
un autel surmonte de trois croix. Sur celle du 
milieu, est la rose mystique; sur chacune de 
celles de cdte, sont des ttoes de morts sur des os 
en sautoir. Le tr&s-sage est assis sur la derniere 
marche de Pautel. Tous les assistants sont ae- 
croupis autour de 1’appartement, ayant les deux 
coudes sur leurs genoux , les mains devant leurs 
yeux , dans l’attitude de la consternation. Lors- 
que le recipiendaire est introduit , une p£le lu- 
miere partant de l’orient, de l’occident et du 
nord, n’eclaire que tr£s faiblement le temple. 

Ce lieu , comme nous l’avons dit , ne repre- 
sente aux yeux de la plupart des inities que le 
Calvaire ; mais sous ces emblemes vit la pensee 
mysterieuse du grade. De ces images de tristesse 
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ct de deuil , s’echappe le parfum de la rose mys- 
tique. En outre des appareils dont nous venous 
de parler, il y a trois colonnes sur lesquelles 
sont Merits ces trois mots dogmatiques : Foi , Es- 
perance , Charite. Ces colonnes, base du grade, 
sont dans Pobscurite. Ainsi , tous ces objets de* 
montrent 6videmment au recipiendaire , qu’en 
frappant de mort Jesus , les princes des pr6tres 
ont condamn£ sa doctrine , et que sa mort n'est 
que Paneantissement de la nouvelle loi , de PE- 
vangile. La parole est perdue l s’ eerie le tr&s-sage, 
e’est-a-dire que les hommes qui entrevoyaient 
leur emancipation k Paide de la doctrine 6van- 
gelique , sont refoules dans l’ignorance , la su- 
perstition et l’esclavage. Voil& comment s’expli- 
que Pattitude des chevaliers. Mais la foi n’est pas 
entierement eteinte dans leur coeur $ comme la 
faible lumiere qui part des trois points myste- 
rieux du temple , elle vacille encore. 11s repren- 
nent courage, font plusieurs voyages dans lesquels 
ils retrempent leurs forces et leur activity ; ils 
retrouvent la foi , l’esperance et la charite , dont 
les noms brillent dc nouveau au sommet de cha* 
cune des trois colonnes. A Paide de ces vivifian* 
tes lumieres, ils retrouvent le delta, ou pierre cu- 
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bique(i)sur laquelle sont inscrites ces initialed 
I. N. R. I. La parole est retrouvee ; la joie fait 
place a la tristesse, Pexaltalion a la stupeur. On 
passe dans le deuxieme temple, tendu de rouge, 
eclatant de lumiere. Le Christ est ressuscite $ la 
loi evangelique triontphe de Pancieone loi. 

11 est facile de reconnaitre dans ces deux par- 
ties du grade, 1’allegorie de Tancienne initiation. 
C’est toujours le prineipe de la lumiere triom- 
phant du prineipe des tenebres. Au lieu de s’ap- 
peler Brama , Osiris ou Hiram , le heros se nomme 
Jlsus. Le grade de Rose -Croix constitue done 
une ma^onnerie special e , independante de la 
raaconnerie dite symbolique. Aussi a-t-on eu rai- 
son de nommer cette derniere Macormerie bleue , 
et la premiere Mafonnerie rouge . 

La trois&ne partie du grade est la c&ne, 
e’est-a dire 1’ allegoric de l’union de tous les hom- 
ines, ou de la fraternite universelle. 

(t) Nous avons vu dans le Royal- Arche, que le delta ou 
morceau d’or taillA A facettes,sur lequel Enoch, avant le de- 
luge, grava le nom de Jehovah, afin qu’il ne se perdU point 
sur la terre, fut retrouve pendant la construction du temple. 
La scene est la m&ne dans les deux grades ; seulement il 
y a dans I'un le nom de Jnri, dans Taulre celui de Jdhovah * 
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Autrefois , la ceremonie de la cene avail lieu 
telle qu’elle est decrite dans FEvangile. Apres la 
ceremonie , les chevaliers passaient dans la salle 
dite des festins , et mangeaient l’agneau pascal. 
Ce repas avait lieu le lundi ou lc mardi de PA- 
ques. L’agneau devait etre entier et rdti, Le mai- 
tre en coupait les pieds et la tete , et les jetait 
au feu comme offrande. 

Aujourd’hui , apres la ceremonie du deuxieme 
temple, le tris-sage passe dans le troisierae ap- 
partcmentj il est suivi par tous les chevaliers, 
marchant sur trois de front. Le dernier rccipien- 
daireleur distribueunlongroseau. 11s se rangent 
aulourd’une table surlaquelleestun pain.Letr£s- 
sage prend le pain , en rompt un morceau qu il 
mange, et fait passer le reste aux autres cheva- 
liers qui en fontautant. Le dernier chevalier recu 
prend une coupe, la remplit de vin et la place 
devant le trcs-sage , qui fait le signe de Rose- 
Croix et porte la coupe a ses levres. Les cheva- 
liers en font autant. Ce qui reste de vin dans la 
coupe est jete sur le feu comme offrande. Tous 
les chevaliers doivent Atre decouverts, a l’excep- 
tion du tres-sage. Ce dernier, a la fin de la cene, 
ferine les travaux en disant : La paix soit avec 
vous! 
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Autrefois , lorsqu’un macon voulait etre recu 
Rose*Croix , il etait oblige de presenter une re- 
quete au Chapitre, et d’avoir un genou k terre en 
la presentant. II attendait k la porte la reponse 
du Chapitre. Un chevalier jetait a terre la re- 
ponse et le candidat la ramassait. Le reformateur 
dont nous avons parl6 , a remplace cette cer6- 
monie, qui n’est peut-Atre pas en harmonie avec 
les raoeurs actuelles , par une autre ceremonie 
qui produit peu d’effet , parce qu’elle n’est pas 
suffisamment motivee. Dans les travaux du 
deuxieme temple , le tr&s-sage jette un gand au 
recipiendaire ; celui-ci le ramasse et salue de 
Tepee les chevaliers. 

Dans les reglements dates de 1 761 , dont nous 
avons parld, nous avons remarqud les articles 
suivants : 

« Lorsqu’il y a un Chapitre regie dans une 
ville , tous les chevaliers qui le composent sont 
obliges de s’assemblcr au moins cinq fois dans 
Tannde, & savoir : les quatre fifctes annuelles et 
le jeudi- saint, sans pouvoir se dispenser de la 
f£te de la Saint- Jean, avec les FF.\ des grades 
infericurs. 

» Si un chevalier apprend qu’il y a un Cha- 
pitre a deux ou trois lieues de lui , il sera oblige 
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de s’y rendre le jeudi -saint. S’il apprend qu’il 
Vaun chevalier k la m£me distance, ii lui donne 
rendez-vous pour le susdit jour, et chacun d’eux 
fera la moitie du chemin pour celebrer la fftte 
ensemble. 

* Le tres-sage et les deux surveillants seront 
ilus tons les arts k l’assemblee du jeudi-saint. 

» Nul chevalier, si ce nest pour cause de ma- 
ladie, ne pourra s’exempter d’assister au Chapi- 
tre le jour de sa tenue, a moins de se faire excu- 
ser ; faute de quoi , il sera amendable. 

» On sera fort circonspect pour conferee ce 

GRADE. On NE l’ACCORDERA QU’APRis UN EXAMEN 
SCRUPULEUX, ET APR&S TROIS SCRUTINS SUR LE RAP- 
PORT MS COMMISS AIRES. 

» Si un chevalier tombe malade, il sera visile 
par tous les chevaliers, et surtout par les FF.\ 
hospitaliers et contrdleurs, qui auront soin qu’il 

NE MANQUE DE RIEN. 

» Si un chevalier manque trois fois de suite 
d’assister au Chapitre , sans s’6tre fait excuser 
pour des motifs graves et legitimes, ou s’il visite 
de preference un autre chapitre que le sien , il 
ne sera plus rnande k l’avenir, et ne sera plus 
regarde que comme visiteur. 

a Si un chevalier vient a decedcr, tous les au- 
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tres seront obliges d’aller k son convoi avec leur 
cordon du premier point (1 ) sous leurs habits , 
et on aura soin de fa ire enterrer le defunt avcc 
son bijou au col, k moins qu’ii n’ait un fils qui 
soit digne d’etre re^u chevalier. Dans ce cas, on 
lui remettra le bijou en le recevant chevalier. 

» Les noms des defunts ne seront jamais effa- 
ces du tableau. On roettra seulement au bas ou 
a cdtd de ces noms, une tete de mort et deux os 
en sautoir. 

» On ne se quittera jamais les jours de Cbapi- 
tre sans faire la c6ne. 

n Nul chevalier ne pourra se battre a lepee 
contrc un chevalier ou un magon. » 

L’atelier se nomme Souvei'ain Chapitre ; l’ orient 
portc le nom de ValUe . Nous avons vu que le 
president s’appelle Tris-Sage; le 4 er surveillant 
est nomme Grandrlnspecteur ; le 2® surveillant, 
Severe Inspccleur ; l’orateur, Grand^Orateur ; le 
secretaire, Mti&lre des Dip&hes; le grand-expert, 
Gardien du Temple , etc. 

( Pour les signes dits du Bon Pasteur^ de Re- 
connaissance et de Secours , et rattouchcment , 
consul ter le gardien du temple.) 

(t) Du premier appartement,c'est A-dire cordon de deuil. 
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Mot sac. : L N. /?. J. 

Mot de pas. : Emma . 

Battcrie 

Ag. : 33 a. et plus. 

decoration. — Autrefois, pardessus l’habit, on 
portait une dalmatique ou tuniqtie en laine blan- 
che, bordee en noir, avec une croix latine rouge 
sur le devant et sur le derriire. 

Dans le rite francais, au lieu d’une tunique, c’e- 
tait une chasuble en soiefondbl&nc, bordeedenoir. 

Tabjlier de satin blanc, double de noir, horde 
de rouge. Sur le satin est le bijou brode ; sur la 
partie noire, une croix rouge. 

Cordon en ruban rouge moire, double de noir, 
en camail. Sur la pointe, une croix noire ou une 
rosette de la m£me eouleur, pour le denxihnc 
point ou le deuxieme temple. Pour 1$ premier 
point , le meme ruban que ci-dessus , ayant la 
rofone forme, mais double en noir, c’est-a-dire 
que le camail se porte a 1 ’envers. Sur la pointe, 
une croix rouge ou une rosette de la ra£me 
couleur. 

Bijou. — Un compas ouvert sur un quart de 
cercle 5 sur le compas , une couronne ; entre les 
branches du compas, une croix a rayons ) au 
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milieu de la croix, une rose ; au bas de la croix, 
un aigle aux ailes deployees, ou un pelican, etc. 

dix-neuyi£me grade, 

GRAND PONTIFE , OU SUBLIME ECOSSAIS. 

Voici le commencement de la serie des grades, 
improprement appeles philosophiques pour la 
plupart. 

Les allegories renfermees dans ce grade, quoi- 
que revStues d’un caract&re astronomique , sont 
l’expression incontestable d’un fanatisme reli- 
gieux. Vassal , auteur dej& cite , tout en consta- 
tant sa nullite au point de vue maconnique , en 
attribue la creation a Luther, qui le propagea en 
Saxe , d’od il passa en Ecosse. S’il edt dit que 
c’etait une protestation des catholiques contre 
les protestants , il edt et6 peut-6tre plus pres de 
la verite. Un simple apercu des emblemes qu’il 
renferme, mettra du reste nos lecteurs a meme 
d’en juger. 

Le temple ne doit 6tre eclaire que par un sim- 
ple foyer de lumieres, place a Portent ou siege 
le president, appele Trois fois Puissant , et le 
front ceint d\m bandeau bleu , orne de douze 
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etoiles. Qui ne reconnait dans ce personnage le 
souverain pontife , unique lumiere de l’eglise 
catholique , portant la triple couronne et resu- 
mant en lui la puissance des douze apdtres ? 

Un tableau representant la Jerusalem celeste, 
est suspendue dans un nuage. Cette Jerusalem a 
une porte & chacun des trois points cardinaux. 
Au milieu est un arbre ayant douze feuilles diffei 
rentes. Ce sont les emblemes de la suprematie 
du catholicisme sur toutes les autres religions. 
Le ceremonial de reception confirme , du reste , 
ees conjectures. 

L’historique de ce grade est d’une application 
plus opportune que celui de beaueoup d’autres 
degres. II rappelle une belle action. 

Oratius Codes sauvaRome en faisant detruire un 
pont sur lequel venait de passer son armee, et en 
passant lui-meme le Tibre a la nage. En memoire 
de ce fait hero'ique, le peuple romain fonda un col- 
lege d’hommes specialement charges de la garde 
et de l’entretien des ponts. Le directeur de ce 
college , ou le commandant de cette compagnie , 
fut nomine Summus Pontifex 5 « Souverain Pon- 
tife. » Ce titre devint l’un des plus honorables 
de la republique, et fut dans la suite brigue par 
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les empereurs. Cependant Gratius le rejeta com- 
me anti* chretien. Les evSques de Rome, moins 
scrupuleux, le rechercherent et le porterent jus- 
qu’en 1090, ou on leur donna celui de Pape. 

Enfin , quelques auteurs ont voulu voir dans 
ce grade une allusion a I’institution philanthro- 
pique de saint Benezet , simple berger du Viva- 
rais, qui 9 en 1176, construct un pont sur le 
Rh6ne, a Avignon, et fonda une societe d'hospi- 
pitaliers ponlifes , ou faiseurs de ponts, secourant 
les voyageurs le long des rivieres. Malheureu- 
sement cette conjecture est denuee de tout fon- 
dement. 

Quant au second titre du grade , — Sublime 
Ecossais, — c’est celui d’un des degres institues 
par Benedicte Chastanier, francais d’origine, 
qui , vers 1767, crea a Londres, ou il s’etait eta- 
bli, une societe secrete, theosophique chretienne, 
dont le but etait de propager le syst&me de 
Swedemborg. 

Peut-6tre ce reformateur est-il le veritable au- 
teur du grade que nous venons d’analyser, et 
a-t-il ete recueilli par les metteurs en scene de 
Pecossisme. 
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VINGTltME GRADE, VENERABLE GRAND-MAITRE DE 
TOUTED LES LOGES SYMBOLIQUES , 

OU MA1TRE AD VlTAil. 

Ce grade represente un systfeme anti-ma^on- 
nique, celui du despotisrae et du privilege. Aussi, 
le president dit-il, au commencement de la 
seance : « Attcndu que j’occupe Torient, j’ouvre 
les travaux de la loge. *> 

L’instruction du grade est un tissu de traits 
bibliques, incoherents, renfermes dans les degres 
qui precedent. 

La premiere partie du titre rappelle la dignite 
du president de la Grande -Loge d’Ecosse ou 
d’Heredon , de laquclle les ateliers crees par 
elle dependaient. 

La deuxieme partie rappelle une 6poque mo* 
dernc ou tout macon possedant le grade de mai- 
tre pouvait obtenir des patentes pour constituer 
une loge . II payait ces patentes , et etait maitre 
ad vitam , ou Vinirable & vie de cette loge, qui 
lui appartenait comme un regiment 6tait la pro- 
priety d’un colonel (1). 

(1) Coursde magonnerie , p. 454. 
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Ce degre de l’ecossisme est juslement oublie. 

VINGT-UNIEME GRADE, 

NOACHITE, OU CHEVALIER PRUSSIEN. 

Voila deux titres elrangers a l’histoire, places 
en t£te d’une fable. S’il faut en croire Finstruc- 
tion du grade, les Noachites descendaicnt en 
droite ligne de Noe, qui vivait 3164 ans avant 
Fere actuelle. Un peu plus loin , dans le raeme 
cahier , on voit aussi que les memes Noacbites 
descendaient de Phaleg, patriarche hebreux , qui 
vivait 2642 ans avant Jesus-Christ, c’est-a-dire 722 
ans aprcs Noe , epoque de la construction de la 
tour de Babel. Le raeme cahier nous apprend 
encore que la protection des ancStres de Frede- 
ric-Guillaume, roi de Prusse , s’etendait depuis 
plus de 300 ans sur ces chevaliers , dont l’his- 
toire ne dit mot. 11s celebraient la destruction 
de la tour de Babel , toutes les annees , dans la 
nuit de la pleine lune de mars. Cette planete 
devait seule eclairer le conseil des chevaliers, 
qui se tenait en champ clos. 

Ce grade est rempli d’allegories astronomi- 
ques, d’un vague desesperant pour celui qui re- 
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cherche la verite. S’il n’etait oublie aujourd’hui, 
od pourrait lui donner une application plus sen- 
sible, et surtout plus plausible que la destruction 
de la tour de Babel. Ce serai t la demolition de 
la Bastille. 

VINGT-DEUXIEME GRADE, CHEVALIER DE ROYAL- 
ARCHE , OU PRINCE DU LI BAN. 

Llnstruction de ce grade rappelle tout d’abord 
la coupe des arbres du mont Liban pour la cons- 
truction du temple de Salomon. 

Cependant, si l’on veut etablir une suite avec 
le grade qui precede, il faut croire qu’apres les 
observations astronomiques auxquelles durent 
se livrer les Noachites, ils desirerent agrandir 
le cercle de leurs connaissances et de leurs 
pouvoirs. Dans ce but, ils construisirent des 
Vaisseaux pour parcourir les mers. Les cedres 
du Liban furent employes dans cette construc- 
tion par les Sidoniens. Mais a quoi bon recher- 
clier la verite d’une fable? Bornons-nous a dire 
que si ce grade etait encore possible , il serait 
Tun des plus precieux du rite ecossais , a cause 
des qualites qu’il exige des candidats. Pour y etre 
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kiitie , il faudrait posseder a un haut degre unc 
vaste instruction , unc bravoure et une resigna- 
tion k toute epreuve. 

VINGT-TROISI&ME GRADE, 

OU CHEF DU TABERNACLE. 

La tunique bleue au collet a rayons solaires , 
la couronnc etoilee et surmontee d’un triangle 
lumineux , le bijou representant un globe d\>r, 
qui sont les ornements caracteristiques de ee 
grade , indiquent assez ses rapports avec l’astro- 
noraie. On y instruit le neophyte sur les phases 
de la lune 9# le mouvement des etoiles et la course 
annuelle du soleil. On a voulu y voir l’allegoric 
de l’heresie de Salomon , etc. 

VINGT -QUATRIEME GRADE, 

OU PRINCE DU TABERNACLE. 

Ce grade est le complement de celui qui pre- 
cede. C’est une preuve irrefutable des efforts que 
durent faire les novateurs pour remplir leur 
cadre. 

On a voulu representer dans ce grade l’ensei- 
gnement de rastronomie. F,e Prince du Taber - 
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node n’est qu’un professeur de cette science. Le 
candidat represente le fils d’Hiram , image de la 
liberty des cultes. C’est la premiere et la seule 
fois que nous entendons parler de ce rejcton du 
Mailre . 


VINUT-CINQUIEME GRADE, 

OU CHEVALIER DU SERPENT D’aIRAIN. 

Le temple est divis6 en trois parties. La pre- 
miere represente un camp couvert de tentes ; la 
deuxieme, une vaste plaine sablonneuse ; dans la 
troisi&me est un trdne. Sur Fun des c6tes de la 
deuxieme partie , sont des instruments aratoires 
et une espece de palais, garde par des gens d’ar- 
mes, ayant casques et cuirasses. II y a aussi des 
prisons ou gemissent des chevaliers captifs. Dans 
la troisifcme partie , on voit les attributs de la 
puissance et un tableau representant des cou- 
ronnes de chdne et de laurier. Cette disposition, 
toute militaire , fait supposer une balte apres le 
combat. La plaine de sable , le costume oriental 
des soldats, etc., indiquent assez que la sc&ne 
se passe cn Egypte. Les instruments aratoires, 
inutiles dans ce lieu inculte, doivent figurer Ta- 
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neantissement de Tagriculture par la guerre; les 
captifs sont le resultat de la guerre ; ces prison- 
niers appartiennent a deux peuples different*. 
Dans Tappartement ou est le trdne , il y a une 
croix sur laquelle on lit le mot sacre des Rose- 
Croix , inri , representant l'initiation chretienne. 
Cette inscription ne peut s’appliquer qu’aux croi- 
ses. D’une autre part, le titre du grade rappelle 
Moise et le peuple hebrcux. On doit done penser 
que les auteurs du grade ont voulu commemorer 
des faits importants des croisades, tels que la de- 
faite d’une partie de I’armee et la captivite des 
Juifs et des Chretiens survivants au combat, et 
seuls ennemis des Mahometans. Les mots de 
passe : Moise et inrt, rappellent en effet ces deux 
peuples. 

Dans Tinitiation a ce grade, les candidate 
represented les prisonniers; ils se montrent 
charges de fers. Le president brise leurs chaines 
et ceint leur front de couronnes de chene et de 
laurier. Ainsi , a la defaite a succede la victoire. 
Les captifs sont devenus, sous Godefroy, les 
triompliateurs. 

Mais, nous observe-t-on , pourquoi le titre de 
Serpent d’airain , dont vous n’avez pas dit mot? 
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Ceci est une deuxifone histoire, qui s’encho- 
vetre avec la premiere. La votei : 

En continuant nos investigations , nous aper- 
cevons au milieu du temple le simulacre d’une 
montagne elevee et escarpee, au sommet de la- 
quelle sont dcs plantes verdoyantes, et au milieu 
de ces plantes un serpent. C’est le mont Sinai , 
sur lequel Mo'ise monta pour implorer Jehovah 
en faveur de son peuple decime par des serpents, 
dont la morsure &ait mortelle $ c’est le serpent 
d'airain que le liberateur fit exhiber sur une 
perche en forme de croix , en recommandant aux 
Israelites de le venerer s’ils voulaient etre radi- 
ealement gueris. 

Mais, nous observe-t-on encore, le serpent de 
Molise 6tait en airain , tandis que celui du grade 
semble £tre naturel , puisqu’il est au milieu des 
plantes? 

Ceci est une troisieme histoire , melee aux 
deux precedentes. Des philosophes ont dit que 
les morsures des serpents dont perissaient les 
Israelites dans le desert , n’etaient rien moins 
que les rayons brulants du soleil qui dessechaient 
fliur poi trine et leur causaient des maladies 
fliftrtelles. En effet, l’instruction du grade nous 

40 
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apprend que Moise, afflige des maux de son peu- 
ple , monta sur Sinai pour interesser Jehovah 
en sa faveur; quo pendant sa priere , il vit un 
serpent mort , etendu sur la terre ; que bientdt 
un dcuxieme serpent arriva, roula le premier 
sur une herbe qui lui rendit ses forces ; enfin , 
que Moise s’empressa de cueillir Pherbe pre- 
cieuse, l’administra aux malades qui furent gue- 
ris. En commemoration de ce fait, il crea le ser- 
pent d’airain , pour rappeler aux Ilebreux la 
puissance et la bonte de l’Eternel , qui lui avait 
fait decouvrir cette plante pour les guerir. 

Ainsi 9 ce grade repose sur des faits differents, 
cnchev^tres les uns dans les autres, et il devient 
presque impossible de preciser son veritable but. 
Gependant, les paroles suivantes, que le president 
adresse au recipiendaire , donnent au grade un 
caractere de gravite que ne comporte pas l’his- 
torique. Le president montre a celui-ci la mon- 
tagne , et lui dit de la gravir pour y chercher 
la plante qui doit guerir les chevaliers qu’il lui 
montre etendus sur le sol , en proie a de vives 
souffrances. Le recipiendaire fait de vains efforts 
pour gravir la montagne , les chaines dont il eft 
charge le retiennent. « Insense , lui dit le pr($j» t 
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dent, comment veuxtu vaincre les obstacles qui 
farr&ent, tant que tu seras charge de chaines? 
Demande a ton guide l’euphorbe, qui possedc 
la propriete de rompre le fer, et tu recouvreras 
la liberte, ce qui te permettra de remplir ta mis- 
sion. » 

I/importance du grade est toute dans ces quel- 
ques mots : L’homme ne peut rien sans la liber* 
te , et pour la conqu£rir, il lui faut l’euphorbe , 
e’est-fi-dire le courage et l’audace qui brisent les 
chaines du despotisrae. 

Ce grade etait le dernier, lorsque l’fchelle 
ecossaise n’avait que vingt-cinq degr^s. Nos lec- 
teurs seront sans doute de notre avis , lorsque 
nous dirons que les createurs furent mal inspires 
et employ erent mal leur temps en depassant la 
limite fixee par le dix-huiti&me grade. 

VINGT-S1XIEME GRADE, OU PRINCE DE MERCY. 

Dans ce grade, tout se foil par trois, ce qui a 
fait penser qu’il avait quelque rapport avec la 
societe religieuse et philanthropique des Frires 
de Mercy , d&ignes sous le nom de Trinitaires. 

La tenture du temple est tricolore , et la loge 
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se nomine Troisieme del. II n’y a rien moins 
que quatorae symboles , tejs qu’un bucher allu- 
me, un bras arme dune espece de sabre, un 
ange dans un nuage, une croix , une lance, une 
couronne d’epines, une arche d’alliance, etc. 

On attache deux ailes au recipiendaire pour 
lui enseigner qu’il doit s’elever au-dessus des 
prejuges, des fausses doctrines, et planer dans 
trois regions celestes , celles de la foi, de I’espc- 
rance etde la charite, represen tant l’intelligence, 
la pensee et la raison. Les symboles de ce grade 
rcposent sur trois points principaux : la religion , 
la science et la philosophie. Aussi , comme dans 
les autres grades , y remarque-t-on de norobrcu- 
ses incoherences. 

VINGT-SEFTI&ME GRADE, 

OU SOUVERAIN COMMANDEUR DU TEMPLE. 

Ce grade est entierement templier, par conse- 
quent en dehors de la maconnerie. Le titre du 
grade indique la supreme puissance du Grand- 
Maitre sur Tordre entier. II peut ouvrir la seance 
quand bon lui scmble et sans consulter personne; 
il a seul le droit de parler. C’est, comme on le 
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voit 5 le symbole da plus audacieux despotisrac. 
I/atelier represente la cour composee des grands 
dignitaires de l’ordre. La tenture du temple est 
rouge et noire , embleme du sang des chevaliers 
martyrs et de la destruction de l’ordre. Dans 
l’initiation , il y a deux allegories saisissantes qui 
represented 1’arrGt qui frappa les Templiers, et 
Icur mort. 


VHVGT-HUITIEHE GRADE , 

OU LE GRAND-ECOSSA1S DE SAINT-ANDRE D’ECOSSE. 

S’il fallait en croire les auteurs du cahier dc 
ce grade , il serait une lumiere magonnique de- 
vant laquelle paliraient celles de tous les autres 
degres. Cependant , il ne renferme que des pre- 
ceptes de morale contenus dans tous les grades 
precedents. Son titre serait, dit-on, la reminis- 
cence d’une procession annuelle des macons en 
Ecosse. Or, ce fait est con teste. Cette procession 
n’a existe , dit-on , que dans l’imagination des 
auteurs du cahier. L’instruction du grade ren- 
ferme plusieurs allegories , parmi lesquelles est 
la construction du temple de Salomon, la sepul- 
ture d’Hirnm , etc. Il y a sept symboles , repre- 
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sentant les sept arts liberaux. II y a deux epreu- 
ves dans [’initiation, empruntees au quatorziemc 
grade , eelle de la mer d’airain et celle du sacri- 
fice. La physique y est representee par les quatre 
elements. 


VINGT-NEUVIEME GRADE, 

OU CHEVALIER DU SOLEIL, PRINCE ADEPTS. 

Quelques auteurs ont donne a ce grade toute 
[’importance philosophique qu’ils ont refusee a 
tant d’autres. H a , dit-on , un double but , celui 
du culte du soleil, et celui de la verite. 

Dans ce grade, il y a deux officiers principaux : 
Adam, representant Jehovah; la Verite, repre- 
sentant la nature , ou l’homme dont la mission 
est de rechercher la verite. L’atelier est eclaire 
par un globe eclatant, symbole du soleil; a l’o- 
rient est un ciel ouvert, symbole de rintelligence. 
Le temple est celui de la science , et le dehors , 
celui de l’ignorance. Enfin, il tend a la connais- 
sance de la cause premiere de tout ce qui existe. 
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TRENT1EME GRADE , OU CHEVALIER &ADOSCH. 

On compte au moins six grades de ce nom , 
dont trois des Templiers, un des Jesuites, un de 
Cromwel , et le dernier du Grand-Orient. 

Les premiers de ces grades ont eu une m6me 
origine, une meme raison d’etre et un m£me 
but que celui de YElu des Neuf , avec lequel ils 
ont, du reste, plusd’un facheux rapport. Aussi, 
en 1815, fallirent-ils devenir funestes a la franc- 
maconnerie. Le pouvoir, £coulant les cris de 
haine pouss^s par les ennemis de cette institu- 
tion, qui avaient vu dans ces grades des doctrir 
nes subversives du trdne et de l’autel , songea k 
la proscrire. Le F.*. de Beurnonville , grand- 
maitre-adjoint intervint , et prouva que le grade 
de Kadosch , administre par le Grand - Orient , 
n’avait rien de commun avec celui des Templiers. 
On passa outre. 

En effet, le Grand-Orient, en 1786, tira toute 
la quintessence des divers grades d’elus Kadosch , 
et en forma un degre tout philosophique , c’est 
celui dont nous allons parler. 

Le titre de Kadosch signifie, dit-on, copsacrd , 


Digitized by Google 



l’arche sainte 


184 

sage, philosophe. On fait remonter son origine 
aux mages qui avaient adopte le culte du feu ? 
c’est-a-dire de la chaleur et de la lumiere , ou 
plutot du soleil ; mais c’est une erreur de con- 
vention. 

Le grade de Kadosch cxige pour l’initiation 
quatre appartements et un grand dppareil. Les 
trois premiers servent aux epreuves du recipien- 
daire. 

Nous retrouvons dans cette initiation a la phi- 
losophic eclectiquc , les allegories de la mort et 
de la renovation 9 de la lumiere et des tenebres. 
Une voix sort du cercueil et prononce anathcme 
a l’orgueil, a Pavarice et a Tignorance; l’eclair 
dcchire la nue, le tonnerre gronde, etc. 

Cette epreuve du cercueil , dc l’eclair et de la 
foudre a ete conservee du grand-elu Kadosch , 
mais on a change sa signification. Ce cercueil re- 
presen tait celui de Jacques Molay, et la voix se- 
pulcrale etait sans doute une allusion a ces pa- 
roles que le grand maitre pronon^a sur le bucher 
lorsqu’il n’avait plus que la langue libre : Cle- 
ment (1), juge inique et cruel bourreau, je te cite 

(1) Clement V, pape. 
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(i comparaitre dans quarante jours devant le tri- 
bunal du souverain juge ; et toi , roi ambitieux et 
avare ( 1 ), je t’ajoumc devant le mime tribunal 
dans un an!,.. Sentence qui s’accomplit, assure- 
t-on. 

Dans ce meme grade du GrandElu, il y avail 
au fond de la Ioge,'au-dessus du trine, un grand 
tableau , representant des nuages d’ou sortait la 
foudre qui allait briser deux trophies , composes 
des attributs de la royaute et de la papautl ; ce 
qui a fait dire que les masons etaient les Heme's 
ennemis du Irdne et de Vautel. 

Dans le grade de Kadosch actuel , ces allusions 
ont ete converties en symboles, attestant les per- 
secutions auxquelles furent de tout temps en 
butte les pliilosophes , tels que Socrate y Jesus , 
Galilee, etc. 

La deuxieme partie du grade , est la repre- 
sentation du culte de la verite. 

Le troisieme appartement sc nomme Ariopage > 
en memoire de celui d’Athenes, devant lequel 
etaient exposes pour etre juges, les actions et les 
ouvrages des hommes remarquables. Ce tribunal 


(1) Philippe-le-Bel. 
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ou conseil accordait, a titre de recompenses, 
des palmes k ceux qu’il en avait cru dignes, et 
les poetes les chantaient sur la lyre ou dans les 
poemes. 

Si les 30 €I reraplissaient aujourd'hui leur man- 
dat, ils institueraient dans leur vallee, des con- 
cours scientiques , litteraires , artistiques , et 
recompenseraient dignement les actions de phi- 
lanthropic. 

Le quatrieme appartement s’appelle Serial, 
c’est-a-dire assemblee de personnes distinguees. 
C’est dans ce senat qu’est jugce la capacite du 
recipiendaire. II n’est admis qu’apres avoir etu- 
die, compris et parcouru l’echelle symbolique 
du grade. Le premier montant de cette echelle 
est Fembldme de la morale ; le deuxieme , celui 
de la science ; morale et science, deux bases fon- 
damen tales de notre institution. L’echelle a cinq 
degres comme celle du grade de compagnon. 
Ces degres represented la varied des connais- 
sances que le recipiendaire doit posseder, sinon 
en entier, au moins en partie. Ces degres sont : 
la graramaire, la rhdtorique, la logique, l’arith- 
metique, la geometric, la musique et Fastro- 
nomie. 
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Au sonimet de cette echelle , est le nec plus 
ultra , recule du 18 e au 25% du 25« au 30® et 
du 30« au 33®. II existe un systeme de grades 
ecossais , ou le Kadosch est le dernier. 

titres. — Le president se nomme Grand-Mai- 
Ire , ou Grand- Commandeur, etc. Les deux sur- 
veillants et le grand-expert s’appellent premier , 
deuocihne et trouieme Grands - Juges ; l’orateur 
porte le titre de Grand- Chevalier d* Eloquence ? et 
le secretaire, celui de Grand Chancelier. 

(Pour le signe, Pordre, Fattouchement et la 
marche , consulter le troisieme grand-juge. ) 

( II a plusieurs autres 

raanieres.) 

Par. sac. : Nek. Ado. 

Mot de pas. (pour entrer), Demande : Nek. 

— ( — ), Reponse : Menac. 

— ( pour sortir ), Demande : Phar. Ko. 

— ( — ), Reponse : Phar. Ko. 

Ag. : Je ne compte plus. 

Heu. : A la nuit. 

Habillement : Le recipiendaire ne peut 6tre 
vetu qu’en gris. 

Les chevaliers sont en noir avec des gants 
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blancs et une croix rouge sur le coeur ( crachat 
a fond rouge , au milieu duquel est un aigle 
ecartele, d^argent, tenant dans ses serres une 
epee. ) 

Autrefois , les chevaliers , au-dessus de I’habit 
noir, portaient une tunique blanche , bordee de 
noir, en forme de dalmatique , avec une croix 
rouge devant et une derriere. 

Cordon : Large ruban moire noir, sur lequel 
sont brodes en ardent divers attributs et la de- 
vise du grade : Vincere aut mori (1 ). II est place 
de l’epaule gauche a la hanche droite. 

Bijoc : La croix teutonnique, attachee pres de 
la boutonniere de Thabit sur le coeur, ou bien 
une croix emailleeen rouge, comme nous l’avons 
dit precedemment. 

II n’y a pas de tablier dans ce grade. 

Le banquet se nomine Agape . 

(1) Le Couseii des Kadosck de la vallee de Lyon, sou* 
che sur la loge le ParJ ait-Silence , a pris pour devise : 
« Fais ce que dois , advienne que pourra! » 
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TRENTE-UNliME GRADE, 

OU GRAND'INQUISITEIJR-GOMBANDEUR. 

Ce grade a ele ce que furent ceux de Rose- 
Croix et de Kadosch, le nec plus ultri de I’eeos- 
sisme. Cependant , nous remarquons dans un 
cahier du 33% que le 32* y est considere comrae 
un jalon entrelui et le 30% c’est-a-dire que le 
31 e y est totaleinent oublie. 

Quoiqu’il en soil, l'inportancedu 31% quictait 
autrefois toiite administrative , e6t aujourd’hui 
completement annihilee. 

D apres le discours historique dugrade, ce der- 
nier aurait ete cree a une epoque ou l’anarchie 
reguait parmi les rites. On sentit alors la neeessite 
de fonder une institution speciale pour veiller au 
mairitien des principeset a la regularity des for- 
mes maeonniques. Le Tribunal des neufl ut cree 
et ses membres, juges eclaires, courageux et 
impartiaux, re?urent le litre de Grands- Inquisi 
teurs Commandeurs. Visile des ateliers pour ins- 
pecter leurs travaux, sevcrite dans le choix des 
recipiendaires, stride observation du rituel dans 
la collation des grades supericurs, tels furent les 

11 
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premiers services que ces hauts fonctionnaires 
rendirent & 1’ordre. 

Le Grand - Orient et le Supreme - Conseil ont 
depuis lors revendique ces fonctions. Mais com- 
ment les remplissent-ils? Les loges sans unite de 
direction , abandonnees pour ainsi dire k elles- 
m ernes, le disent assez ?... 

La ceremonie d’initiation de ce grade a beau- 
coup de rapport avec celles des 32® et 33 e , et 
n^offre rien dc remarquable. 

TRENTE - DEUXIEHB GRADE, OU SUBLIME ET 
VAILLANT PRINCE DE ROYAL SECRET. 

Ce grade offre encore, si c’est possible, moins 
d’int&ret que le precedent. 

D’apres le discours historique qui fait la base 
de son instruction , il aurait ete institue par 
Baudouin II pour conserver le dep6t sacre des 
archives de l’ordre ma^onnique k Jerusalem. Ses 
membres auraient ete choisis au nombre de qua- 
tre-vingt-un parmi les chevaliers Kadosch , phi- 
losophes chretiens, successeurs des mages. Le 
depdt qui leur avak ete confie aurait peri en 
partie dans la reprise de Jerusalem par les Bar- 
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bares; puis, sesrestes transposes, par une depu- 
tation de quatre -vingt-un membres , k Upsal , 
dans un caveau dit des Trois Couronnes , et de 
Ik en Ecosse. Enfin, en se separant dans ce pays, 
les chevaliers auraient jure de nouveau de con* 
server ce trfeor pr&sieux , et de se r&inir k la 
premiere croisade pour reconquerir le temple 
et ce qui avait et6 perdu de l’ancien depdt. 

Le recipiendaire fait serment de vciller sur ce 
tresor et de marcher k la conqu£te du temple. 

TRENTE-TROISIEME GRADE , 

OU SOUVERAIN GRAND -INSPECTEUR -GENERAL. 

En 578b, Frederic II, pr6voyant sa fin pro- 
chaioe , voulut , suivant l’historique du grade , 
concentrer le supreme pouvoir magonnique , — 
pouvoir qu’il avait deja comme Grand- Comman- 
deur du royal secret , — en un SuprSmc-Conseil de 
grands-inspecteurs-genb'aux , pour regler le gou- 
vernement de la maconnerie depuis le 17 6 degr6, 
laissant l’inspection des autres au Conseil des 
Princes de Jerusalem. 

Comme on le voit , le but que se proposait 
d’atteindre le roi de Prusse, n’avait rien de nou- 
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veau , puisqu’il etait deja rempli par les Grands- 
Inquisitcurs-Generaux. Gependant il fit 
me les constitutions et les reglements du grade, 
si grande etait l’importance qu’il mettait dans sa 
conception royale. 

LTiistoire lui a rendu justice. Aujourd’hui , il 
est considere conune innocent et de Pinvention 
du grade et des statuts sur lesquels celui-ci re- 
pose. Les seuls coupables , com me nous avons 
eu maintes fois Poccasion de le dire , furcnt les 
macons intrigants revenus d’Amerique, qui cree- 
rent plusieui$ supr&nes-conseils en rivalite du 
Grand-Orient. 

Le fond du grade est le m£me que celui de 
YElu des neuf; il est Templier. Voici l’analyse de 
son historique. 

Le corps ma^onnique forme des grades cheva- 
leresques, e’est-a-dire de ceux qui s’etendent du 
17 e au 33®, etant as6ez fort et assez puissant, il 
devait songer a venger les victimes de Philippe- 
le-Bel et de Clement V, et a reconquerir ses pos- 
sessions et ses droits injustement usurpes. Les 
forces devaient s’organiser dans le 32 e , et Par- 
mee entrer en campagne sous les ordres du sou- 
verain Grand- Com mandeur du 33®, le roi de 
prusse. etc. 
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Telle est Felasticit^ , ou fatale, ou calculec de 
la plupart des hauls grades, qu’ils semblent£tre 
uti abri offert k toutes les sectes , a tous les par- 
tis, ou contre les persecutions, ou contre la sur- 
veillance des argils des gouvernements ombra-* 
geux. II ne faut done pas s'etonner, nous le 
repetons, si ceux-ci , k differentes 6poques, sont 
venus lever la visifere ou le masque des cheva- 
liers, croyant trouver en eux des conspirateurs. 
Ce qu’il y a de certain , e’est qu’aujourd’hui, en 
maconnerie, personne ne conspire. Les principes 
et les doctrines de l’ordre sont publics. Cepen- 
dant, s’il devait y avoir quelque part des cons- 
pitfateurs politiques , on ne pburrait les trouver 
que dans un Supr6me-Conseil du 33® degre. En 
effet, dans cette ‘institution tout se prete a une 
certaine tendance politique. Le president, pare 
des attributs de la souveraine puissance, repre- 
sente un roi. Le Conseil se recruta parmi les 
princes du Royal-Secret, ou s’organisent les forces 
du parti. La Conqu6te a faire pourrait etre celle 
d’une couronne perdue... 

La ceremonie de reception est aussi simple que 
celle des 31® et 32® degres , sans effet. 

Le Grand-Orient, depuis la promulgation des 
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statuts qui regissent actuellement ies ateliers de 
son obedience, s’cst reserve Pinitiation aux trois 
derniers degres. Les quelques conseils de 31® et 
de32® qui existent encore en province, ou ilsont 
ete constitutes avant la promulgation desdits sta- 
tuts, ne peuvent conferer les grades qu’ils posse- 
dent que par delegation du s£nat. 

Dans l’analyse rapide que nous venons de faire 
des grades de Pecossisme, nous avons vu que les 
trois premier? forment un tout homogene, et 
represented Finitiation aux anciens mysteres- 
Les grades d’Elus nous ont paru dangereux et 
inutiles pour la magonnerie. Nous avons propose 
leur abandon d&initif. Le grade de Rose -Croix 
s’est montre a notre appreciation comme re- 
representant Finitiation nouvellc , e’est-a-dire la 
loi evangelique, Femancipation du peuple par le 
dogme de la fraternite. A ce point de vue , il est 
d’une grande importance et merite d’etre con- 
serve. Enfin , le 30® degre est la consecration de 
la loi ancienne et de la loi nouvelle par la philo- 
sophic. II devient l’eclectisme de la ma^onnerie. 
Cinq grades sur trente-trois merited done la fa- 
veur dont ils jouissent, et les autres sont juste- 
ment abandonnes. 
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Chapltre MV. 

DU CHOIX DES CANDIDATS A L1NITIATI0N. 


La ma^onnerie, nous l’avons dit, ne diyise pas 
la societe en classes ou en castes ; il n’y a pour 
elle que des homines egaux en droits et en de- 
voirs devant la loi commune. Les candidats k 
rinitiation seront done choisis dans toutes les 
classes de la societe. Nous avons dit choisis, 
parce que la ma^onnerie n’est pas une institu- 
tion obligatoire , et qu’elle impose une mission a 
ceux qui veulent devenir ses adeptes. On pent 
£tre bon citoyen , bon epoux et bon pfere de fa- 
mille, sans 6tre franc -ma con. Mais il faut , pour 
le devenir, des qualites superieures a celles-la ; 
c’est-&-dire que la franc-maconnerie est un apos- 
tolat , et que tout le monde n’cst pas apte a le 
remplir. 

Le candidat au grade d’apprenti doit ctre un 
homme probe , honnete , intelligent 9 indepen- 
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dant par caract&re et par position. II doit avoir 
au moins Tinstruction n£cessaire, disent les re- 
glements roaconniques, pour culti versa raison; 
c’est &'dire connaitre la lecture, l’ecriture, l’arith- 
metique et I’histoire de son pays. reinitiation au 
premier grade lui donnera la cl£ de la science 
elementaire; celle au deuxieme grade, la cl£ de 
la science artistique et industrielle ; celle au troi- 
sieme grade, lacledela science morale, qu’il 
perfectionnera dans les dix-huitieme ettrenti^me. 

Si Ion considere que dans cette vaste route & 
parcourir, le ma$on est sans cesse oblige de faire 
halte pour secourir des freres malheureux , fon- 
der des institutions philanthropiques , etc., on 
concevra facilement que le candidat h Tinitia- 
tion ne doit pas £tre un homme ordinaire. 11 ap- 
partient aux loges d’apprecier s’il est apte a rem- 
plir sa mission, et sHl est digne du litre dap&tre 
de la fraternity universelle. 
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Chapfttre XIV. 

DES DIPLOMES. 


Le diploma est un^ institution qui remonte a 
la plus haute antiquite. L’histoire rapporte qu’un 
disciple de Pythagore etant en voyage, tomba 
malade , et fut oblige de s’arriter dans une mai- 
son dont le proprietaire etait peu fortune Cepen- 
dant celui-ci eut tous les egards pour son hftte 
et lui prodigua tous les soins que reclamait sa 
position alarmante. Un soir, le malade sentant 
sa demiere heure approcher, fit appeler 1’hom* 
me charitable , et lui declare qu’il lui etait im- 
possible de lp Fecompenser de ses services ; mais 
il ajouta qu’il avait ses Tablettes , etil les lui 
donna en lui recommandant de les placarder 
aussitdt apres sa mort, dans Tendroit le plus 
apparent de la ville voisine. Le pauvre homme , 
sansajouter une grande foii la recommandation, 
la remplitneanmoins. An bout de quelque temps, 
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tin ineonnu se presents a lui et acquitta amplc^ 
ment la dette du defunt. 

Dans les confreries de constructeurs das pre- 
miers siecles de notre ire, on delivrait un par- 
chemin ou dipldme au societaire qui etait oblige 
de passer d’un pays dansun autre. Par ce moyen, 
il etait partout accueilli comme un frere, et rece- 
vait, au besoin, secours et protection. Cet usage 
futensuite accueilli par les hommes privilegies, 
et les parchemins devinrent des titres de no- 
blesse. 

£n magonnerie, le dipldme varie de nom. Aux 
grades d’apprenti et de compagnon, ee n’est 
qu’un simple certificat ^initiation. Au grade de 
maitre, c^eetun dipldme ; au grade de Rose-Creix, 
un href; a celui de Kadosch, une patente . 

Avant 1848, chaque loge, ebaque cbapiire ou 
conseil, de Tobedience du Grand-Orient , deli- 
vrait ces titres k ceux de leurs membres qui les 
reclamaient. Le Suprdme-Conseil s'etait reserve 
le privilege (Paceorder ees titres sur la demande 
desloges, chapitresou conseils. Le Grand'Orient, 
voyant dans eet usage une sage mesure d’admi- 
nistration et mi moyen d’aecroitre ses finances, 
i’a adopte en 4849. 
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Les voyageurs mendiants font un grand abus 
du dipldme dans les orients on ils passent. On 
* rapporte que quolques-uns en ont fait un objet 
de speculation. Ce titre ctant aujourd’hui plus 
difficile a obtenir, pcut-6tre les abus cesseront- 
ils. Dans tous les cas, les loges doivent avoir 
grand soin de ne les demander que pour ceux 
de leurs raembres actifs . Elies devraient faire 
rentrer dans leurs archives ceux laisses par leurs 
raembres defunts. 
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Chapltre XV. 

CEREMONIE ©’INSTALLATION DES OFFICIERS 
DIGNITAIRES D UNE LOGE. 


Lorsqu’une ioge a procede aux elections de 
ses officiers , conformement aux statuts de For- 
dre , elle fixe le jour de leur installation. 

Le moment arrive , les travaux sont ouverts 
suivant l’usage , et Fancien venerable annonce 
qu’on va proceder a Installation des nouveaux 
officiers. 

En ce moment, on frappe a la porte du temple. 

Les surveillants annoncent que c’est le nou- 
veau venerable de la loge , qui se presente pour 
repondre a l’invitation qui lui a ete adrcssec , et 
pour remplir les bautes fonctions auxquelles elle 
a bien voulu Fappeler. 

Le Venerable ordonne que les FF.*. de Po- 
rient , de Foccident et du nord , se mettent de- 
bout et h Fordre, et que la voute dicier soi^ 
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formic. II quitte le trdne, et, precede des maltrcs 
de ceremonies, il se dirige vers Poceident. 

Le Venerable ordonne an F.\ grand -expert 
d’ouvrir la porte A deux battants , et le nouvel 
elu se presente. 

Autrefois , il etait d’usage , dans beaucoup de 
loges, et notamment dans celle de la Concorde , 
de Vienne, de chanter en ce moment le Veni , 
Creator , pour rendre hommage au G.\ A.*, de 
PU.\. Aujourd’hui, ce chant est remplacc par 
un morceau de musique de circonstance, execute 
par la colonne d’harmonie. 

Le nouveau Vdndrable , conduit par Pancien 
jusqu’A l’orient , prend place au trdne, & cdte de 
celui-ci, qui prononce un discours, dans lequcl 
il presente la situation actuellc de Patelier , et 
temoigne la satisfaction ou les peines qu’il a 
eprouvees pendant sa gestion. Le premier sur- 
veillant commande une batterie en son honneur. 
Il y repond ; il fait prdter le serment d’usage a 
son successcur ; puis , il le proclame et fait pro- 
clamer venerable. Aussitdt apres, il decorc 
du cordon et du bijou de la loge le nouveau ve- 
nerable; il lui remet lc maillct, symbole du 
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commandement, lui donne l’accolade fraternelle 
et lui cede le fauteuil de la presidence. 

Le nouveau venerable prononce un discours , 
dans icquel il remercie les anciens officiers des 
services qu’ils ont rendus a la loge, etindique les 
ameliorations qu’il se propose d'entreprendre avec 
le concours des nouveaux dignitaires. II fait por- 
ter une acclamation aux anciens , et prater ser- 
ment aux nouveaux , apres leur avoir explique 
l’importance de leurs devoirs. 
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Ohapltre XVI. 

F&TES S0LSTICIALES DE LORDRE. 


On designe indistinctement sons les noms de 
Fites solsticiales , Fites d'ordre , ou Fites de Vor- 
dre , les deux assemblies extraordinaires que les 
loges ont chaque annee. La premiere denomina- 
tion signifie que ces fites doivent itre celebrees 
aux epoques des solstices. La deuxieme denomina- 
tion fait comprendre que ces fetes sont ordonnfcs 
par les reglements ; la troisieme specialise ces 
fetes en les appropriant a Vordre maconnique. 

D’apres plusieurs documents plus que secu- 
laires, concernant la direction et l’administration 
des loges , chapitres, etc. , la maconnerie ne ce- 
lebrait autrefois qu’une fete. Elle avail lieu lc 25 
juin, en 1’honneur de saint Jean-Baptiste, patron 
de Tordre. 

Nos lecteurs sc rappellent, sans doute, d’avoir 
lu dansce iivre, que Jean avait etc, en quelquc 
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sorte , la limite qui separait Pancien monde du 
nouveau , et qu’il avait uni Pinitiation ancienne 
k l’initiation moderne. Les macons honorent 
done Jean-Baptiste , parce qu’il est le continue 
teur et le propagateur de la science des roysteres. 

Cette fete 6tant la veritable fSie de Vordre , il 
serait k desirer qu'elle fdt celebree par toutes les 
loges le jour m£me de la Saint-Jean , ou le pre- 
mier dimanche apr£s. 

Quant a celle de la Saint-Jean P6vang£liste, 
ou d’hiver, on verra au chapitre des Cer&monies 
de deuil 9 k quel but nous voudrions qu’elle fut 
consacree. 

Les fiStes solsticiales sont ordinairement suivies 
d’un banquet, dans lequel les mets et les objets 
de service ont des denominations specialcs. 

La table est ordinairement en forme de fer a 
cheval. Le president est au sommet, & Porient; 
les surveillants , aux extr&nites du sud et du 
nord 5 Porateur, en t£te de la eolonne du midi, 
et le secretaire, en t£te de celle du nord. 

Les FF.\ visiteurs et les hauts dignitaires sont 
places a l’orient. Les maitres des ceremonies doi- 
vent veiller sans cessc a ce que Pordre le plus 
parfait regne dans le service , ainsi que la frater- 
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nite parmi les convives, S’ils aper^oivent quel- 
ques abus , ils doivent en donner avis au grand- 
expert, ou aux surveillants. Ceux-ci en instruisent 
le venerable qui inflige au coupablc , s’il y en a un, 
une peine de circonstance , celle par exemple de 
viderun ou plusieurs canons de poudre faible, etc. 

Le pain s’appelle pierre brute ; le vin , poudre 
forte; les bouteilles et carafes, barriques; les ver- 
res, canons; l’eau, poudre faible; les liqueurs, 
poudre fulminante; les bougies allumees , ttoiles; 
les serviettes, drapeaux ; les assiettes, tuiles; les 
plats, plateaux; les cuillers , truelles ; les four- 
chettes, pioches; les couteaux , glaives ; lesel, 
sable; le poivre, sable jaune; les aliments, matt- 
riaux; les mouchettes, pinces; les chaises, stalles . 

A la fin du deuxi&me service , le venerable 
frappe un coup de maillet que les surveillants 
repetent. « Annoncez , dit-il , sur vos colonnes , 
comme je le fais a l’orient, que les travaux de 
mastication vont ctre suspendus pour une sante 
dont je me reserve le commandement. En raemc 
temps faites-vous assurer si les membres de vos 
colonnes sont masons , et si les travaux sont a 
couvert. » Les FF. - . surveillants ex&utent l’or- 
dre. Les FF.\ servants, occup6s au service, cou- 
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vrent le temple. Ua maitre des ceremonies est 
constamment place au milieu du fer a cheval , 
vis-a-vis du venerable, pour porter ses ordres. 

Le F.\ expert se place a son poste. Tous les 
FF.\ se decorent de leurs cordons (sans tabliers), 
et les sautes sont portees. 

Elies etaient autrefois au nombre de sept. De- 
puis la promulgation des statuts qui regissent 
actuellement les loges du Grand- Orient, elles 
ne sont plus qu’au nombre de cinq. 

La premiere est celle du chef de l’Etat. Cette 
denomination a ete diversement interpretee par 
les hommes politiques, suivant leur opinion. Le 
F.\ Berville, grand-maitre-adjoirit de l’ordre, l’a 
portee, le jour de la Saint- Jean d’biver 1850 : 

A I’Assemblee Nationale , premier pouvoir de la , 
nation . Des loges portent cette sante : A la Nation 
elle-mfane , etc. 

Les autres santes sont les suivantes : 

« Celle du Grand-Orient, du grand-maitre de 
Tordre , des ateliers de la correspondence , des 
grands-orients etrangers. 

» Celle du president de Patelier. 

» Celle des surveillants et des officiers , celle 
des ateliers affilies et des FF.*. visiteurs. 
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d Enfin 9 celle de tous les macons existants sur 
les deux hemispheres. ( Nous avons explique, a 
Particle Chaim d'union , comment cette derniere 
sante est portee.) 

• Toutes les santes sont port&s par le presi- 
dent , a l’exception de la troisieme, qui Test par 
les surveillants. 

» La quatrieme est portee par deux membres 
de l’atelier, non officiers et maitres, designs par 
le president. 

» Ces santes sont portees debout et & Tordre. 
Chacune d’elle est terming par une triple bat- 
terie (1). *> 

Avant la cldture du banquet, quia lieu en 
fermant les travaux au grade d’apprenti (ces 
travaux n'ont ete que suspendus apres la eer<5- 
monie du temple), le venerable fait reconnaltre 
le produit du tronc de bienfaisance , afin que 
mention en soit faite au proces-verbal. 

Apres la cldture , le venerable dit : Retirez- 
vous en paix , mes frires , et que le plus grand 
calme , la phis douce fraternity continuent de ri~ 
gner parmi vous / 

(1) Staluts glneraux, art. 565* 366 et 367. 
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Cbapfttre XVO. 

des cErEmonies D* ADOPTION D'ENFANTS. 
OU DES BAPT&MES MAgONNIQUES. 


Les statute de Pordre nc reconnaissent pas 
cette cerEmonie qui est cependant en usage dans 
beaucoup d’ateliers. Le titre Strange qu’elle por- 
te : Bapttme de Lowtons , semble lui donner un 
origine britannique ; mais son ensemble porte a 
croire qu’elle nous vient des anciennes confreries 
d’nrchitectes ou de constructeurs. 

Autrefois, lorsquc la femme d’un macon etait 
pr&s d’accoucher, le president de Patelier dont 
fajsait partie le mari , envoyait a u pres d’elle le 
F.\ hospitalier pour s’informer de i’etat de sa 
sante et de ses ressources pecuniaires. Si elie 
iPetait pas dans Paisance , Tatelier pourvoyait k 
ses besoins , et lui envoyait un medecin pour la 
soigner pendant sa maladie. 

Cet usage , qui a depute long-temps ete aban- 
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donne, et que beaucoup de loges auraient encore 
Toccasion de pratiquer dans de tristes circons- 
tances, prouve la force du lien fraternel qui unis 
sait jadis les membres d'un atelier. Lorsqu'une 
femme avait ete l’objet de tant d’egards et de 
soins de la part d’unc societe a laquelle son mari 
etait affilie, comment n’aurait-elle pas eu pour 
celle-ci une haute consideration , une haute es- 
time ? Comment ne se s^rait-elle pas empressee 
de mettre son enfant sous sa protection ? 

Le bapt£me maconnfque , tel qu’on Ten tend 
et qu’on le pratique aujourd’hui , n’est malheu- 
reusement qu’une c£remonie sans portee et sans 
utilke. On admet dans une loge quelques enfants 
apres Page de sept ans pour les instruire, dit-on, 
dans les preceptes maconniques. Mais ils n’assis- 
tent aux trayaux que dans les grandes ceremo- 
nies , et bien plus pour satisfaire leur curiosite 
que dans le but de s’instruire. Y a-t-il seulement 
une loge qui ait une ecole d’enseignement pour 
lesLowtons? 

Cependant , nous Pavons dit maintes fois , le 
bapteme maconnique pourrait devenir une insti- 
tution desplus fertilesen heureux resultats. Pour 
cela il faut le soumettre a une reformc complete. 
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Dans ce siecle de positivisme, chaeun mesure 
l’importance d’une chose a l’utilite qui en de- 
coule. Or, le bapteme maconnique reforme pent 
interesser a un haut degr6 le monde profane, 
et faire rejaillir sur la soctete tout l’6clat que 
produiront ses resultats. 

Et d’abord , nous demandons que son titre soit 
change contre celui de Cb'bnonie $ adoption d’en - 
fonts , ou tout autre analogue. Nous vondrions 
ensuite que l’acte d’adoption engage&t une loge 
& remplir, dans certains cas, envers l’enfant 
adopte , des devoirs imperieux : ces cas seraient 
principalement ceux oil Penfant viendrait a per- 
dre son p&re , ou sa m6re : ces devoirs consiste- 
raient a pourvoir aux besoms materiels de l’en- 
fant , a former son coeur suivant les preceptes de 
la maconnerie , a d^velopper son intelligence, k 
diriger son esprit dans la voie de la raison et de 
la verite, et a lui faire apprendre un etat profes- 
sionel conforme a ses gouts, afin de le mettre k 
meme de se creer une position independante et 
honorable. 

Mais les enfants mdles ne devraient pas seuls 
profiter des avantages d une telle institution. Les 
jeunes orphelines pourraient y participer aussi. 
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Eneffet, bien plus que les gareons , dies ont 
besoin d’appui, de secours pour resister a la 
misere et a la seduction qui les entrainent dans 
l’abime. 

Autrefois , lorsque la mere etait retablie , elle 
se presen tait au jour et k I’heure indiques , dans 
le parvis du temple, son enfant sur les bras. Elle 
etait introduite sous la votite d’acier et conduite 
devant l’autel, sur lequel le premier surveillant, 
au nom de cette derniere, prenait l’engagement 
de servir de pere k l’enfant, en cas de besoin. 

Anciennement, l’enfant etait regu Lowton des 
les premiers jours de son enfance , parce que la 
loge dont faisait partie son pere l’adoptait. Par 
le fait seul de sa naissance , il devenait macon , 
comrae Feofant d’un militaire nait soldat. 

Aujourd'hui, il faut qu’un enfant ait sept ans 
pour 6tre rc$u Lowton. En fixant cet Age , on a 
caracterise le bapt&me maconnique tel qu’on 
l’entendait. On a voulu en faire une oeuvre toute 
morale , c’est-^-dire mettre uniquement Fenfant 
k la portee de s’instruire des usages et des pre* 
ceptes maconniques. Or, nous avons vu comment 
cette instruction se fait. 

Dans notre pensec, la ceremonie d’adoption 


Digitized by Google 



212 L ARCHE SAINTS 

devan t confondre dans un scut but Pidee des ai> 
ciens et l’idee des modernes, la circonstance seule 
doit determiner PAge auquel I’enfant sera adopte. 
S’il est orphelin , il pourra etre adopte des P&ge 
le plus tendre. 

Les loges devront avoir une caisse de secours 
specialement affectee a l’adoption , ct une ecole 
d’enseignement maconnique a laquelle se ren- 
dront au moins une fois par mois tous les adoptes. 

Le pere et la mere conduiront eux-memes leur 
enfant dans le parvis du temple pour assister a la 
ceremonie d’adoption. 

PROJET D’UN CEREMONIAL. 

La ceremonie d’adoption sera tout k la fois 
simple, grave et touchante. Elle aura lieu autant 
que possible , au printemps , symbole de I’en- 
fance. 

Deux apparlements seront necessaires. Dans le 
premier, les meuibres de la loge se reuni ront 
pour ouvrir les travaux, et se rendre procession- 
nellement dans le second, ou les profanes seront 
admis. 

Ce deuxieme appartement sera aussi vaste que 
possible et dispose dans la forme d’un temple 
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ina$onnique. 11 sera orne avec godt et blatant 
de lumieres. 

Dfevant le trdne, sera une table recouverte d’un 
riche tapis. Au milieu de la table , il y aura un 
vase dans lequel sera une gerbe de fleurs. A 
droite et k gauche du vase, des £toiles, des pla- 
teaux d’argent sur lesquels il y aura du pain, 
un flacon de vin , du miel , etc. 

Pendant que la loge ouvrira les travaux dans 
le premier appartement, des maitres des cere- 
monies feront introduire dans le deuxieme les 
profanes invites. Les dames seront placecs a l’o- 
rient ; les hommes sur un ou deux rangs de sie- 
ges au-devant des colonnes du sud et du nord. 
Ces colonnes restcront vides. 

Lorsque les profanes seront places, la loge 
se rendra processionnellement , bannieres de- 
ployees, dans le deuxieme temple. Le vene- 
rable, ayant& ses cdtes les FF.\ surveillanls , 
s^arrctera au has des marches de Torient. Il se 
retournera, les saluera l’un et l’autre du mailiet 
en leur disant d’aller occuper leur poste. 11$ ren- 
dront le salut, et le premier surveillant ira, en 
longeant la colonne du sud, jusqu’a son fauteuil. 
Les maitres et les rosc-croix le suivront. Arrive 
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au bout de la colonne , il y restera; les autres 
FF. - . s’arreteront et sc trouveront ainsi places. 
Pendant que ce mouvement s executera a droite, 
les apprentis et les Compagnons suivront le deu- 
xieme surveillant a gauche. 

Lorsque tout le monde sera place , — les pro- 
fanes assis et les macons debout , — le venerable 
frappera un coup de maillet qui sera repete par 
les surveillants. Ce sera l’annonce que les travaux 
d’adoption vont commencer. 

Le venerable adressera une breve allocution 
aux visileurs. Puis, on frappera a la porte du 
temple en profane. 

Le venerable demandera aux surveillants : Qui 
frappe ainsi? 

11s repondront que e’est un membre de la loge 
et son Spouse qui attendent dans le parvis pour 
presenter leur jeune enfant. 

Le venerable demandera aux surveillants en 
quoi consiste Facte d’adoption. 11s en donneroiit 
une definition breve et claire. 

Le venerable dira : « Puisque tels sont les de- 
voirs que Facte d’adoplion nous impose, veuillez, 
FF.\ surveillants, consulter les membresdevos 
colon nes pour savoir s’ilssont decides a les rem 
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plir rigoureusement. » Toqs les FF. •. se leveront. 

Le venerable demandera aux surveillants quel^ 
est le. membre de la loge-qui a ete clioisi pour 
servir de parrain a l’enfaat. Ceux-ci proclame- 
ront son nom. 

Deux maitres des ceremonies, munis d^etoiles, 
deux jeunes enfants, les plus recemment adop- 
tes,‘ vetus simplement , mais avec gotit, et le par- 
rain , arme d’un glaive, se rendront au-devant du 
pere, de la- mere et de l’enfant. La porte s’ouvrira 
h deux battants. 

. La parrain adi’csscra & la mere les paroles 
suivantes : ‘ 

’« Madahe , 

» Vous avez vaincu les prejuges qui r&gncnt 
enjcore dans le moride contre notre societe ) vous 
avez eu confiance en nous en nous ajnenant votre 
fils ; nous vous en remercions. Puissiez-vous trou- 
ver dans cet asile de la paix ,~dc la Concorde et 
de la fraternite, joie, prosperite et bonbeur ! 

» La loge, Madame, et vous, mon FF.*. (en 
s’adressant all p&re), m’a charge du mandat de 
vous seconder, en cas de besoin , dans la surveil- 
lance de votre enfant, voulez-vous m’accepter 
comme son parrain ? » 
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Ils rdpondronl affinmativement. Aussitdt lcs 
deux jeunes adoptes feront passer le recipien- 
daire entre eux et lui donneront la main. Le 
parlbin offrira son bras a la mere, et le pere ira 
prfendre place sur l’une des colonnes du temple. 
Pendant que le cortege se dirigera vers l’autel , 
sous la votite d’acier, la colonne dliarmonic exe- 
cutera une marche de circonstance. 

Le venerable adressera une courte allocution 
k la m&rc, au parrain et k l’enfant. 

Le venerable pourra faire usage dans ce cere- 
monial , du pain, du vin , du miel , comme sym- 
boles. II consacrera Penfant, suivant I’usage , au 
grade d’apprenti. II lui remettra le tablier. 

II offrira k la mere unanneau d’or, en souvenir 
de 1’acte d’alliance contracts entre elle et lalogc. 

L’orateur prononcera un discours de circons- 
tance ; mais il faudra qu’il soit clair, concis et 
eloquent. 

Le produit du tronc de bienfaisance sera vcrsd 
dans la caisse d adoption. 

La loge retournera processionnellement dans 
le premier appartement pour dore les travaux. 

Un banquet pourra etre offert aux dames et 
aux enfanls par la loge qui y prendra part. 
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Chapitre XV HI. 

DES CEREMONIES DE DEUIL. 


Toutes les ceremonies ma^onniques doivent 
deriver des principes de l’ordre, et se trouver en 
harmonie avec ses rites et ses usages. 

Nous avons vu dans* les grades symboliques, 
dans celui de Rose -Croix et merae dans le 30% 
un systeme unique, celui de representer la vie 
et la mort, la lumiere et les tenebres, etc. Eh 
bien ! dans une ccremonie de deuil , ce systeme 
se trouve precisement de circonstance. II faut 
rappeler la memoire des defun ts et celebrer 
leur transformation. Le ceremonial doit done 
ctre divise en deux parties distinctes. Celle de 
deuil et celle de rejouissance ou de joie. Dans 
le grade de maitre , Hiram meurt et ressuscitej 
dans celui de Rose - Croix , Jesus est sacrifie et 
triomphe; dans le 30% Tinnocence immolce fait 
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entendre sa voix prophetique , qui retentit sur 
Pun et Fa litre emispliere. 

Nous devons done gcmir sur la perte de nos 
FF.\ defunts, et nous rejouir de leur passage 
de la vie materielle a la vie spirituelle , pleurer 
leur mort et feter leur resurrection. 

Les statu ts generaux prescrivent aux ateliers 
une fete solennelle en l’honneur de leurs mem- 
bres decedes dans le cours de Pannee (1). Nous 
pensons que la fete de Saint-Jean d’hiver devrait 
etre consacree a cet effet. Elle aurait iin double 
but, tout en rappelant la vie des defunts et 

(1) Ed outre de eette f&e annuelle, les statuts ordonnent 
aux loges de faire accompagaer le convoi d’un de leurs 
membres par une coftimission de trois FF.*., si le defunt 
n'estpas dignitaire, de cinq FF.* ., s*il est dignitaire, et d’un 
nombre indetermin^, s’il occupait les fonctions de vdn£ra- 
ble. Dans quelques orients, la commission qui accompagne 
le convoi porte les insignes ma^onuiques sous l’habil de 
ville, et l’un desFF.*. prononce un discours sur la tombe du 
defunt. Beaucoup de loges se r£unissent le soir du jour des 
funlrailles dans la chambre de maltre, pour se livrer k des 
travaux funebres auxquels les autres ateliers de l'Orieut, 
s’ily en aplusieurs, sont invites k assister. Cette c£re- 
monie sponlan£e et toute de circonstance ne prejudicie eu 
rien k la Wte annuelle prescrite par les statuts. 
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leur transformation , ellc conserverait son caroc- 
t&re actuel j elle servir^It a cclebrer le triomphe 
de la lumiere ou de la vie sur les tenebrcs ou la 
mort; elle serait vrairaent solsticiale. 

• Deux appartements seraient done mScessaires , 
comme dans le grade de Rose - Croix , et nous 
pensons qu’il y aura it peu de chose & changer 
dans la disposition de ces deux temples. Dans le 
premier, les assistants seraient rev6tus de lours 
decorations de deuil, et le ceremonial usite dans 
les reunions funeraires aurait lieu dans le premier 
appartemement. On passerait ensuite dans le 
deuxieme appartement, resplendissant de lumie- 
res, decore avec pompe , et au milieu duquel se- 
rait , non pas un sarcophage , mais une ’colonne 
elancce, a la cime de laquelle brillerait une vive 
lumiere comme un phare , et sur laquelle se- 
raient burines les noms des FF.-. decedes. 

L’orateur ferait un discours sur la transforma- 
tion perpetuelle des 6tres, qui constitue une ve- 
ritable immortalite, etc. 

On porterait ensuite une acclamation aux 4mes 
des defunts, et un banquet en Fhonneur de leur 
passage de la vie materielle a la vie spirituelle , 
tcrmincrait la fete. 
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Chapltrc JL1JL. 

INAUGURATION DUN TEMPLE. - CANEVAS DU 
CEREMONIAL. 


L’architecte qui a fait le plan de 1 edifice et 
dirige les travaux de construction , assiste de la 
commission , est dans le temple eclaire par un 
seul flambeau. Le temple est Fimage de la na- 
ture, le'flambeau Fimage de Fintelligence divine, 
qui est partout et vivifie tout. 

Les menibres de la loge , ayant a leur t6te les 
commissaires charges de l’inauguration , se pre- 
sentent dans le parvis bannieres deployees. Le 
president frappe a la porte du temple avec son 
son maillet. L’architecte demande : Qui frappe 
ainsi ? Le president repond : Au nom des enfants 
de la lurniere, representes par la loge..., ouvrez! 
Aussitot les portes du temple s’ouvrent a deux 
battanls, et Farchitecte parait sur le seuil tenant 
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un plateau d’argent sup lequel sont les cles du 
temple. II les presente au president qui les ac- 
cepte. La colonne d’harmonie execute pendant 
ce temps -1& une marche religieuse. Le cortege 
pfcnetre dans le temple, faiblement eclair^, 
ainsi que nous l’avons dit. Les dignitaires se pla- 
cent a Portent , et les autres officiers sur les co- 
lonnes. Le president prononce un discours dans 
lequel il fait allusion au cahos, & la nature et & 
Pordre merveilleux qui regne dans Punivers. A 
la fin du passage relatif au cahos, il stecrie : Fiat 
lux! et aussitdt le triangle de l’autel brille en 
forme d’etoile; le Jeohvah, place sous le dais, 
ctincelle d’une vive clarte. L’officiant , a la tete 
du cortege, va eusuite allumer les flambeaux des 
premier et deuxteme surveillants , de l’orateur 
ct du secretaire. Il adresse a chacun de ses offi- 
ciers des paroles en harmonie avec leurs fonc- 
tions rcspectives. Il retourne a sa place , et tou» 
les lustres resplendissent d’une vive lumtere. Les 
festons de draperies aux couleurs des differents 
grades, disposes autour du temple, les drapeaux 
dc toutes les nations, reunis en trophee, la hfiKpe 
dentelee, et tous les autres ornements.dont lo 
temple a cle dccore , a pparaissent alors dans tout 
leur eclat; 
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Le president consaere les outils des ouvriers 
du temple, tels que le compas, la regie, l’equer- 
re, Taplorab, le niveau, etc. II termine son 
discours par des conseils aux assistants, des re- 
merciments k 1’architecte et aux membres de la 
commission , charges de surveiller les travaux de 
construction. 11 consaere le temple, ct termine la 
ceremonie par une batterie et une acclamation. 

Les travaux du temple sont suivis d’un banquet. 
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Chapitre XX. 

M0YEN POUR LES LOGES DE DEVENIR LEGALEMENT 
1 PROPRIETAIRES D UN LOCAL DESTINE 

A LEURS REUNIONS. 


La difficultc pour les loges d'acquerir legale* 
ment en leur iiom des immeubles destines k leur 
travaux ,Meur a fait une condition parma nente 
d’instabilite et de privations. 

Toujours obligees de changer de locaux a l’ex- 
piration d’un bail plus ou moins long, elles usent 
leurs ressources en constructions provisoircs, ou 
en reparations temporaires. Quelques - unes me- 
me, escomptant un avenir prospere, contractent 
des engagements pour executer un plan qui les 
a seduites, et se montrer a la hauteur de leur 
mission maconnique. Si leurs espe ranees nc se 
realisent pas, leurs membres les plus devoucs se 
trouvent a la fin obliges de demander a leur 
bourse la reparation de leur erreur. Les intercls 
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individuels se trouvant ainsi froisses, le zele ma- 
connique devicnt froideur, et le ralentisscmcnt 
des travaux ne fait que preceder de quelque 
temps leur abandon definitif. La loge a vecu. 

Tels sont les motifs qui ont determine une loge 
de Lyon a acquerir une propriety dans laquelle 
elle tient depuis quatre ans ses reunions. Pour 
executer son projet , qu’elle se felicite aujour- 
d’hui d’avoir entrepris, elle a consultedes juris- 
consultes qui lui ont indique la marche a suivre. 
Void la formule de son acte de societe , que les 
loges pourront consul ter en cas de besoin. 

Pardevant M e , notaire, etc. . ont comparu 

( les noms et qualites de six a dix membres de la 
loge) , lesquels ont arrete de la maniere suiyante 
les statuts de la Societe formee entre eux. 

FORMATION, OBJET , SIEGE ET DUREE DE 
LA SOCIETE. 

II est forme entre les comparants el ceux qui 
deviendront cessionnaires des actions dont il sera 
ci-apres parld, une Societe civile pour Tacbat 
d’un terrain ( ou d’un terrain sur lequel est cons- 
truit un batimcnt, etc. ) 5 situe a ... , ct la cons- 
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fraction d’une maison destinee a £tre remise en 
location au profit de la Societe. . . 

Art. 1 er . — ^ Le Siege de la Societe est a , 

au domicile de M. . . . ( celui de l’uadcs membres 
de la Societe). • 

Art. 2. -p- Sa duree est de cinquante anri^es 
(plus ou fnojns), qui ont commence (ou coin* 
menceront) le ... Elle aura le titre de ... (cboisir 
un nom special , tel que Concorde ou Union ). 

FONDS SOCIAL. — ACTIONS. 

Art. 4. . — Le fonds social est fix6 provisoire- 
ment a la somme de ..., divise en ... parts, ou 
actions de 4.. fr. chacune, qui ont ete presente- 
ment souscrites par les assoctes susnommes, dans 
la proportion suivante, savoir : . . . (diviser. le mon- 
tant du fond social par egales parts entre les 
asssocies). Cbaque action donne droit d’abord a 
Finteret a cinq pour , cent du capital verse; puis, 
k une part proportion n elle dans l’avoir de la 
Societe. 

Art. 5. — Sur le montant dfe chaque action , 
il sera verse d’ici au ..., entre les mains du cais- 
sier de la Societe, upe somme de ... (une partie 
de Faction , si on oe veut pas laipayer en entier ) 

13 
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par action. Le reste sera verse (en total ou en 
parties ) an fur et a mesure des besoins de la So- 
ciete. L’appel de fonds aura lieu quinze jours au 
raoins a 1’avance , par un avis a chaque action- 
naire. Dans aucun cas, les actionnaires ne peu- 
vent etre engages au-dela du montant de leurs 
actions. 

Art. 6. — A d£faut du versement de la somme 
appelee sur chaque action , Tactionnaire retar- 
dataire y sera contraint , si mieux n’aime le con- 
seil d’administration , aprcs les quinze jours qui 
suivront une simple mise en demeure, vendre de 
]a maniere qu’il jugera convenable , les actions 
qui seraient en souifrance, aux risques et perils 
du debiteur, el sans qu’il soit besoin de remplir 
a cet egard aucune formalite judiciaire. L’action* 
naire en retard sera passible de la perte, s’il y en 
a,etdesfrais;les sommes versees anlerieurement, 
seront perdues pour lui, et acquises definitive- 
ment a la Socidte. 4 

Art. 7 . — En cas d’augmentalion du capital, 
le conseil d’administration sera charge du place- 
cement ou de la vente des actions crcees , les- 
quelles ne pourront , en aucun cas, etre remises 
qu’a des personnes agreees par ledit conseil. 
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Art. 8. — Le« actions sont nominatives et nu* 

merotees de 4 a Elies sont extraites d’un 

registre a souche , et sont signees par les mem- 
bres du conseil d’administration; elles ne seront 
delivrees aux souscripteurs qu’apr&s le paiement 
du solde (si dies n\>nt pas et£ payees, comptant). 

Art. 9. — Les actions seront transmissibles par 
la voie du transport, qui s'effeetuera par un en- 
dossement sur le titre , et par une declaration 
faitc sur un registre special par le cedant et le 
cessionnaire, on par leur mandataire. Le cession- 
naire devra etre agree par le conseil d’adminis- 
tration , represente par trois de ses membres au 
moms, qui signeront avec les parties. 

Art. 40. — • Tout actionnaire qui ne sera pas 
domicilie a ...,seratenu d’y 61ire un domicile 
pour ses rapports avec la Societe. 

Art. 41. — Dans les transports d’actions , le 
cedant n’est oblige qu’a la garantie de droit. 11 
transmet au cessionnaire tous ses droits et toutes 
ses obligations, etc. 

Art. 42. — Les actions sont indivisibles a re- 
gard de la Societe. II ne pourra etre requis au- 
cune apposition dc scelles sur Tactif social , ni 


Digitized by Google 



228 l’aRCHE SA1NTE 

provoquA aucun inventaire pap Suite de deces 
ou de faillite d*un porteur d’action. II sera tou- 
jours facultatif au conseil d’adrainrstralion de 
rembourser le montant des actions avec interAts 
jusqu’au jour du paiement, si la personne sur la 
tete de laquelle on youlait fairereposer une ou 
plusieurs actions , n’etait pas agreee par le con- 
sul d’administration/ 

ADMINISTRATION DE LA SOCIETE. 

Art. 43. — La Societe sera administree par un 
conseil compose de cinq actionnaires. Ce conseil 
nomme son president , son tresorier et son se- 
cretaire. 

Art. 44. — Le conseil est charge des achats 
de terrains ou d’immcubles , de la surveillance 
des constructions , de leup location , de la per- 
ception des revenus , du recouvrement du mon- 
tant des actions (si elles n’ont pas ete payees 
comptant ), et, en un mot, de tous les actes con- 
cernant la gestion des affaires de la Societe. 

Art. 15. — Les deliberations du conseil d’ad- 
ministration sont prises a la majorite des mem- 
bres presents. Toutefois, pour engager la Societe 
envers les fournisseurs ou entrepreneurs des cons- 
tructions, la signature des cinq membres sera 
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necessaire. Les deliberations seront transcrites 
sur on registre special. 

Art. 16. — Les membres du conseil seront 
nomm^s par l’assemblee generate des actionnai- 
res. La duree de leurs fonetions sera de cinq 
ans. Ils seront renouveles par cinquieme , d’an- 
nee en annee L’ordre des membres sortants sera 
designe par le sort; a pres quoi le rem placement 
aura lieu par ordre d’anciennete. Les membres 
du conseil seront reeligibles. 

Art. 17. - — Dans le cas oti un on plusieurs 
membres du conseil cesseraient leurs fonetions, 
le conseil pourrait les remplacer provisoirement. 
A la premiere assemblee generale , leurs succes- 
seurs seraient nommes deflnitivement. 

Art. 1 8. — Les membres du conseil n’agissent 
que comme mandataires de la Society, et leurs 
fonetions sont gratuites. 

ASSEMBLEE GENERALE. 

Art. 19. — H y aura cheque annee, dans le 
courant du mois de ... , une assemblee generale 
de la Societe. Dans cette assemblee, l’administra- 
tion presentera les comptes de l’exercice ecoute, 
et fera un rapport sur l’etat de la Societe. 
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Art* 20. — L’assembiee se compose de tons 
les actionnaires. Chaque action donne une voix. 
Un actionnaire , quel que soit le nombre de ses 
actions, ne pourra cumuler plus de quatre voix , 
soit pour lui, soit pour ses mandants. Nul ne 
peut representer un actionnaire, s’il n’est action- 
naire lui-mdme. 

Art. 2i. — L’assembiee geuerale elit son pre- 
sident et son secretaire. Les decisions sont prises 
a la majorite des voix. 

Art. 22. — L’assembiee ne peut delibererva- 
labkment, si la moitte des actions plus une n’y 
est representee. Dans le cas d’insuffisance dii 
nombre des actionnaires presents , une nouvelle 
convocation sera feite pour la quinzaine, par 
lettre speciale et par annonce dans un journal 
de la localite. Dans cette deutfieme assemblee , 
on d&iberera , quel que soit le nombre des ac- 
tionnaires presents. 

Art. 22. — L’aspemblee gdnerale peut 6tre con- 
voquee extraordinairement par le eonseil d’ad- 
ministration. 

PONDS DE RESERVE. 

Art. 23. — Chaque annee , apres le paiement 
des intents du capital employe, il sera, autant 
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que faire se poura, constitue avec Fexeedant des 
recettes, un foods de reserve destine au rachat, 
au profit de la Societe, des actions qui viendraient 
& etre dfsponibles. 

LIQUIDATION. — DISSOLUTION. 

Art. 24. — A l’expiration de la Societe , l’a- 
voir social sera vendu ou licite par les soins du 
conseil ^’administration , et le produit en sera 
divise entre les actionnaires au prorata de leurs 
actions. 

Art. 25. — Si , par des motife graves et im- 
prevus, la dissolution de la Societe devenait ine- 
vitable , l’avis de Fassembl6e generate serait ne- 
cessAire, et, en ce cas, les membres composant 
l’assemblee devraient representer au moins les 
trois quarts des actions, et les determinations 
prises a la majorite des trois quarts des votes. 

Art. 26. — Les contestations entre actionnai- 
res, ou entre ceux-ci et la Societe , seront videes 
par deux arbitres qui pourront , au besoin, choisir 
un tiers-arbitre. Leurs decisions seront en dernier * 
ressort, sans appel, ni recoups en cassation. 

Dent aete, faitet passe a , le , en l’e- 

tode, etc. 
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ChfipUre XXI, 

ATTRIBUTIONS DES O^FICIERS D UNE LOGE- 


Nous peosi(His avoir remplf notre but en rap- 
pelant lcs principaux devoirs des premiers offi- 
ciers d’une loge, dont les attributions sont deter- 
miners, soil par les statuts generaux , soit par la 
constitution du Grand-Orient. Cependant , quel- 
ques FF.\ nous, on t fait observer que la plupart 
des masons n’ont pas le temps de se livrer a des 
recherches sur celte matiere , et qu^l convien- 
drait de mettre sous leurs yeux en quelques li- 
gnes claires ces attributions. C’est ce que nous 
aliens faire. 

DES INCOMPATIBILITES. 

II y a ineompatibite enlre les diverse* fonciiotis 
d*officier iilulaire d’un mime atelier . Un F.\ ne 
pouvait autrefois etre vencrable-d’unc loge ct son 
representant au Grand-Orient. D’apres la eonsti- 
•tution de 1849, il n’y a plus incompatihiUte en- 
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ire ces functions. Lfn F, •. ne pouvait aussi p raider 
qu’un atelier. II resulte de ce passage de la mime 
constitution : Il*y a incompatibility entre les fonc - 
lions de president de deux ateliers du m£mb di- 
gue (1 ) , qu’un in aeon peut presider deux ateliers 
de degres diflKrents , c’est-i-dire itre tout a la 
fois V Mr able , Tris-Sage , Grand Maxtre , etc. 

Toutefois, nous pensons que les ateliers agiront 
sagement en n’aceordant qu’une seule de ces 
fonctions importantes au mime adepte. L’Evan- 
gile ne dit-il pas que nul ne peut bien servir 
deux maitres a la fois? 

Nul macon ne peut etre cotisant de plus dc deux 
loges, de deux cbapitres ou de deux conseils. " 

Les regies disciplinaires des ateliers , les con- 
ditions a remplir pour itre nomine h leurs offb 
ces, sont determiners dans le titre IV de la cons- 
titution precideiument reprodoite (2). 

ATTRIBUTIONS DU VENERABLE. 

Le venerable seul a le droit de convoquer la 
loge. II preside toutes les tenues, les commissions 
et les deputations. II a seul le droit d’ouvrir et 
de fermer les trav&ux, de soumettre les propo- 

(4) Conititatioa, art. 76, p. 67. 

(2) Pages 66 et 67. 
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sitions, de fair© connaitre le rdsudtat des delibe- 
rations, de eonferer les grades sytnboliques* 

Lorsqu’il fait une proposition, ii doit se sou- 
mettre aux usages etablis. Le venerable doit 
makitenir dans toute sa rigueur le droit de dis- 
cussion, sans toutefolslaisser les orateurs s’dgarer 
dans des sujets Strangers & la proposition. 11 veille 
a ee que la decence el la convenance soient 
constamment observers. En cas d’infraetion & 
ces regies generates , il peut retirer la parole k 
l’orateur, lui faire couvrir le temple , suspendre 
ou clore les travaux. 11 ne doit jamais prendre 
part aux discussions, k moins qu’il n’ait cede 
son maillet a Pun des surveillants. 11 resume 
bri&vement et clairement les avis , et requiert 
les conclusions de Forateur . Representant du pou- 
voir de la loge, il faut qu’il soit severe et digne, 
c’est-a-dire Vtntrable. Il ne peut 6tre repris par 
personne. L’orateur, en cas d'infraction de sa 
part aux statuts de Fordre ou aux rdglements 
de la loge , doit cependant lui en faire Fobser- 
vation. 

LES SURVEILLANTS. 

Dans quelques loges dont les travaux sont im- 
portant, le premier surveillant est charge de 
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prdsider ies commissions administrative** Dans 
Tandenne cer^monie da bapt&ne , le deuxiirae 
surveillant servait de parrain au Lowton. Les 
surveillants dirigent leurs eelonnes ; c’est h eat 
que les FF.*. , places sur ces colonnes, deman- 
dent la parole lorsqti’ils veulent parler. Le vdn6- 
rable et les surveillants ont seuls le droit de 
parler as6is et coaverts; les autres FF.*. doivent 
dire debotit et d Vordre. Les surveillants ne peu* 
vent £tre repris en loge qae par le venerable. 
Le premier surveillant remplace de droit le ve- 
nerable ; le deuxi&me remplace de droit le pre- 
mier. Chacun d’eux repete sur sa colonne, les 
annonces ou avis que donne le vdndrable. 
l’orateur. 

L’orateur etant le Conservateur nd des statute 
gdndraux de Tordre et des rdglements particu- 
liers, il doit les connaitre parfaitement. En cas 
de discussion ou de deliberation contraires k ces 
lois, il forme opposition ? en demande acte et en 
instruit le Grand-Orient. La loge ne pent statuer 
surle merite de cette opposition que dans unC 
stance suivante. Pour calmer les esprits, lorsque 
la discussion a M agitee, on renvoie quelqiiefbis 
k un mois. 
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On n’a que fort rarement reeours k ce raoyen 
extraordinaire. Lorsqu’il y a protestation de la 
part de l’orateur , la ioge prend connaissance de 
l’article viole ; et sll y a evidence , elle annule 
la discussion commencee. 

L’orateur demande dire demerit la parole au 
venerable. 11 pcut prendre part a une discussion 
pour leclairer. Lorsque le venerable a resume 
les avis , l’orateur est tenu de formuler ses con- 
clusions , mais sans les motiver. Si la loge ne 
lui a pas paru assez eclairee sur Tobjet en 
discussion , il demande le renvoi k une seance 
suivante. 

L’orateur est appele a instruire les neophytes 
sur les symboles des grades, des ceremonies, 
surThistoire de l’ordre, etc., il faut done qu’il 
soit profondement verse dans les connaissances 
ma^onniques. 

L’orateur doit assister au depouillement du 
scrutin , soit d’initiation , soit d’election. Il pro- 
nonce un discours dans les fetes celebrees par la 
loge, donne ses conclusions sur l’adoption des 
proccs-verbaux et lea signe apr& le venerable. 
Ilreconnait le produitdu tronc des pauvres, qtfil 
fait proclamer par le venerable. 
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LE SECRETAIRE. 

Le secretaire obtient directement la parole du 
venerable. 11 esquisse les travaux de chaque 
seance , en donne lecture avant la fcrmeture de 
la loge. Lorsque les travaux ont ete importants 
et que le proces-verbal de la seance doit con- 
tenir le resume exact des difierents avis, le secre- 
taire se borne & prendre des notes pour rediger 
Fesquisse qui n’est lue que dans la tenue sui- 
vante. Lorsque cette lecture a et£ faite, le vene- 
rable consulte la loge sur Fadoption de Fes- 
quisse. Si des rectifications sont ordonnees , il 
les fait. II est charge de la correspondance , de 
la redaction des tableaux. Autrefois, il expediait 
les dipldmes. il convoque la loge sur Fordre 
du venerable. 11 contre-signe les planches de la 
loge et les esquisses des tenues. 11 doit en mdme 
temps que Forateur assister au depouillement du 
scrutin. A chaque fdte d’ordre il doit presenter 
un compte-rendu analytique des travaux de la 
loge pendant le semestre ecoule. 

LE TBBSQRIER. 

Le trdserier per^oit le cout des initiations, les 
cotisatioDs, etc. , et paie les depenses de la lege 
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sur des boos sign^s de la commission adminis- 
trative ou des cinq premieres lumiferes. II rend 
ses comptes au moins tous les six mois en seance 
generate , apres une convocation speciale de la 
loge. Ses livres et ses comptcs doivent itre vises 
et paraphes par les premieres lumieres. 

L’HOSPITALIER OTJ L’ELEEHOSINAIRE. 

Cet officier fait circuler le trone des panvres 
dans chaque tenue. Sur un bon signe du vene- 
rable , de l’orateur et du secretaire, il distribute 
lessecoursaccordes par la loge. Tousles trois 
mois, ou au plus tard tous les six mois, il rend 
compte de la situation de la caisse de bienfai- 
sance. Son registre doit itre arrtte, signe et 
visd par les premiers dignitaires de la loge. Il 
visite les malades, console les affliges. Son office 
est un veritable apostolat. Lorsqu’un membre de 
la loge est decede, il en instruit le venerable, 
feit faire les convocations de l’atelierpour assis- 
ter aux funerailles. Il doit tenir l’un des coins du 
poele, comme representant de la loge. 

LES EXPERTS. 

En l’absence du venerable et des survcillants, 
le grand ou premier expert preside les travanx 
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de la loge. II s’assure des qualites rnaconniques 
des yisiteurs , les* tuile et donne son avis au 
venerable sur leur introduction. 11 est sp£ciale- 
ment charge de la surveillance generate de Fate- 
lier. Tout ce qui lui parait irregulier ou incon- 
venant, doit 6tre signale au venerable, s’il ne peut 
y remedier en silence. 11 recueille les boules ou 
les bulletins des votes et assiste au depouillemenl 
du scrutin. 

Le deuxieme expert prepare et dirige les 
6preuves d’initiation. II guide les recipiendaires 
dans leurs voyages. II remplace le grand-expert, 
mais il ne peut presider les travaux de la loge , & 
moins qu’elle ne lui en exprime le voeu. 

LES MAITRES DES CEREMONIES. 

Dans une loge qui possede un chapitre et un 
conseil, il y a ordinairement plusieurs maltres 
des ceremonies pris parmi les maitres , les rose- 
croix et les kadosch. Ces officiers sont charges 
de diriger le ceremonial d’une fete ou d’une 
reception, d’introduire les visiteurs, de les faire 
placer sur les colonnes ou & Torient, suivant 
leurs quality ma^onniques, de faire circulerle 
sac des propositions , de se joindre aux redpien- 
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daires , aux visiteurs , aux affilies , etc. , pour 
leur aider a repondre par de9 baUeries et des 
acclamations aux batteries ct aux acclamations qui 
leur oiit ete portees. Us distribuent les boules 
pour le scrutin, etc. 

LE DEPUTE AU GRAND-ORIENT. 

Les qualitfe et les attributions de cet officier 
sont designees au chapitre l de la constitution 
du Grand-Orient , precedemment reproduite (1 ). 

ARCHIVISTS* 

L’archiviste est le d^positaire et le eonserva- 
teur des constitutions , reglements , manuscrits , 
livres , etc. , de la loge. 11 est bibliothecaire des 
ateliers qui ont une bibliotheque. 

GARDE DES SCEAUX ET TIMBRE. 

Cet officier signe, timbre et scelle tous les actes 
officiels de la loge. II tient registre de toutes les 
pieces qu’ii a ainsi regularises. II represente a la 
loge les sceaux et timbres h la premiere requi- 
sition. 

Les autres offices • ont bien aussi leur impor- 
tance, mais le defaut d’espace nous oblige de 
les passer sous silence. 

i 

(1) Page 59. 


* 
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Chapfttre XM, 

CALENDRIER MAgONNIQUE. 


Les magons datent leurs actes de P&ge de la 
creation du monde , que Ton a suppose etre du 
nombre juste de 4,000 ans avant Jesus-Christ. Ce 
coviput ou supputation du temps, est le syst&me 
mosaique. Le systeme hebralque ne compte que 
3,671 ans avant Pere chretienne. 

L’ecossisme suit le systeme hebraique ou lu*- 
naire. 11 commence Panu^e avec la lune de Nu 
san , qui arrive irregulierement pendant le mois 
de mars. Aussi y a-t-il des annees de douze et de 
trcize mois. 

Le rite francais commence invariablement Pan- 
nee au l er mars, suivant les mois solaires. Le 
nombre de douze est done constamment regulier. 
Ce sont ceux de Nisan, mars; Jiar, avril ; Sivan , 
mai ; Tamaz , juin ; Elul ou Eloul , aotit • Tischri , 
septembre; Marche svan , octobre; Chislev , no- 
vembre; Thebet , decembre ; Sch^bat , janvier ; 
Adar , fevrier. 

14 ^ 
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Chapfttre X3UIL 

ANECDOTES ttA£ONNIQUES. 


RESPECT POOR LES MASONS CHEZ UN PROFANE* 

Pendant la guerre d'Espagne, un regiment an- 
glais avail, a la suite d’un combat contre un 
detachement francais , perdu tons ses bogages, 
parmi lesquels se trouvait une caisse contenant 
des insignes et ornements maconniques. Des que 
le commandant du parti vainqueur apergut ees 
objets , 11 fit aussitdt appeler un des prisonniers 
anglais, et lui demands les renseignements sur 
la signification et le but de ces embleraes qui lui 
etaient inconnus. 

Ayant appris que cette caisse appartenait a 
une loge maconnique, il ordonna qu’elle fut 
aussitot renvoyee au regiment anglais , escortee 
par une garde d’honneur, et accompagnee d’une 
lettre dans laquelle il disait que, quoique etran- 
ger a cette institution , il avait neanmoins une 
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grande estime pour eRe* et que ceux de ses cama- 
rades qui faisaient partie de Fordre roaeonnique 
ne lui pardonneraient jamais , s’ils vqpaient k 
stvoir qu’il n’avait pas agi avee toute la bienveil- 
lanee et toute la delicatesse que leurs FF.\ me- 
rits ient dans ces eireonstances malheureuses. 


€INQUANTE AMIS DE LA LIBERTE 8AUVE8 
PAR UN MA£ON. 

Un ancien grand-expert raconte dans un jour- 
nal maconnique l’anecdote suivante : 

« Le fils d’un gentilhomme portugais et mot 
avions ete intimement life depuis notre plus 
tendre jeunesse. Le sort nous separa , mon ami 
etant oblige de retourner dans sa pa trie. 

» En 1838, mes affaires m’appelerent k Lis- 
bonne, ou nous renouvelAmes nos anciennes re- 
lations. Mon ami se trouvait dtre aide-de-camp 
de don Miguel. 11 se fit, par consideration pour 
moi, initier k la maconnerie, a laquelle il se 
voua avec zele et fidelity. 

» Nous etions inseparables; nos godts etaient 
Jes mdmes. II m’aida de son pouvoir dans mes 
entreprises commerciales, et quoiquc la politique 
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de don Miguel ne fdt pas de xnon godt, la posi- 
tion de man ami me forca a la juger avec in- 
dulgence. 

» Un jour, il Tint tout consterne dang ma de- 
meure et me dit qu'il allait me prouvep quelle 
valeur avail 4 ses yeux fees engagements raacon- 
niques. 

» Lc roi , me dit-il , a ordonne Farrestation de 
cinquante Anglais, se trouvant A bord du bateau 
4 vapeur Duke of York , parce que, corarae vous f 
mon ami, its appartienocnt au parti liberal. 
L’ordre est dans mes mains , et il n’y manque 
plus que ma signature, Je vous donne quatre 
heures pour avertir vos amis; un canot monte 
par quatre rameurs est a votre disposition. 

» Nous nous embrassAmes silencieusement , et 
il me quitta. 

» Je me hAtai de rejoindre le canot , et ma 
precipitation en passant pr&s des embarcations 
armces, fut regardee comme une folie. 

» Bientdt j’abordai heureusement le vapeur, 
et communiquai la nouvelle A mes compatriotes 
Atonnes. Nous ne tardAmes pas a etrc en sdrete , 
car le capitaine du Pyramus nous aecueillit avec 

plus grande bienveilldnce A son bord. 
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» Lorsque plusieurs anndes aprfcs , j’abordai 
llle de Madere et fis une visite au gouverneur, 
ce dernier me regarda d’un air £bahi et me de* 
manda si je n’etais pas la personne qui dans une 
certaine circonstance s’etait rendue a bord du 
Duke of York ; je lui repondis affirmativement. 
II m’assura que les personnes qui avaient echappe 
alors k la persecution , me devaient leur liberte. 
Par consideration pour mon ami, je’fus oblige 
de garder le secret. Mais depuis, j’ai eu Pocca- 
sion de lui rendre pleine et enti&re justice. » 


SOLDATS SAUVES PAR LB SIGNE DE DETRESS E. 

A Salamanque, les troupes fran$aises et espa* 
gnoles se rencontrerent avec une vigUeur ex- 
treme , a la suite de plusieurs combats livres, 
apres de nombreuses et dures privations. Dans 
cette dertiifere rencontre , h peine un regiment 
fran$ais eut-il forme le carre , que les boulets e£ 
la mitraille tomb&rent sur lui en repandant la 
mort de tous cdtes. Des rangs entiefs de ces bra* 
ves guerriers etaient fauches. Le chef courageux, 
Dupuy, apres avoir soutenu long* temps avec la 
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plus grande intrSpidite le feu meurtrier, chancela 
lui-m6me raortellement blesse. Avant d’expirer, 
il aurait voulu sauver le petit nombre de braves 
6pargnes dans le carnage ; mais comment faire ? 
Une idee lui vient. II est franc-macon. Reunis- 
sant toutes ses forces , il fait le signe par leqiiel 
un enfant de la veuve appelle ses FF.*. au se- 
cours. Chose admirable! le chef ennemi voit le 
signe et le carnage cesse aussitdt. Il s’empresse 
de faire recueillir ct soigner les blesses ; ceux 
qui se firent connaltre comme franc-raacons res- 
t£rent sur parole dans la ville la plus voisine. 
Les vGtements, Targent, tout ce qui leur etait 
necessaire leur fut donne. Aussi ces braves sol- 
dats durent la conservation de leur vie et ces 
soins k un homme qui ne leur 6tait attache par 
d’autres liens que par le serment maconnique. 


DEUX HOMMES D’EGLISE RECONCILES PAR 
v LA MAQONNEME. 

On lit dans un 6crit intituld : la Franc -Ma- 
ponne , publie en 1740, les lignes suivantes : 

« Deux hommes d’6glise, de partis contraires, 
Tun et I’autre valeureux chanipion4*Jans le champ 
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de la controversc, se sont faits recevoir macons 
o la loge de Avant cei acte de reconcilia- 

tion , plus d’une fois ils s’etaient battus la plume 
a ia main, sans se menager. Dans leurs ouy rages, 
les qualites de Tesprit avaient brille aux depens 
des sentiments du coeur ; en un mot, leurs diffe- 
rentes fagons de penser et d’ecrire sur la religion, 
gn avaient fait deux ennemis irreconciliables. 
Mais, par un prodige nouveau, inconnu partout 
ailleurs que daps les temples de Tamitie , quand 
il fat question entre ces deux nouveaux freres 
de se rendre les signes, les attoucliements et les 
paroles , toute la loge attentive & Pevenement , 
s’attendrit gt fut ravie en admiration, lorsqu’elle 
les vit se demander mille pardons en s’embras- 
sant et noyer dans un torrent delarmes jusqu’aux 
moindres semen ces de division. 


FIN. 


ftk- 
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